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RESUME 1

Dans l 'e n  se ignorent de la  danse classique, une des préoccupations 

majeures de l ’ intervenant es t d 'a id er 1 ' étudiant-danseur à acquérir la  

connaissance e t  la  m aîtrise des c r itè res  du placement fondamental du 

corps, considérées carme des éléments essen tie ls  à l'apprentissage du 

vocabulaire gestuel.

L ' approche d ' évaluation formative véhiculée dans le  s ty le  

d'enseignement réciproque s 'avère un moyen aussi e ffic a c e  que ce lu i 

véhiculé dans le  s ty le  d'enseignement par ccnmandement pour 

l'apprentissage des c r itè res  de l'alignem ent juste du corps en danse 

classique. Les résu ltats de l'é tu de révèlent que les  étudiants ont 

appris autant dans une approche d ' enseignement que dans l'a u tre .

Sur le  plan du p la is ir  e t  de la  sa tis faction  associés aux 

conditions d'apprentissage, les  participants soumis à 1 ' évaluation 

formative dans le  s ty le  d ' enseignement par commandement apprécient les  

moments où le  contrôle du corps es t mis en ve illeu se  au p ro f it  d'une 

lib re  expression a lors que les  participants soumis à l'éva lu a tion  

formative dans le  s ty le  d'enseignement réciproque manifestent un in té rê t 

p a rticu lie r  pour le  t ra v a il en diade en re la tion  avec le  développement 

de la  conscience du corps. ÇXioique pour des raisons bien d iffé ren tes , 

les  deux sty les  d'enseignement rencontrent cependant la  sa tis faction  

générale des participants.



RESUME 2

Le développèrent rapide de la  danse au cours des dernières années 

e t  son in tégration  dans les  programmes en a rt au M inistère de 

l'Education du Québec, in c iten t les  responsables de l'enseignement à se 

pencher sur les  moyens d 'am éliorer la  qua lité de l'in te rven tion  dans 

ce tte  d is c ip lin e . En danse classique, la  connaissance e t  la  m aîtrise 

des c r itè res  du placement du corps sont considérées canne des éléments 

de base essen tie ls  e t  fondamentaux pour l'apprentissage du vocabulaire 

(Hardie, 1963; Peterson, 1975; Lee, 1983; Hanmond, 1984). La tendance 

actu e lle , en matière d'apprentissage, favorise une approche d ite  

"d 'évaluation formative" qui sous-tend un ensemble de moyens suscep­

t ib le s  d 'a id er  l'é tu d ian t à atteindre la  réussite des o b je c t ifs  

pédagogiques (Bloom, 1971; DeLandsheere, 1971; Stufflebeam, 1974; A l la i ,  

1982; Scallon, 1983).

Cette étude a pour but de v é r i f ie r  l 'e f f i c a c i t é  de l'éva lu a tion  

formative d ir ig ée  par le  professeur e t  les  étudiants dans le  mode 

d'enseignement réciproque, par rapport à c e l le  d ir ig ée  exclusivement par 

le  professeur dans le  mode d'enseignement par cormandement pour 

l'apprentissage des c r itè res  du placement fondamental du corps en danse 

classique. Les s ty les  d'enseignement réciproque e t  par carmandement de 

Mosston (1981) servent de variab les indépendantes dans le  modèle 

"p rétest, post-test groupe contrôle" de Campbell e t  Stanley (1969). La 

technique de " l 'in c id e n t  c r it iq u e " sert à analyser le  degré de p la is ir  

e t  de sa tis faction  associés aux deux approches d'enseignement. L'étude



Résumé

s'adresse à une c lie n tè le  de trente-quatre étudiants adultes, hcmres e t 

fermes, non -in itiés  à la  danse classique. Recrutés parmi les  résidents 

du campus de l 'u n iv e rs ité  Laval, le s  sujets sont choisis, sur une base 

de partic ipa tion  vo lon ta ire , en fonction de l 'â g e , du sexe e t  des 

expériences antérieures de chacun en danse.

Les résu ltats de l'é tu de révèlen t que l'éva lu a tion  formative 

u t il is é e  dans le  cadre de l'enseignement réciproque est aussi e ffic a c e  

que c e l le  véhiculée en enseignement par oarmandement pour l'appren­

tissage des c r itè res  du placement du corps en danse classique. 

A insi, i l  ressort que les participants ont appris autant dans une 

approche d'enseignement que dans l'a u tre . I l  serrble que les danseurs 

recevant l'enseignement par cormandement trouvent leur récompense dans 

la  rép étition  des exercices face au m iroir e t  dans l'exécu tion  des 

enchaînements qui n'imposent pas de contrainte. I l  est révélateur de 

constater que les  étudiants apprécient les  moments où l'enseignant 

diminue son intervention d irecte  au p ro f it  d'une partic ipa tion  qui 

la isse  m e marge de manoeuvre. Les danseurs du groupe d'enseignement 

réciproque trouvent davantage leur sa tis faction  dans les  échanges avec 

un partenaire e t  dans le  tra va il en re la tion  avec la  conscience du 

corps,. I l  semble que l'éva lu a tion  formative véhiculée en enseignement 

réciproque favorise  la  conscientisation de l'é tu d ian t dans le  processus 

d'apprentissage des c r itè re s  d'alignement du corps.
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AVANT-PROPOS

LA DANSE AU QUEBEC:

DES PREMIERES MANIFESTATIONS A  L ' INTEGRATION 

AU CURRICULUM SCOLAIRE ET AU DEBOT DE LA RECHERCHE

De tout temps, l 'a r t  de la  danse a contribué à développer e t  à 

en rich ir la  carrnunauté humaine. Que l'o n  songe en ce sens à la  tragédie 

grecque qui é ta it  dansée e t chantée, aux danses de Cour à l'époque de la  

Renaissance, à la  forme du b a lle t  classique que la  France du XVIIIème 

s iè c le  a la issée en héritage. La danse est un langage universel qui n 'a  

pas de fron tières  e t dont le  but ultime réside dans la  ccimunication 

humaine.

Au Canada, selon Guilmette (1972), cet a rt s 'in trodu it lentement au 

début du s iè c le  avec les  v is ite s  de quelques compagnies e t danseurs 

étrangers. A insi, dans les  années 20, la  grande danseuse russe, Anna 

Pavlova, se produit sur la  scène du Théâtre St-Denis à Montréal. En 

1933, Serge L ifa r  es t de passage au His Majesty's avec les  Ballets 

Russes de Monte-Carlo. Les tournées de ce tte  compagnie sensib ilisen t le  

public à la  trad ition  russe. C 'est a insi que les  Montréalais acclament, 

à p a rtir  de 1934, les  danseurs Massine, Toumanova e t  Riabouchinska, tous 

de formation trad ition n e lle  russe. Parallèlement à la  danse classique, 

les nouvelles figures de la  danse moderne nous la issent leur philosophie 

avec les v is ite s  de Ruth St-Denis en 1917, de Doris Humphrey en 1921, de
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Mary Wigman en 1931 e t  en fin  en 1946, des B a lle ts  Jooss d'Allemagne avec 

l'oeuvre célèbre de "La Table Verte".

Longtemps, sous l 'é g id e  des écoles privées, la  formation en danse 

théâtrale es t demeurée accessible qu'à une classe re is tre in te  de la  

société . Cette situation  changera d'abord aux Etats-Unis, au m ilieu  du 

s iè c le , car les  valeurs transmises par la  danse n ' échappent pas aux 

pionniers de la  danse moderne q u i, convaincus de 1 ' importance de sa 

contribution à l'épanouissement de l 'in d iv id u  e t  à la  culture d'un 

peuple, engagent progressivement leur action dans un grand mouvement qui 

v o it  na ître l 'in té g ra t io n  de la  danse dans le  système d'éducation 

publique (Robert dans Kraus, 1981).

Quelques années plus tard, ce tte  influence de nos vo isins 

américains aura des répercussions chez nous, lo rs  de la  révolution créée 

par 1 ' équipe des Autanatistes avec Paul-Qui le  Borduas carne chef de 

f i l e .  Dans les  années 1943-1948, ce groupe d 'a r t is te s  a fa i t  éc la ter la  

lib e r té  d 'expression en a rt. Rappelons que Françoise Sullivan signe 

l 'a r t i c l e  consacré à la  danse, dans le  manifeste du "Refus Global" de 

1948. Cette explosion a rtis tiqu e fu t "l'a ccé lé ra teu r suffisamment 

polarisant e t  chargé d 'énerg ie pour devenir le  p ivo t de la  mutation dont 

nous vivons encore le  développement" (Robert, 1972, p. 63).

Nous pouvons considérer l 'a r r iv é e  de Ludmilla C h ir ia e ff à Montréal 

e t  la  naissance de la  té lév is ion  canadienne ccmme un tournant majeur 

pour la  danse. Avec sa d isc ip lin e  personnelle, sa détermination e t  son

Avant-propos



Avant-propos

goût du beau, Madame C h ir ia e ff a partic ipé grandement à 1 'implantation 

de la  danse carme valeur cu ltu re lle  e t  a ouvert la  vo ie  qui permettra à 

des Femand Nault, Brian McDonald e t  combien d 1 autres . . .  de s ' épanouir 

carme a rt is tes  e t  de fa ir e  progresser l 'a r t  de la  danse.

Des lo rs , plusieurs écoles e t  compagnies de genres d iffé ren ts  ont 

vu le  jour: les  Grands B allets Canadiens en 1958, le  Groupe de la  Place

Royale en 1966, l'Académie de B a lle t du Saguenay en 1966, le  Groupe 

Nouvelle A ire  en 1967, la  compagnie Les B allets Jazz en 1972, les 

B allets Eddy Toussaint en 19^3, la  compagnie Entre-Six en 1974, le  début 

de l'enseignement de la  danse à l'E co le  Pierre-Laporte de la  Ccnmission 

sco la ire Sainte-Croix en 1975, la  compagnie Danse Partout en 1976, enfin 

la  formation en danse au Cégep du Vieux-Montréal en 1979. A ce tte  l is t e  

s 'a joutent les  programmes qui se sont développas dans les un iversités, 

les programmes de danse du Ministère de l'Education du Québec en 

1981-1982 e t  en fin  le  phénomène des chorégraphes indépendants qui se 

manifeste au début des années 80. Progressivement, la  danse a p ris  un 

essor considérable e t  s 'e s t  intégrée dans les centres de lo is ir s  

cu lturels e t  dans les  a c t iv ité s  para-scola ires.

Sur le  plan de la  recherche, les programmes un ivers ita ires sont 

jeunes e t  la  plupart se lim iten t au premier cycle d'études, rendant 

a in si plus len t le  développement de cet aspect de la  danse. Cependant, 

le  besoin soutenu par 1 ' in térê t de mieux comprendre le  processus 

d'apprentissage dans ce tte  d isc ip lin e  a rtis tiqu e entraînent quelques 

chercheurs dans un mouvement, qui semble irréve rs ib le , de recherches 

pour l'am élioration  de la  qua lité  de 1 'intervention en danse. Passée
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d'une r é a lité  tabou, la  danse est de plus en plus vécue courre un mode de 

v ie  e t  carme une valeur cu ltu re lle  intégrée à notre système d'éducation.

Cet avant-propos présente un b re f survol du développement de la  

danse au Québec e t  sert en quelque sorte d 'introduction à la  problé­

matique de notre étude.
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CHAPITRE 1
LA PROBLEMATIQUE

Ce premier chapitre présente la  problématique de 1 ' étude en 

invoquant les  raisons qui la  ju s t if ie n t . L 'in troduction porte sur la  

présence de la  danse en éducation e t  1 1 importance de son enseignement. 

Vient ensuite la  d é fin it ion  de la  notion d'évaluation formative e t  son 

application à l'enseignement su ivies d'une revue de la  litté ra tu re  en 

regard de la  recherche sur les  modes d'enseignement. Un rappel de 

l'alignem ent des segments: une nécessité dans l'apprentissage de la  

danse classique, su iv i des recherches sur l'alignement des segments en 

danse. Le chapitre se termine avec l'énoncé des buts e t  des hypothèses 

de ILétude.

1.1 PRESENCE DE LA DANSE EN EDUCATION 

En1 L'IMPORTANCE DE SCN ENSEIGNEMENT

L'enseignement des arts constitue un moyen p r iv ilé g ié  pour 

atteindre les  f in a lit é s  de l'éducation. Le Ministère de l'Education du



2

CXaébec s 1appuie sur un ensemble de valeurs in te lle c tu e lle s , a ffe c t iv es  

e t  esthétiques pour sp éc ifie r  quel type d'homme e t  de ferme on souhaite 

former pour notre société . L 'a r t ic le  2.2.3 de L 'Ecole Québécoise 

indique que notre système d'éducation "entend assurer le  développement 

d'une personne qui aspire à l'autonomie, à la  lib e r té  e t  au bonheur, qui 

es t ouverte à la  transcendance" (M.E.Q., 1979).

Dans sa refonte des prograrrmes, la  D irection générale du 

développement pédagogique a é la rg i le  contenu du curriculum relevant du 

domaine des A rts. Après avoir été complètement absente du cadre 

sco la ire , la  danse figu re maintenant aux côtés de l 'a r t  dramatique, des 

arts plastiques e t  de la  musique dans les nouveaux programmes d'études 

en a rt aux niveaux primaire e t  secondaire parus respectivement en 1981 

e t 1982.

Dans ses o b je c t ifs , le  M inistère véhicule la  danse corme un a rt de 

création e t  c 'e s t  au niveau du tra va il de perception e t  d 'exp loration  

que l 'é lè v e  a l'occasion  d 'a ff in e r  la  m aîtrise du mouvement, d 'en rich ir  

e t  de perfectionner son propre vocabulaire.

Dans les  écoles p rivées , de lo is ir s  ou de formation profession­

n e lle , l'a ccen t porte davantage sur la  danse en tant qu 'art d 'in terp ré­

tation  e t  le  développement de la  connaissance du corps se f a i t  à travers 

l'apprentissage d'un vocabulaire spécifique à un s ty le  de danse.

Le développement rapide de la danse au cours de la  décennie 70, 

a llia n t  l'engouement pour sa pratique e t  l 'in t é r ê t  accru du public,
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n 'es t certes pas indépendant des nouvelles po litiques du Gouvernement en 

matière d'éducation a rtis tiqu e . Cependant, la  demande soudaine e t  fo rte  

de compétences entraîne parfo is  un malaise dans la  qua lité  de 

l'enseignement, dû à un manque de formation chez un certa in  nombre de 

professeurs. I l  a été fréquentent fa i t  mention de ce tte  lacune à 

combler. Mentionnons à t i t r e  d'exemples des recanmandations fa ite s  à 

cet égard dans le  baccalauréat spécia lisé en danse de l'u n iv e rs ité  du 

Québec à. Montréal (1976) , le  rapport du comité d 'exp loration  de 

programme en danse à l 'u n iv e rs ité  Laval (1979), le  rapport du comité "ad 

hoc" sur l'enseignement de la  danse au c o llé g ia l (1982) e t  le  p ro je t de 

programme en danse, à l 'u n iv e rs ité  la va l (1986).

Une étude fa it e  par Lord (1982) sur l'o r ien ta tion  e t  le  contenu de 

l'enseignement de la  danse dans les  m ilieux scola ires e t  réc réa tifs  de 

la  région de Montréal es t très ex p lic ite  en ce sens. Les résu ltats 

révèlent qu'en général les  professeurs ont une formation insu ffisante en 

danse e t  peu ou pas du tout en didactique. L'auteure soulève l'hypo­

thèse que ceux-ci possèdent peu de moyens pour analyser e t  améliorer 

leur enseignement. Karen Shook (dans Rosen 1980, p. 18) déplore la  même 

lacune en affirm ant que le  problème ne se situe pas tellement au niveau 

de l'enseignement des techniques de danse, mais réside p lu tôt dans un 

manque général de connaissances des d isc ip lin es se rattachant au 

processus d'enseignement.

Pourtant, la  danse requ iert de la  part des enseignants la  m aîtrise 

des habiletés sur le  plan du savoir, du sa vo ir-fa ire , du sa vo ir-fa ire - 

fa ire  e t  du savo ir-ê tre . L'enseignement de la  danse ne se lim ite  pas à
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transmettre uniquement des techniques. Même s i ce t aspect es t très 

important e t  non négligeab le, la  responsabilité de 1 ' intervenant 

consiste également à favoriser l'épanouissement des d iffé ren tes  facettes 

de la  personnalité des danseurs incluant bien sûr, le  développement de 

l'a sp ec t c o g n it if .  Balanchine (dans Rosen, 1980, p. 20) souhaite que 

ses danseurs ré fléch issen t, q u 'i ls  soient structurés mentalement. 

Enseigner la  danse es t en fa i t  "a very d e lica te  thing to  do, an a rt in 

i t s e l f ,  requiring a va r ie ty  o f  s k il ls  and ta len ts frcm the part o f  the 

teacher" (Brauer, 1975, p. 2 ). Lors d'une entrevue, Alexandra Danilova

(1980), ce tte  ex-danseuse maintenant rattachée à la  School o f  American 

B a lle t, signale qu'enseigner la  danse est une réa lisa tion  aussi 

importante que la  performance sur scène.

Pour leur part, Brunelle e t  De Carufel (1982, p. 8 ) ,  signalent que 

"le s  enseignants doivent bien connaître le  contenu des tâches à exécuter 

e t  ê tre  en mesure d 'organ iser des situations d'apprentissages qui 

o ffren t un bon niveau d'engagement moteur, où les tâches motrices à 

exécuter comportent suffisamment de d é fis  à re lever pour les  étudiants 

e t un encadrement caractérisé par une supervision soutenue“ . Cet 

ensemble de tâches exigeantes que d o it exécuter l'enseignant a 

vraisemblablement amené Asaf Messerer (1975) à d ire  q u 'i l  é ta it  beaucoup 

plus d i f f i c i l e  d'apprendre a enseigner que d'apprendre à danser.

A propos de l'enseignement de la  danse, Beaumont (1966, p. 17) 

prétend qu'une large part des résu ltats repose sur la  manière dont la  

matière est transmise. "A l'enseignant, on demande donc de connaître
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quelque chose des conditions qui favorisen t l'apprentissage” (Dussault 

e t  a l . ,  1981, p. 306). Le rô le  de l'in tervenan t suppose (a) une 

capacité à organiser un contenu en fonction de l 'â g e , des besoins e t  des 

habiletés d'une c lie n tè le  (b) m e recherche de moyens pour fa c i l i t e r  

l'apprentissage, c 'e s t-à -d ire  organiser des a c t iv ité s  e t  des mises en 

situation susceptibles d 'a id er l'é tu d ian t e t  (c) la  p lan ifica tion  de 

procédures permettant d 'évaluer la  performance des participants e t  du 

professeur. "A teacher ircust plan, define irovements fo r  students, 

develcp spécia l ways o f transmitting her knowledge" (Rosen, 1980, p. 

19).

Dans m e perspective de recherche en enseignement, Tousignant e t 

B rm elle  (1982) proposent, en ce sens, de ten ir  ccmpte des variab les qui 

influencent la  re la tion  entre l'enseignant e t  l'apprenant. De même que 

Laborit (1970) considère l'enseignement came la  "pièce maîtresse de 

l 'é d i f i c e  soc ia l à constru ire", a insi nous croyons à l'inportance de la  

qua lité  de l'enseignement dans la  formation du danseur.

Pour l'am éliora tion  de la  qualité de l'in te rven tion , le  M inistère, 

dans le  renouveau pédagogique des programmes sco la ires, suggère l 'u t i l i ­

sation de l'éva lu a tion  formative carme moyen d 'a ider l 'é lè v e  dans son 

processus d'apprentissage e t  de fa c i l i t e r  la  cormunication entre le  

professeur e t  les  étudiants.
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1.2 IA  NOTION D'EVALUATION FORMATIVE

1.2.a INTRODUCTION

L'évaluation formative est plus ancienne que son appellation 

puisque déjà dans l 'a n t iq u ité , la  préoccupation de mesurer le  

cheminement de l'é tu d ian t é ta it  présente e t  qu'un grand nanbre des 

procédures sur lesquelles repose la  formation sco la ire  moderne a été 

inventé à ce tte  époque (Barbier, 1985, p. 37). L'usage actuel de ce 

concept es t un emprunt au domaine de l'éva lu a tion  de programme e t  

u t i l is é  par Scriven en 1967. Ce qui es t plus d 'a c tu a lité  se caractérise 

par une approche plus méthodique de la  démarche e t  un dés ir d'en 

augmenter l 'e f f i c a c i t é .  De nos jours, l'approche d ite  "d 'évaluation 

formative" f a i t  de plus en plus partie  intégrante du tandem ensei­

gnement-apprentissage, impliquant tant l'é tu d ian t que le  professeur, e t  

s 'avère un moyen e ffic a c e  pour soutenir e t  guider l'é tud ian t dans son 

développement. Cependant, en raison du contexte de tra va il ou d'un 

manque d ' instrumentation appropriée, son application n 'es t pas toujours 

fa c i l i t é e  dans la  r é a lité  de la  classe. I l  ne faut donc pas se 

surprendre devant 1 ' écart existant entre le  discours théorique sur 

l'éva lu a tion  e t  la  pauvreté re la t iv e  des pratiques (Barbier, 1985; 

Brunelle, 1986; Scallon, 1985; Piquette, 1984).

Selon Huberman (1985), le  modèle conceptuel élaboré par C arroll 

entre 1963 e t  1965 aurait vraisemblablement serv i à alimenter les  

recherches de Eloom e t  de ses collaborateurs au cours des années 70. 

Plusieurs chercheurs s 'in scriven t dans ce tte  lignée e t  sont en quelque
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sorte considérés came des pionniers: (De Landsheere, 1976 e t  1980;

Stufflebeam e t  a l . , 1980; A l la i ,  1979 e t  1982; Scallon, 1974 e t  1980; 

Pâquette, 1980; B irzéa, 1982; e t  Ouellet, 1983). Ces successeurs de 

Bloom s'entendent sur l 'id é e  que l'éva lu a tion  formative d o it être  

intimement l ié e  à l 'in te rven tion  pédagogique e t  se rv ir  les  in térêts  de 

l 'é lè v e .  S i, came le  prétend O aellet (dans Pâquette, 1984, p. 57), " la  

pédagogie es t une a ffa ir e  de formation in tégra le de la  personne", i l  

sesrble bien que l'éva lu a tion  formative contribue à cet o b je c t if ,  par 

l'in form ation  q u 'e lle  fourn it à l 'é lè v e  pendant son processus 

d ' apprentissage e t  par les  occasions q u 'e lle  lu i dame d 'y  prendre une 

part ac tive .

1.2.b DEFINITION DE L'EVALUATION POBMAÏTVE

Dans une démarche pédagogique, l'éva lu a tion  a pour but principa l de 

fournir l'in form ation  nécessaire menant à une prise de décision; 

c e l le - c i ,  relevant selon le  cas, de l 'é lè v e  lui-même, de l'enseignant, 

de l 'é c o le ,  de la  ccrmission sco la ire ou du Ministère de l'Education. 

Selon sa nature, son rô le  e t  ses fonctions, la  démarche d 'évaluation se 

f a i t  dans une intention formative ou une intention sam ative e t  

s 'in s c r it  en début, pendant ou à la  f in  d'un processus d'apprentissage 

(D.G.D.P., 1985, p. 15). Voyons dans une description sarmaire les

principales caractéristiques de ces deux formes d ' évaluation a fin  de 

mieux sa is ir  la  portée des e f fe ts  de chaque approche à 1 ' in térieu r du 

tandem enseignement/apprentissage.
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De par sa nature, l'éva lu a tion  scrtnative sanctionne l'appren­

tissage. E lle  permet d 'é ta b lir  un b ilan  du degré d 'a tte in te  des 

o b je c t ifs  terminaux d'un programme permettant de classer l 'é lè v e ,  de 

c e r t i f ie r  ses compétences ou de l'a ss ign er à un niveau d'étude qui lu i 

convient. A insi, cumulée à chaque étape importante dans une année 

sco la ire  ou appliquée uniquement à la  f in  de ce tte  année, l'éva lu a tion  

scirmative es t un jugement de valeur porté sur le  rendement de l 'é lè v e  en 

vue d'une sé lection , d'un classement ou d'une c e r t ific a t io n . Cette 

évaluation revêt un caractère formel e t  ré fère  généralement à des 

instruments de mesure va lidés.

Pour sa part, l'éva lu a tion  formative sert à améliorer l'appren­

tissage. Par d é fin it io n , 1 ' évaluation formative est une appréciation 

portée sur le  rendement de l 'é lè v e  en phase d'apprentissage, en rapport 

avec une partie  de la  matière ou d'une habileté e t  a pour but d 'a id er 

l'é tu d ian t à s'approprier la  connaissance. Son rô le  consiste à 

transmettre à l 'é lè v e  e t  au maître du feedback sur l 'é t a t  des 

acquisitions de la  matière e t  d 'a ju ster au besoin la  situation 

d'enseignement permettant d 'am éliorer l'apprentissage. E lle  a pour 

fonctions d 'id e n t i f ie r  les  aspects du contenu m aîtrisés e t  ncn- 

m aîtrisés; de détecter les  causes de la  non-maîtrise e t  de réajuster la 

matière ou l'approche pédagogique selon les  besoins.

Cette forme d 'évaluation s'applique à déceler e t  à corriger les 

imperfections pendant le  processus d'apprentissage. E lle  permet
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également de déterminer s i  l 'é lè v e  possède les  éléments essen tie ls  à la  

poursuite d'une tâche plus carplexe. Dans ce tte  optique, les  erreurs 

id en tifié e s  doivent ê tre  considérées canne "des manents dans la  

résolution d'un problème e t  non canne des fa ib lesses répréhensibles" 

(DeLandsheere, 1979, p. 113). Dans ce sens, l'éva lu a tion  formative se 

distingue nettement de l'éva lu a tion  sormative pu isqu 'e lle  v ise  

essentiellement à seconder e t  à soutenir 1 ' élève dans son processus 

d ' apprentissage. SealIon (1980) d é fin it  l'éva luation  formative canne un 

processus continu d 'évaluation de l'apprentissage dont le  rô le  essen tie l 

es t de suivre e t  d 'assurer le  progrès de chaque élève.

1.2.C APPLICATION DE L'EVALUATION FORMATIVE DANS L'ENSEIGNEMENT

En matière d 'évaluation formative, le  M inistère de l'Education du 

Québec (1985, p. 15) poursuit son orientation  vers une "action inxnédiate 

pour améliorer l'apprentissage pendant q u 'i l  se réa lise ; vers une 

adaptation des démarches d'enseignements selon les  d if f ic u lté s  

rencontrées e t  vers une id en tifica tion  des acquis nécessaires au début 

d'un apprentissage".

Dans l'a p p lica tio n  de l'éva lu a tion  formative, Amigues (1982) 

c ircon scrit t ro is  fonctions interdépendantes : une première fonction

d ite  ren forçatrice informe l 'é lè v e  de façon continue dans sa démarche 

vers la  réa lisa tion  d'un o b je c t if .  Ce rappel d'information est 

va lorisan t e t  augmente la  p robab ilité  de reprise d'une réponse 

appropriée; une deuxième, q u 'i l  appelle fonction corrective, amène
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l 'é lè v e  à repérer e t  à analyser ses erreurs; en fin , Amigues id e n t ifie  

une fonction régu latrice  qui favorise un réajustement de l 'a c t io n  en 

tenant compte de l 'e r re u r  observée. L 'in teraction  constante de ces 

tro is  fonctions permet à l 'é lè v e  de jouer un rô le  a c t i f  dans son 

processus d'apprentissage.

Soulignons que pour sa part Birzéa (1982) perço it l'éva luation  

formative carme la  condition essen tie lle  à la  pédagogie de la  m aîtrise; 

c e l le - c i  s'appuyant sur tro is  exigences fondamentales: une description

c la ire  des o b je c t ifs  à atteindre, des indicateurs d é ta illé s  pour chaque 

c ib le  v isée  e t  bien entendu, l 'a p p lica tion  de l'éva lu a tion  formative.

L ' ampleur croissante du mouvement de la  pédagogie de m aîtrise fa i t  

re s so rt ir  davantage 1 'importance de l'éva lu a tion  formative (Brunelle e t  

Tcusignant, 1986, p. 31). Dans ce tte  conception d 'évaluation, le  

professeur s 'in s c r it  dans une re la tion  d 'a ide e t  es t considéré ccnroe une 

personne-ressource. Cette démarche pédagogique en évaluation a pour 

e f fe t  de va lo r ise r  la  re la tion  maître/élève e t  de favoriser

1 ' irrplication de ce dernier. I l  est intéressant de constater que parmi 

les  cinq catégories de variab les d 'in tervention , t iré es  du modèle de 

Brunelle e t  Watts (1984) , les  comportements de l'in tervenant e t  des 

apprenants, associés à la  variab le de processus, semblent ê tre  ce qui 

influence le  plus la  qua lité  de l'enseignement.- Concrètement, pour les 

apprenants, ces comportements font référence à un degré optimal 

d 'app lication , d 'engagement moteur e t  de réussite alors que pour les 

intervenants, i l s  f a i t  référence à la  c la r té  e t  la  concision des
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exp lica tions, à l'observation  active  e t  à l 'u t i l is a t io n  de l'éva lua tion  

formative en temps opportun.

En apprentissage moteur, dans un enseignement structuré où les  

c r itè res  de réussite sont connus des élèves, Brunelie e t  Tousignant 

(c ité  par Trudel, 1987, p. 22) recarmandent de ré fé re r  au "feedback“ 

canne modalité d 'évaluation form ative. I l  représente un moyen d irec t e t 

rapide d 'évaluer pendant le  processus d'apprentissage. Dans la  

d é fin it ion  de Brunelle e t  DeCarufel (1982), le  feedback est un 

"carportarent d'enseignement en réaction à une réponse motrice produite 

par un ou plusieurs étudiants dans le  but de leur fournir de 

l'in form ation  en rapport avec le  degré de m aîtrise d'une performance 

m otrice". Les auteurs sont nombreux à reconnaître 1 'importance du 

feedback en apprentissage (Siedentop, 1983; Schmidt, 1982; Bioan, 1979), 

mais Brunelle e t  DeCarufel (c ité  par Trudel, 1987, p. 22) le  considèrent 

canne un des plus puissants moyens d'assurer l'apprentissage. 

L 'e f f ic a c it é  du feedback reste cependant l ié e  à la  pertinence e t  au 

manent opportun de son u tilis a t io n . Carme le  souligne Cardinet (1985), 

la  mise en branle de ce processus d 'in teraction  dépend en bonne partie  

de la  qua lité  de la  présence du professeur e t  de l ' à-propos de ses 

réactions en vue d 'in c ite r  l 'é lè v e  à partic iper à son apprentissage.

Dans la  classe de danse classique, la  subordination de l 'é lè v e  aux 

réactions du professeur est chose courante. Nous croyons que ce tte  

partic ipation  "passive" peut ê tre  transformée en partic ipation  "a c tive " 

par 1 ' im plication de l'é tu d ian t à la  prise de décision lo rs  du processus
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d ' apprentissage. I l  s 'a g it  d'amener c e lu i-c i à développer sa capacité à 

observer e t  à analyser sa performance; le  rendre responsable de ses 

apprentissages e t  a in s i, ten ter de l ' acheminer vers une plus grande 

autonomie. Cette façon de fa ir e  es t non seulement un besoin mais une 

nécessité pour le  développement de l 'é tu diant  qui d o it  être considéré 

carme autre chose qu'un robot exécutant (Mooston, 1966).

Dans ce sens, Trudel (1987, p. 26) signale que “ les  auteurs qui 

tra iten t de 1 ' évaluation formative en y recherchant 1 1 im plication des 

élèves serrblent apporter une attention particu liè re  à l'éva lu a tion  par 

les pa irs“ . Dans ce tte  approche d 'évaluation, l'é tu d ian t assume un rfîle  

d'enseignant e t  sa première fonction se tradu it par la  transmission du 

feedback (Siedentop, 1983, p. 208).

L 'évaluation formative, t e l l e  que décrite  précédemment, impliquant 

la  partic ipa tion  de l 'é lè v e ,  apparaît souhaitable dans 1 ' apprentissage 

de la  danse. Sa pratique s 'in s c r it  dans une démarche favorisant un 

enseignement qui t ie n t  ccmpte des d ifférences ind ividuelles. Dans ce tte  

étude, la  notion d 'évaluation formative, canme nous venons de la  

décrire , sera véhiculée dans son application par l 'u t i l is a t io n  des 

s ty les d'enseignement réciproque e t  par carmandement de Mosston (1981).

1.3 LA RECHERCHE SUR LES MCDES D'ENSEIGNEMENT

I l  semble bien que depuis ses débuts à l'Académie Royale de Danse à 

Paris au XVIIème s iè c le , le  succès de la  formation des danseurs pour 

l'a cq u is it ion  d 'hab iletés motrices, repose sur une approche
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d'enseignement par carmandement, c 'e s t-à -d ire , enseignement par 

im itation. Ce s ty le  d'enseignement trad itionnel se caractérise par le  

fa i t  que le  professeur es t considéré corme le  détenteur du savoir e t  du 

pouvoir dans la  classe. Les prescriptions, corrections e t  évaluations 

des tâches sont scus son en tière responsabilité. La partic ipation  de 

l'é tu d ian t es t donc complètement soumise aux d irec tives  du professeur. 

Bien que ce tte  approche so it  encore très répandue, les  maîtres du XXême 

s iè c le  explorent de nouvelles formes de danse e t ,  parallèlement, prônent 

de nouvelles façons de fa ir e .

A ce jour, peu d'études ont porté spécifiquement sur l 'e f f i c a c i t é  

des approches u tilis é e s  pour l'enseignement de la  danse. La litté ra tu re  

éc r ite  par les  spéc ia lis tes  du danaine es t davantage orientée vers la  

description du vocabulaire p lu tôt que vers des moyens d'am éliorer 

l'apprentissage. Quant aux revues sc ien tifiqu es, e l le s  présentent peu 

de résu ltats de recherches ayant t r a it  à l'enseignement de la danse 

(Brauer, 1975, p. 5 ).

Dans son étude, Brauer (1975) s 'e s t  intéressée à observer les  

approches de cinq écoles de sty les d iffé ren ts , dans le  but de 

réperto rier des indicateurs valables dans leur méthode respective 

d'enseignement. Les approches de Laban e t  de Dalcroze ont été analysées 

à p a rtir  de documents éc r its ; l'approche de la  danse classique a été 

v é r i f ié e  à p a rtir  de m atériels scripto-audio-visuels; c e lle s  de Graham 

e t  de N icholaïs furent décortiquées à l 'in té r ie u r  d'une année 

d ' irrmersion dans les  classes, s o it  par une partic ipation  active  ou par 

1 ' observation.
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Les résu ltats de 1 'étude de Brauer révèlen t deux orientations 

opposées dans l'enseignement: la  première q u 'e lle  q u a lif ie  de " l e t  them

do" s'applique aux approches de Laban e t  Dalcroze, où l'é tu d ian t est 

encouragé, in sp iré , guidé p lu tôt que co rrigé . Le corps bouge librement 

sans technique précise n i contrôle. La deuxième orien tation , que Brauer 

q u a lif ie  de "make them do" regroupe les  approches du B a lle t e t  de 

Graham, où la  d isc ip lin e  e t  la  soumission au professeur sent de rigueur. 

Dans un contexte éducationnel, Brauer suggère aux professeurs de 

s 'in sp ire r  de ces deux orientations. La formation du danseur, toujours 

selon Brauer (1985) nécessite un entraînement technique avec un contrôle 

très  sérieux de toutes les  parties du corps e t  en même terrps des mises 

en situation  permettant de développer des forces créatrices e t  des 

habiletés à bouger avec aisance.

A l 'in s ta r  d 'autres d isc ip lin es , la  danse a pour but de partic iper 

au développement de la  personne dans ses dimensions physique, 

in te lle c tu e lle  e t  a ffe c t iv e . Pour la  réa lisa tion  de cet o b je c t if ,  

Brunelle (1980, p. 684) signale que "l'enseignant pourrait recourir 

davantage aux formules pédagogiques qui impliquent les  étudiants". Dans 

ce sens, parmi les  huit sty les d'enseignement décrits par Mosstan

(1981), le  s ty le  d'enseignement réciproque est considéré carme une 

approche qui fa vo rise  1 ' accroissement de 1 ' autonomie de l'é tu d ian t sur 

les  plans c o g n it if ,  moteur, soc ia l e t  a f f e c t i f .  •

Des études démontrent les  avantages de l'enseignement réciproque où 

les  partenaires s'enseignent entre eux. C elle  d ir igée  par Goldberger

(1982) porte sur les  e f fe ts  de tro is  sty les d'enseignement de Mosston
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sur l 'a cq u is it io n  d 'hab iletés motrices e t  le  développement de ccrpor- 

tements sociaux, dans la  pratique du hockey. Quatre-vingt-seize enfants 

de 5ême année choisis au hasard sont assignés dans des groupes corres­

pondant à chacun de ces s ty les . Les résu ltats démontrent que les  sty les 

ont été e ffica ces  peur l'apprentissage moteur dans chaque groupe mais, 

qu'en plus, le  s ty le  d'enseignement réciproque in ten s ifie  s ign ifica ­

tivement le  développement d 'a ttitu des socia les.

En éducation physique, l'é tu de de Godbout, Desrosiers, Brunelle, 

Spallanzani e t  Tousignant (1985), portant sur l 'u t i l is a t io n  de tro is  

stratég ies d 'évaluation  formative impliquant des élèves de cinquième 

année, révè le  que l'éva lu a tion  par les  pairs favorise l'apprentissage 

moteur. Toutefois, l'é tu de ne démontre aucune d ifférence s ig n if ic a t iv e  

entre les  résu ltats obtenus dans les  t ro is  stratég ies.

L'étude de Gartner, Kholer e t  Riessman (1971), où des élèves plus 

âgés enseignent aux plus jeunes, révèlen t que des enfants gagnent a insi 

en terme de rap id ité , jusqu'à s ix  mois pour l'apprentissage de la  

lectu re, e t  que ce tte  technique est bénéfique autant pour le  tuteur que 

pour l 'é lè v e .  Dans l'é tu de de Cooper (1982), menée auprès d'enfants à 

la  maternelle e t  en deuxième année, i l  es t très révélateur de constater 

que ceux-ci préfèrent consulter leur partenaire p lu tôt que leur 

professeur. Une autre étude d ir ig ée  par N e il (1983) auprès d'étudiants 

en éducation physique, de niveau u n ivers ita ire , conclut que ceux-ci 

réagissent favorablement aux feedback transmis entre collègues. Pour sa 

part, dans le  cadre d'une recherche exp lorato ire en mathématique au 

secondaire sur la  partic ipation  des élèves au diagnostic pédagogique,
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Scallon (1985) f a i t  part de son optimisme quant à la  f ia b i l i t é  des 

élèves dans leur partic ipa tion  à la  gestion de l'éva luation  formative.

Cependant, Godbout e t  a l. (1983) remarquent que l'éva luation  

formative a fa i t  l 'o b je t  de peu d'études dans le  secteur des 

apprentissages moteurs, en éducation physique. Dans le  domaine de la  

danse classique, nous n'avons repéré aucune étude où l 'e f f ic a c i t é  de 

l'éva lu a tion  formative a it  été investiguée dans un contexte d 'ensei­

gnement réciproque e t  par caTmandement pour l'apprentissage des c r itè res  

d'alignement du corps.

1.4 L'ALIGNEMENT DES SEGMENTS

1.4.a UNE NECESSITE DANS L'APPRENTISSAGE DE LA DANSE CLASSIQUE

On v i t  dans une époque où la qua lité  recherchée dans tout ce que 

l 'o n  f a i t  es t synonyme d 'e f f ic a c it é  e t  de rendement. L 'a tte in te  de cet 

o b je c t if  maintient les  m ilieux des a ffa ire s  e t  du développement 

technologique dans un état de fé b r i l i t é  constante. Le dcmaine des arts 

n'échappe pas à ce tte  r é a lité  e t  l 'e s p r i t  de compétition y es t bien 

présent. Par exemple, dans la  formation en danse classique, on s'attend 

à ce- que les  danseurs atteignent constairment un haut niveau de 

performance e t  que les  prouesses physiques soient toujours plus 

ra ffin ées . Ces standards élevés s'appuient sur une formation 

méticuleuse de l'instrument de la  danse, en occurrence le  corps, alors 

que la  connaissance e t  l 'in té g ra tio n  des c r itè res  du placement du corps 

sont considérées corme les  éléments essen tie ls  e t  fondamentaux pour 

l'apprentissage du vocabulaire de la  danse (Hardie, 1963; Peterson, 

1975; Lee, 1983; Hairrond, 1984).
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mouvements compensatoires dûs à une mauvaise posture e t  préparer le  

corps à bouger efficacement e t  harmonieusement (Jacob, 1981; Bordier, 

1979; Backrack, 1983). Amheim (1982, p. 21), ajoute qu'une “mauvaise 

mécanique corporelle  donne des mouvements in e fficaces  e t  prédispose aux 

traumatismes“ . Le premier résu lta t d'une mauvaise posture se tradu it 

dans un mouvement compensatoire qui entraîne nécessairement le  

déplacèrent du poids du corps. Dans le  but de maintenir l 'é q u ilib r e , le  

danseur exerce une pression sur l'une ou l'a u tre  des parties du corps ou 

de la  colonne vertébra le , e t  s'expose a insi à d 'éventuelles blessures 

(lawson, 1983). Nous savons que les  bonnes e t  mauvaises habitudes 

s'acquièrent dans les  classes d'entraînement. Bachrach (1983) prétend 

que la  plupart des blessures sont dues à des problèmes d'alignement ou 

de technique qui peuvent en général ê tre  corrigés en classe avec l 'a id e  

du professeur "tucking, hinging, hyperextending knees and forcing 

tumout can a i l  be corrected in c lass".

Mais qu'entend-on par 

bonne posture? En danse, 

la  bonne posture es t le  

résu lta t d'un équ ilib re qui 

découle de 1 'ajustement 

constant de la  répartition  

du poids du corps autour du 

centre de grav ité  situé à 

la  partie  supérieure du

L'alignement des segments a un double objectif: éviter les

F i g u r e  1 .  I l l u s t r a t i o n  d u  c e n t r e  d e  

g r a v i t é .



sacrum, au centre du polygone formé par les  os iliaqu es , le  pubis e t  le  

sacrum (c f. figu re  1 ). Chaque segment possède son centre de g rav ité , e t  

l ’ équ ilib re du corps d o it  ê tre  assuré avec un minimum d 'e f fo r t  pour un 

maximum d 'e f f ic a c i t é ,  de façon à permettre au danseur d 'évoluer harmo­

nieusement. A in s i, pour Jacob (1981, p. 227),

"good alignment is  the position ing o f  various 

parts o f  the body in re la tion  to  a central 

ax is, so that each part works e f f ic ie n t ly  and 

the whole structure functions harmoniously"

(c f .  figu re  2 ). Sherbon (1982, p. 27) ajoute 

que le  danseur d o it  ê tre  conscient de la  

re la tion  qui ex is te  entre les  jarrhes, la  région 

du bassin e t  le  torse.

Au départ, i l  faut signaler que le  vocabu­

la ir e  de mouvement (les  techniques) de la  danse
Figure 2. Illustration

classique repose sur le  principe de " l 'e n -  de l'alignement juste
du corps y vu de profil.

dehors" qui se manifeste en une rotation  exter­

ne de la  tê te  du fémur autour de l'a x e  mécanique du membre in fér ieu r, à 

l 'in té r ie u r  de de la  cav ité  coty lo ïde de l 'o s  iliaque (articu lation  de 

la  hanche) (Challet-Haas, 1979, p. 34). I l  es t à noter que ce voca­

bu laire de la  danse classique, s'appuyant sur l ' en-dehors e t  cinq 

positions de base élaborées par Beauchamps au m ilieu du XVIIème s iè c le , 

s 'e s t  épuré e t  s ta b ilis é  surtout au XVIIIême s iè c le  sous Noverre.

Le placement des jambes dans l ' en-dehors la isse apparaître les

pieds ouverts dans un angle d'environ 180 degrés. Les d ifférences 

morphologiques ind iv iduelles e t  les  capacités d'étirement déterminent le

18
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degré d'ouverture de chacun (Hanmond, 1984, p. 57). Cette façon de 

bouger par "en-dehors" représente, en danse classique, l'esthétique du 

mouvement, mais augmente également les  exigences de 1 ' entraîneront 

physique pour y a rr iver  avec aisance.

La problématique

La conscience de l'alignem ent nécessite la  connaissance de points 

de repère précis sur le  placement du corps. Dans une série  d 'a r t ic le s , 

Hardie (1963, p. 593) d écr iva it le  placement du corps a in si:

"The leg  is  placed on the fron t o f  the body and the purpose o f 
the turn-out is  to  get i t  placed, as fa r as is  humanly 
possib le, towards the back. The shoulder is  attached to  the 
back o f  the torso and should never be allowed to  drop forward. 
The r ib  cage goes a l l  the way round the spine and should, as 
fa r  as possib le, be held le v e l,  and s lig h t ly  contracted, 
during the execution o f  the exerc ises ."

La description de Hardie es t intéressante mais pas suffisairment 

précise, à notre avis . La version de Jones (1979, p. 104) ajoute des 

éléments importants.

"Stand upright, fe e t  p a ra lle l with a small space between them; 
do not allow  ankles or knees to  r o l l  in; relax knees, bend 
them s lig h t ly ; pu ll navel in; stretch tailbone downward, 
perpendicular to  flo o r ; fe e l the spine lengthen upward through 
the neck; keep p e lv is  over ankles; keep shoulders over 
p e lv is ."

1.4.b DESCRIPTION DE L'ALIGNEMENT DES SEGMENTS

Nous croyons u t i le  de rendre encore plus ex p lic ite  cette 

description du placement du corps étant donné l'inportance capi



q u 'e lle  représente dans notre étude. D'abord, la  position  des pieds 

représente la  base de sustentation du corps. Les arches des pieds ne 

doivent pas toucher le  so l e t  ne pas rou ler en éversion ou en inversion 

(c f . figu re 3 ).

La problématique
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E v e r s i o n

Figure 3. Illustration de l 1éversion3 de l'inversion et de la position 

juste des pieds.

P o s i t i o n  j u s t e
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Les pieds jouent un rô le  de 

stab ilisa teu r e t  le  poids 

du corps d o it  ê tre  rép arti 

également sur t r o is  points 

(c f. figu re  4 ): " l e  talon ,

les  tê tes  de métatarsiens 

(les  o r te i ls )  e t  la  tranche 

extérieure du pieds" 

(Laane, 1983, p. 35).

L 1articu la tion  des 

genoux es t f r a g i le  e t  on 

sa it  carfoien i l s  sont 

s o l l ic it é s  en danse. Les 

genoux sont responsables de 

transmettre le  poids de la  

partie  supérieure du corps 

aux pieds. I l s  maintien­

nent la  s ta b il ité  de 

l ' en-dehors de la  cuisse 

dans le  p l ié .  Carme règ le  

de base, les  genoux ne 

doivent pas ê tre  portés 

vers l 'a r r iè r e  (c f .  figu re 

5b). Le placement juste 

des gencux ex ige qu'en tout 

terrps, i l s  soient alignés

L e s  3  p o i n t s  d ’ a p p u i

F i g u r e  4 .  I l l u s t r a t i o n  d e s  t r o i s

p o i n t s  d ' a p p u i  d e s  p i e d s  

a u  s o l .

j u s t e e n  h y p e r e x t e n s i o n

F i g u r e  5 .  I l l u s t r a t i o n  d e  l a  p o s i t i o n  

d e s  g e n o u x :

A .  p o s i t i o n  j u s t e

B .  p o s i t i o n  d e s  g e n o u x  e n  

h y p e r e x t e n s i o n



avec le  deuxiàre do igt de pieds (spécialement dans les  p lié s  exécutés 

dans la  position  de l ' en-dehors ) .

D écrit carme zone du point de fo rce , le  bassin est “ le  point 

d 'équ ilib re  entre le s  forces d 'a ttraction  au so l e t  les  forces 

d 'extension" (Bossu e t  Chalaguier, 1974). I l  assure le  tra v a il de

1 ' en-dehors des jambes e t  influence l'extension  de la  colonne 

vertébra le . Son placement nécessite l 'a c t io n  des muscles rotateurs vers 

l 'e x té r ie u r , des abdominaux, des grands fess ie rs , du psoas iliaqu e , l ié s  

à l'ex tension  de la  colonne vertébrale (Laane, 1983, p. 64). Le bassin 

d o it ê tre  maintenu d ro it  en évitant la  bascule avant (antéversion) e t  la  

bascule a rr iè re  (rétroversion ) (c f. figu re 6 ) .  La position  du bassin 

es t juste lo rsq u 'e lle  es t "équ ilib rée entre ces deux p o ss ib ilité s  de 

bascule". (Laane, 1983, p. 64).
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A n t é v e r s i o n R é t r o v e r s i o n P o s i t i o n  j u s t e

Figure 6. Illustration de l'antéversion3 de la rétroversion et de la 

position juste du bassin.
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La pa rtie  supérieure du corps représentée par le  tronc e t  la  

ceinture scapulaire e s t “responsable de l 'é q u ilib r e  transversal 

supérieur du corps" (Laane, 1983, p. 89). Le placement juste de la  

p a rtie  haute du corps implique une résistance à la  g rav ité  en maintenant 

l'ex tension  maximale de la  colonne vertébrale e t  1 ' élongation de la  

sangle abdaninale. On obtient la  s tab ilisa tion  des épaules en les  

maintenant en place sans élévation  n i contraction paras ita ire  (c f . 

figu re 7 ). Ce placement provoque un léger glissement des omoplates

F igu re  7. I l l u s t r a t i o n  de la  p o s it io n  ju s te  du tro n c  e t  des épaules en

P o s i t i o n  j u s t e  d u  t r o n c E p a u l e s  e n  p l a c e

place.
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vers l 'e x té r ie u r  de la  colonne vertébra le . Lors du mouvsnent inspira- 

to ir e ,  la  cage thoracique se déplace sur un plan la té ra l e t  les  forces 

de pression sont réparties également.

Le placement de la  nuque, 

assurant le  port de tê te , ccrp lète 

l'harmonie générale du corps. Cette 

partie  e s t très  importante quoique 

fréquemment négligée. Pourtant, le  

port de la  tê te  partic ipe  largement 

à l'expression  e t  sa lib e r té  dépend 

de l'allongem ent de la  colonne 

cerv ica le . Le port de tê te  en danse 

nécessite que c e l le - c i  "pousse dans 

le  scrrmet du crâne" (Laane, 1983, p.

8 6 ) ,  légèrement vers l 'a r r iè r e  a fin  

de réduire la  tendance naturelle de 

la  courbe cerv ica le  sans tou tefo is  a ffe c te r  le  menton qui d o it  être  

d ro it , p a ra llè le  au plancher, ce qui explique que " le s  muscles 

antérieurs du cou ont la  même action sur la  lordose cerv ica le  que les  

abdominaux sur la  lordose lombaire" (Bordier, 1980, p. 222) (c f .  figu re 

8 ) .

Au su jet de la  posture, i l  es t nécessaire de se rappeler q u 'i l  y  a 

beaucoup de d ifférences ind ividuelles qui entraînent chacune des façons 

particu liè res  de réag ir . Amheim (1982, p. 21), souligne "q u 'i l  

n 'ex is te  pas de posture normale qui convienne à chaque individu".

N u q u e

d r o i t e

F i a u r e  8 . I l l u s t r a t i o n  d e  

l a  v o s i t i o n  

j u s t e  d e  l a  

n u q u e .



Cependant, ce qui importe selon (Toulon, 1956), c 'e s t  de trouver la  

m eilleure pour chacun. I l  es t important de réa lis e r  content les  parties 

du corps sont r e lié e s  l'une à l 'a u tre . A insi, i l  se dégage une 

impression générale de l ib e r té  e t  d 'aisance lorsque toutes les  parties 

sont bien alignées.

Le danseur d o it  donc posséder un sens aïgu "o f  the 'grounding' 

function in  the lcwer unit and the manipulative p o s s ib ilit ie s  o f  the 

upper un it" (B artén ie ff, 1980, p. 260). Dans le  même sens, Laane (1983, 

p. 2 1 ) ajoute que le  danseur d o it ’’prendre conscience du corps les  'yeux 

fermés' a fin  de développer sa sen s ib ilité  a rticu la ire '*. Martha Graham 

in s is te  pour d ire  que chez le  danseur, la  connaissance de sa posture est 

la  chose la  plus importante (dans Jacob, 1983, p. 229). Nous croyons 

qu'une bonne posture s'appuie à la  fo is  sur la  conscience e t  la  

connaissance du placèrent juste du corps.

1.5 DES RECHERCHES SUR L'APPRENTISSAGE DE L'ALIQŒMENT

DES SBgffiNTS EN DANSE

Certains chercheurs se préoccupent de 1 'alignement du corps en 

danse. Min ton (1981) du Texas Wanan's University s 'in téresse aux e f fe ts  

de tro is  sources ré fé ren t ie lle s  d iffé ren tes  pour l'apprentissage de 

l'alignem ent corporel chez des étudiantes débutantes en danse moderne. 

Soi étude a pour but de v é r i f i e r  l 'e f f i c a c i t é  de tro is  types de feedback 

verbal/visuel sur l'am élioration  de la  marche auprès de tro is  groupes de 

sujets féminins. Aucun groupe contrôle n 'es t u t i l is é  pour carparer les  

e f fe ts  entre les  tro is  méthodes.
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Chaque type de feedback correspond à une façon de transrrettre une 

image mentale à l'étudiante, en rapport avec le placement du corps. 

Dans la première approche, l'étudiante réfère à une ligne directrice 

imaginaire entre deux segments. Dans la deuxième, l'étudiante est 

alimentée par une image symbolique. Dans la troisième approche, 

l'étudiante s'appuie sur une explication vraie de la réalité.

Les conclusions de l'étude de Minton indiquent que l'alignement 

postural s'améliore dans les classes où le professeur utilise les 

feedback verbal/visuel. Cependant, la différence d'efficacité entre 

chaque approche est très mince et qu'en raison des limites de l'étude, 

il est difficile de déterminer le degré d'efficacité des trois 

approches.

Une autre étude menée par Nicholls (1975), à Columbia University, 

porte sur l'influence de la morphologie, de l'expérience et du travail à 

la barre sur l'alignement vertical, dans l'exécution du plié. Parmi un 

échantillon de trente-huit sujets, la moitié de ceux-ci non-expérimentés 

sont choisis au hasard alors que ceux expérimentés proviennent de la 

classe avancée d'étudiants à Julliard School. Les résultats de cette 

étude démontrent que la morphologie et l'expérience en danse n'ont pas 

d'effet sur l'alignement du corps dans le plié. Cependant, l'efficacité 

du travail à la barre peut varier selon la longueur de la partie haute 

de la colonne vertébrale.

Clarkson et al. (1986) ont fait une étude sur les effets du 

feedback augmenté (feedback émis par l'intervenant) pour réduire le
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problème d'éversion des pieds. L 'expérience se déroule en trois étapes: 

la première, avec dix personnes débutantes pour l'apprentissage du tendu 

battement; la deuxième, avec huit danseurs expérimentés pour 

l'apprentissage du battement frappé; et la troisième avec quatre sujets 

qui ont un problème chronique de pronation pour l'apprentissage des 

exercices durant la période de travail à la barre. Les résultats de 

l'étude de Clarkson démontrent que l'augmentation du feedback verbal est 

efficace pour réduire les problèmes d'éversion des pieds, tant chez les 

débutants que chez les danseurs expérimentés, dans le travail des 

exercices à la barre.

Ainsi, une bonne posture s'appuie à la fois sur la conscience et la 

connaissance du placement juste du corps. Le bon alignement est 

fondamental pour assurer le progrès et le développement d'un corps 

harmonieux. Il apparaît donc nécessaire de transmettre aux 

étudiants-danseurs, le plus rapidement possible, les notions leur 

permettant d'arriver à un meilleur contrôle de l'alignement. Il inccmbe 

au professeur de trouver les moyens d'aider 1 'étudiant-danseur dans 

cette tâche. En effet, "one of the rnost irrmediate tasks of a dance 

teacher is to help students establish a good body alignment“ (Jacob, 

1981, p. 229).

1.6 BUTS ET HYPOTHESES DE L'ETUDE

La présente étude a pour but de vérifier l'efficacité de 

l'évaluation formative dirigée par le professeur et les étudiants dans 

le mode d'enseignement réciproque par rapport à celle dirigée



exclusivement par le professeur dans le mode d'enseignement par 

ccrrmandement pour l'apprentissage des critères du placement fondamental 

du corps en danse classique.

Considérant les observations des critères cités en danse classique, 

une méthode d'enseignement utilisant l'évaluation formative dirigée à la 

fois par le professeur et les étudiants a, sur l'apprentissage des 

critères du placement fondamental du corps, un effet significativement 

plus efficace d'une méthode d'enseignement où l'évaluation formative est 

dirigée exclusivement par le professeur. L'hypothèse est éprouvée en 

regard de trois aspects:

a) l'aspect cognitif, i.e., l'acquisition de connaissances en rapport 

avec le placement fondamental;

b) l'aspect moteur, i.e., la maîtrise des apprentissages moteurs en 

rapport avec le placement fondamental;

c) l'aspect affectif, i.e., le degré de satisfaction associé aux 

conditions d'apprentissage.

En résumé, dans l'optique visant une qualité supérieure de 

l'enseignement de la danse, cette étude recherche les moyens d'aider 

1 ' étudiant-danseur à développer sa conscience et sa maîtrise de 

l'alignement corporel. La recherche est centrée spécifiquement sur les 

trois aspects de l'apprentissage précités, dans la vérification de 

l'évaluation formative dans les modes d'enseignement réciproque et par 

ccrtmandement pour l'apprentissage des critères du placement du corps en
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danse classique. L'étude fournira également des informations sur les 

réactions des participants soumis aux deux styles d'enseignement de 

Mosston (1981).
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Le chapitre deux s'applique à décrire la méthodologie utilisée pour 

cette étude et les composantes des variables dépendantes et 

indépendantes. On y retrouve d 'abord le modèle de 1'étude et la 

description des sujets participants. La présentation structurelle des 

variables indépendantes comprend 1'énumération des caractéristiques 

générales des styles d'enseignement par ccmnandement et réciproque ainsi 

qu'un tableau-synthèse sur la répartition des rôles de l'enseignant et 

de 1'étudiant-professeur pour chacun des modes d'enseignement. 

S'ajoutent à cela le contrôle des stratégies d'enseignement, le contrôle 

des rôles joués par les assistants-professeurs et le contrôle d'une 

variable corollaire. Une description des instruments de mesure 

s'applique aux variables dépendantes pour les aspects cognitif, moteur 

et affectif. Des précisions concernant le traitement et l'analyse 

statistique sont incluses. Le chapitre se termine avec un résumé du 

déroulement de l'étude.
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L'étude se propose de vérifier l'hypothèse selon laquelle en danse 

classique, une méthode d'enseignement utilisant l'évaluation formative 

dirigée à la fois par le professeur et les étudiants a, sur l'appren­

tissage des critères du placement fondamental du corps, un effet signi­

ficativement plus efficace qu'une méthode d'enseignement où l'évaluation 

formative est dirigée exclusivement par le professeur.

En raison du contexte de faisabilité mettant en cause l'aspect 

économique, la disponibilité des sujets, des collaborateurs, des lieux 

pour la durée de l'expérimentation, et en raison de sa rigueur 

scientifique, la démarche expérimentale que nous avons jugée la plus 

appropriée est le modèle prétest, post-test groupe contrôle de Campbell 

et Stanley (1969), illustré subséquemnent:

Prétest Post-test

Gr. R 

Gr. C

Variables dépendantes: La connaissance des critères
La maîtrise des critères 
Le degré de satisfaction

Gr. R = groupe d'enseignement réciproque
Gr. C = groupe d'enseignement par ccrrmandement

Dans la présente étude, le groupe expérimental est identifié à 

celui qui reçoit l'enseignement réciproque (i.e. enseignaient par les

pairs) et le groupe contrôle à celui qui reçoit l'enseignement par

ccrrtnandement (i.e. enseignement traditionnel, par imitation).

La méthodologie
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L'information complémentaire, relative à la variable en rapport 

avec la satisfaction éprouvée par les étudiants lors du processus 

d'apprentissage, est obtenue par une méthodologie dite “qualitative" 

s'inspirant des approches utilisées en sciences sociales. Pour les fins 

de cette étude, nous retenons la technique de l'incident critique mise 

au point et développée à l'American Institute for Research et 

l'université de Pittsburgh par Flanagan (1954) et ses collaborateurs.

2.2 LES SUJETS

Les sujets de la présente étude sont des étudiants adultes non- 

initiés à la danse classique. Le recrutement est fait sur une base 

d'inscription volontaire à un cours en danse classique offert aux 

résidents du campus universitaire de l'université Laval. La sélection 

des sujets se fait à partir d'un profil individuel (annexe C-l) établi 

en tenant compte de l'âge, du sexe et des expériences antérieures de 

chacun. Les volontaires ayant une expérience récente en danse classique 

sont éliminés. Lors d'une rencontre préliminaire, chaque sujet 

s'engage, en signant une entente (annexe C-2), à respecter les 

conditions de participation à la recherche.

Les trente-quatre adultes participants ont une moyenne d'âge de 24 

ans et sur la base des critères retenus lors’ de la sélection, sont 

répartis également dans le groupe d'enseignement réciproque et le groupe 

d'enseignement par commandement. Pour les fins de l'analyse des 

résultats et en raison de la mortalité expérimentale sur l'ensemble des 

participants à l'expérimentation, on retient 13 sujets du groupe
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d'enseignement réciproque et 14 sujets du groupe d 1 enseignerrent par 

carmandement.

2.3 CONSIDERATIONS SUR LES COMPOSANTES DES VARIABLES 
DEPENDANTES ET INDEPENDANTES DE L'ETTODE

La grande variété et la complexité des notions qui sont comprises 

dans les variables dépendantes et indépendantes de cette étude, 

justifient, à notre avis, le choix que nous avons fait d'expliciter ces 

notions. En ce sens, il sera question des styles d'enseignement de 

Mosston et de contenus de la danse classique. Bien que chacune de ces 

rubriques apparaissent disparates à première vue, elles constituent 

néanmoins les composantes de la toile de fond de notre étude et ont 

besoin, à ce titre, d'être présentées assez en détail.

2.4 COMPOSANTES DES VARIABLES INDEPENDANTES

2.4.1 GENERALITES SUR LES STYLES D'ENSEIGNEMENT DE MOSSTON

Selon les résultats d'une étude faite par Pichert et al. (1976), 

les styles d'enseignement de Mosston sont largement utilisés dans la 

recherche en éducation physique et ils sont reconnus ccttme d'excellentes 

stratégies qui contribuent à favoriser plusieurs types d'apprentissage 

chez les élèves. Les styles d'enseignement de Mosston sont constitués 

de huit stratégies où les rôles de l'enseignant et des élèves sont 

définis à partir d'un modèle comportant 15 rubriques relatives à des 

décisions à prendre. Ces décisions à prendre concernent trois étapes du
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tandem enseignement-apprentissage: les décisions pré-classes, les

décisions pendant le déroulement des activités d'apprentissage et les 

décisions relatives aux apprentissages réalisés.

La danse classique, telle qu'il est convenu de l'appeler, a pris 

origine à la cour des rois de France et s'est répandue à travers le 

monde en véhiculant une gestuelle et une terminologie française qui lui 

est propre. En tant qu'art, cette forme de danse a évolué au cours des 

siècles. Toutefois, ccrme le signale Brauer (1975), le rituel dans 

lequel se déroule la formation des danseurs a peu varié.

Pour la présente étude, nous avons retenu (a) le style 

d'enseignement par carmandement qui s'apparente à la façon habituelle 

d'enseigner la danse classique et (b) le style d 1enseignement réciproque 

qui n'est généralement pas utilisé dans l'enseignement de la danse 

classique, mais qui représente un énorme potentiel pour intensifier 

l'application de l'évaluation formative et la participation des élèves 

au processus d'apprentissage.

2.4.2 LES CARACTERISTIQUES DE L'ENSEIQŒMENT PAR OdWANDEMEUT

Dans le spectre des styles d'enseignement de Mosston (1981), ce 

style traditionnel s'identifie au style d 'enseignement par carmandement 

et regroupe les caractéristiques générales suivantes: (a) le contenu ou

la matière est pré-établie par le professeur et représente un standard à 

observer; (b) la démonstration du professeur est le modèle à suivre et 

constitue l'idéal à atteindre; (c) les directives du professeur doivent
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être suivies avec précision dans l'exécution des tâches; (d) les déci­

sions du professeur ne sont jamais remises en question; (e) 11 étudiant 

déviant n'est pas toléré; (f) les élèves ne doivent pas modifier la 

tâche proposée; (g) une relation d'aide entre les participants n'est pas 

de mise et (h) le professeur est considéré canne l'expert en la matière, 

ce qui liai confère savoir et pouvoir. Dans ce mode d ' enseignement, la 

composante évaluation formative se manifeste sous la forme du feedback 

qui est dirigé exclusivement par le professeur. En somme, l'ensei­

gnement de la danse classique fait de façon traditionnelle ou par 

ccrrmandement présente un signifiant et un signifié infiniment 

respectueux des postulats théoriques et des valeurs culturelles qui ont 

été à la base même de cet art.

2.4.2.a Répartition des rôles avant le déroulement de la séance

Dans les deux styles d'enseignement de Mosston que nous avons 

retenus, les caractéristiques des rôles respectifs du professeur et de 

l'étudiant sont définis par rapport à trois phases du processus de

1 ' enseignement : avant le déroulaient de l'activité, pendant le

déroulement de l'activité et après le déroulement de l'activité. Ainsi, 

selon le modèle de Mosston, à l'étape des préliminaires de la classe, 

seul le professeur a un rôle à jouer. Il a la responsabilité de 

déterminer les objectifs du cours, de sélectionner le contenu spécifique 

(techniques) en rapport avec les objectifs à atteindre, de retenir des 

stratégies d'interaction pour favoriser l'apprentissage, de choisir une 

ou des procédures d'évaluation pour mesurer les résultats 

d'apprentissage et aussi, de décider des modes d'organisation 

relativement à la disposition des élèves et du matériel sur le plateau.
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2.4.2.b Répartition des rôles pendant le déroulement de la séance 

Avant l'exécution de l'activité

Avant l'exécution de l'activité, le professeur a pour rôle de faire 

la démonstration et d'expliquer les techniques et les variations à 

apprendre. Il indique au pianiste le type d 'accompagnement dont il a 

besoin selon les cas et à l'occasion frappe les rythmes ou simplement 

marque le tempo en chantonnant. Il indique également la vitesse 

d'exécution, le nombre de répétitions et la durée d'exécution de la 

tâche. Ccrare un bon chef d'orchestre, il donne le signal de départ et 

d'arrêt de l'entraînement. Pour sa part, l'étudiant observe et écoute 

attentivement lors des explications et démonstrations du professeur. Il 

doit mémoriser l'enchaînement prévu et, à l'occasion, peut esquisser les 

mouvements.

Pendant l'exécution de l'activité

Pendant l'exécution de l'activité, le professeur se déplace pour 

observer l'exécution de chacun des participants. Selon les besoins, il 

redonne de l'information concernant la tâche à exécuter par un rappel 

occasionnel; il transmet des feedback prescriptifs ou correctifs d'une 

manière verbale, visuelle, tactile ou sonore à ‘toute la classe ou à un 

étudiant en particulier pendant ou après l'exécution d'une phase de 

mouvement. Enfin, il signale que l'activité est terminée.



Durant cette étape, le rôle de l'étudiant se limite à exécuter le 

mieux possible la tâche prévue par le professeur, en tenant ccrnpte de 

ses conseils et recarmandations.

Après l'exécution de l’activité

Après l'exécution de l'activité, le professeur donne son évaluation 

en qualifiant le rendement fourni par 1'élève compte tenu des critères 

qu'il avait demandé de respecter. Il revient sur des aspects à 

améliorer en faisant des rectifications ou en démontrant à nouveau. A 

l'occasion, il fait faire la démonstration par un étudiant et invite 

toute la classe à observer. Après quoi, il invite les élèves à 

poursuivre avec un autre enchaînement.

Ici encore, l'étudiant écoute les conseils du professeur et observe 

les démonstrations. A l'occasion, il peut poser des questions.
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TABLEAU I
REPARTITION DES ROLES DE L'ENSEIGNANT ET DE L'ETUDIANT 

DANS L ' ENSEIGNEMENT PAR COMMANDEMENT

REPARTITIONS DES ROLES AVANT LE DEROULEMENT DE LA SEANCE 

Dans les décisions pré-classe, seul le professeur:

1- détermine les objectifs du cours
2- sélectionne le contenu en rapport avec les objectifs à atteindre
3- retient des stratégies d'interaction pour favoriser l'apprentissage
4- choisit une ou des procédures d'évaluation
5- décide des modes d'organisation des élèves et du matériel

REPARTITION DES ROLES PENDANT LE DEROULEMENT DE L'ACTIVITE 

Avant l'exécution de l'activité 

Le professeur

1- démontre et explique les techniques à apprendre ainsi que le nanbre 
de répétitions à faire

2- décide du type d ' accompagnement dont il a besoin
3- détermine la vitesse et la durée d'exécution
4- donne le signal de départ et d'arrêt de l'entraînement

L 'étudiant

1- observe et écoute attentivement le professeur
2- esquisse la tache à accomplir
3- essaie de mémoriser la tâche prévue

Pendant l'exécution de l'activité 

Le professeur

1- se déplace pour observer l'exécution
2- redonne des informations concernant la tâche à exécuter
3- transmet des feedback prescriptifs ou correctifs à toute la classe 

ou à un élève en particulier
4- indique la fin de l'activité

L 'étudiant

1- exécute la tâche et tient compte des conseils et reccmnandations du 
professeur
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Tableau 1, suite ...

Après l'exécution de l'activité 

Le professeur

1- énonce son évaluation de la performance
2- revient sur des aspects à améliorer
3- fait des rectifications si nécessaire en démontrant à nouveau ou se 

sert d'ion étudiant pour démontrer l'exercice
4- invite à poursuivre la classe en débutant 1 'enseigneirent d'un autre 

exercice

L'étudiant

1- observe et écoute attentivement le professeur
2- pose des questions si nécessaire



Le style d'enseignement réciproque tel que défini par Mosston 

repose sur l'interaction entre le professeur, 1 'étudiant/professeur et 

l'exécutant. Dans cette pédagogie particulière, la composante 

évaluation fonrvative se manifeste sous la forme du feedback qui est 

dirigé par le professeur et les étudiants. Une ccmnunication 

particulière s'établit entre le professeur et les participants de la 

classe et confère à ce style des exigences spécifiques. Ainsi, dans ce 

style, le professeur préconise que le développement de l'aspect social 

fasse partie intégrante des objectifs à poursuivre dans son 

enseignement. En sonne, il accepte de partager son pouvoir dans 

l'organisation de la classe et dans la transmission de feedback aux 

apprenants. Le professeur est attentif à la qualité des réactions que 

les étudiants partagent entre eux et il fait en sorte que l'étudiant 

jcxie un rôle efficace dans la prise de décision. Le professeur doit 

également être en mesure d'adopter une nouvelle attitude et d'apprendre 

un ccnportement qui demande de freiner sa propension naturelle à la 

ccmnunication directe avec l'étudiant qui exécute un exercice. Il doit 

avoir la patience de laisser aux participants le tenps d'apprendre leur 

rôle_

Pour sa part, l'étudiant doit démontrer une capacité à s'engager 

dans le rôle d'assistant/professeur et s'habituer à faire confiance à un 

partenaire qui lui donne du feedback. Il doit enfin apprendre à réagir 

sans la présence constante du professeur.
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2 . 4 .3.a Répartition des rôles avant le déroulement de la séance

Dans les décisions pré-classe, seul le professeur détermine les 

objectifs du cours, le contenu spécifique en relation avec chaque 

objectif, les stratégies d'interaction et la procédure d'évaluation. Il 

anticipe où et cornent se placent l'exécutant et 1 'assistant/professeur 

en prévision des épisodes d'enseignement réciproque.

Dans les préliminaires de la classe, l'étudiant collabore à 

l'organisation de celle-ci en installant les barres et le piano lorsque 

nécessaire. Il prépare sa fiche de co-évaluation et s'assure que le nom 

de son partenaire est inscrit. Il place ensuite la fiche dans un 

endroit facile d'accès pour éviter les pertes de temps.

2.4.3.b Répartition des rôles pendant le déroulement de la séance 

Avant l'exécution de l'activité

Avant l'exécution de l'activité, à la première étape de 

l'enseignement réciproque, le professeur démontre et explique la 

technique à apprendre. Il donne les critères de placement à observer et 

rappelle les exigences rattachées au rôle d'enseignement-réciproque. Il 

détermine le nombre de répétitions à exécuter et décide du rythme ainsi 

que de la durée d'exécution de la tâche. Enfin, le professeur insiste 

sur le fait qu'après l'exécution de la tâche prévue il donne du feedback 

à 11assistant-professeur seulement.



Pour sa part, l'étudiant observe attentivement la démonstration du 

professeur et essaie de mémoriser les critères clefs à observer chez son 

partenaire. Il s'entend avec son partenaire pour déterminer lequel des 

deux exécutera et observera à tour de rôle.

Pendant l'exécution de l'activité

A la deuxième étape, pendant l'exécution de l'activité, le

professeur se déplace d'une diade à l'autre pour observer ce qui se 

passe. A l'occasion, il répète à l'intention des assistants-

professeurs, les critères à observer. Il attire discrètement

l'attention d'un assistant/professeur sur un point particulier, par un 

regard ou une indication du doigt, encourage l'effort et la partici­

pation de chacun, garde un oeil sur l'ensemble de la classe pour

s'assurer que chacun s'acquitte de sa tâche. Si nécessaire, il arrête 

l'action, redonne des explications ou des consignes et peut aussi à 

l'occasion se servir d'un étudiant came modèle.

Pendant le déroulement de l'activité, l'étudiant exécute 

l'enchaînement prévu. L'assistant/professeur se concentre sur sa tâche 

d 'observateur. Selon les besoins, ce dernier fournit des feedback à 

l'exécutant en tenant compte des indications transmises par le 

professeur.
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A la troisième étape, après l'exécution de l'activité, le 

professeur se doit d'être très vigilant. Son rôle consiste à 

questionner l'assistant/professeur sur ce qu'il a remarqué. Au noient 

opportun, il invite celui-ci à noter le résultat de son observation.

Dans cette troisième étape, l'exécutant écoute les observations de 

1'assistant-professeur. Celui-ci indique à son partenaire ce qu'il a 

observé de positif et de négatif. En temps et lieu, il note les 

résultats de l'exécutant sur la fiche de co-évaluation.

Pour assurer le succès dans l'utilisation du style d'enseignement 

réciproque, le professeur rappelle à l'occasion aux étudiants que 

1'observation d'un partenaire peut aider à développer leur capacité à 

déceler les critères d'alignement et à élever leur niveau de conscience 

du placement juste du corps.

Après l'exécution de l'activité
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TABLEAU II
REPARTITION DES ROLES DE L 'ENSEIGNANT ET DE L'ETUDIANT 

DANS L'ENSEIGNEMENT RECIPROQUE

REPARTITION DES ROLES AVANT LE DEROULEMENT DE LA SEANCE

Durant les décisions pré-classe, seul le professeur:

1- détermine les objectifs du cours

2- sélectionne le contenu en rapport avec les objectifs à atteindre
3- retient des stratégies d'interaction pour favoriser l'apprentissage
4- choisit une ou des procédures d'évaluation
5- anticipe où et cannent se place l'exécutant et l'assistant—

professeur

REPARTITION DES ROLES PENDANT LE DEROULEMENT DE LA SEANCE

Avant l'exécution de l'activité 

Le professeur

1- donne les informations concernant les fiches de co-évaluation
2- rappelle les exigences rattachées au rôle d'assistant-professeur
3- signale qu'après l'exécution, il donne du feedback à 1 'assistant- 

professeur seulement
4- démontre et explique la technique à apprendre ainsi que le nombre 

de répétitions
5- détermine les critères de placement à observer
6- .décide du type d 'accompagnement dont il a besoin
7- détermine la vitesse et la durée d'exécution
8- donne le signal de départ et d'arrêt de l'entraînement

L 'étudiant

1- collabore à l'organisation de la classe en installant les barres et 
le piano

2- prépare sa fiche de co-évaluation et la place dans un endroit 
accessible

3- observe et écoute attentivement le professeur
4- mémorise les critères clefs à observer
5- s'entend avec son partenaire pour la répartition des rôles
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Tableau II, suite ...

Pendant l'exécution de l'activité 

Le professeur

1- se déplace pour observer l'exécution
2- répète à l'occasion les critères à observer
3- attire l'attention de 1'assistant-professeur sur des points à

surveiller
4- garde un oeil sur l'ensemble de la classe
5- arrête l'action si nécessaire et redonne des explications ou des 

consignes
6- utilise parfois un étudiant courre modèle pour la démonstration
7- encourage l'effort et la participation

L ' étudiant

1- 1 'étudiant-exécutant s'applique à bien faire la tâche demandée
2- 1 'assistant-professeur se concentre sur sa tâche d'observateur et à

l'occasion, il peut donner du feedback selon les indications du 
professeur

Après l'exécution de l'activité

Le professeur

1- reste vigilant à ce qui se passe dans l'ensemble de la classe
2- questionne 1'assistant-professeur sur ce qu'il a remarqué
3- invite les assistants-professeurs à noter le résultat de leurs

observations
4- invite les partenaires à changer de rôle

L'étudiant

1- l'exécutant écoute les observations de 1'assistant-professeur
2- 1'assistant-professeur indique à son partenaire ce qu'il a observé 

de positif et de négatif
3- _1'assistant-professeur répond aux questions du professeur
4- 1'assistant-professeur note les résultats sur la fiche d'évaluation
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TABLEAU III
TABLEAU-SYNTHESE DE LA REPARTITION DES ROLES DE L 1 ENSEIGNANT ET DE 

L'ETUDIANT DANS L'ENSEIGNEMENT PAR COMMANDEMENT ET RECIPROQUE

AVANT LE DEROULEMENT DE LA SEANCE 

Pour les deux styles d'enseignement, le professeur seul:

- sélectionne le contenu en rapport avec les objectifs à atteindre
- détermine les stratégies d 'intervention et les procédures 

d ' évaluation

PENDANT LE DEROULEMENT DE LA SEANCE 

Enseignement par ccmnandement Enseignement réciproque

Avant l'exécution de l'activité 

Professeur Etudiant

démontre, 
explique

Professeur

se déplace, 
donne du 
feedback

Professeur

rectifie 
selon les 
besoins; 
poursuit 
la tâche

observe et 
exécute

Professeur

rappelle la 
tâche à 
l'ass.-prof.

Pendant l'exécution de l'activité

Etudiant Professeur

exécute questionne
l'ass.-prof., 
observe toute 
la classe

Apres l'exécution de l'activité 

Etudiant Professeur

observe, écoute questionne 
1'ass.-prof.

Etudiant

prépare sa 
fiche, observe, 
écoute, mémo­
rise les cri­
tères et 
s'entend avec 
son partenaire

Etudiant

dans la diade, 
un exécute et 
l'autre observe

Etudiant

échange entre 
partenaires; 
répond au 
professeur; 
note son pair
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Après la description des deux styles d ' enseignement représentant 

les variables indépendantes de cette étude, voyons pourquoi et ccmrent 

nous assurons le contrôle de ces variables.

L'application de l'évaluation formative dans les styles 

d'enseignement par carmandement et réciproque est assurée par le même 

professeur. Compte tenu des caractéristiques particulières rattachées à 

chacun des deux styles d'enseignement, l'entraînement du professeur 

nécessite deux projets pilotes menés au cours de l'année 1985.

Dans le but de s'assurer que les rôles de l'enseignant et des 

étudiants tels que définis par Mosston soient respectés, chaque séance 

d'enseignement est enregistrée sur ruban magnétoscopique selon un 

protocole relatif au prélèvement des mises en situation d'apprentissage 

et analysée par le professeur et un expert des styles d'enseignement.

Le mène répertoire pour 1 ' accarpagnement musical de même que le 

plan de cours (annexe C-10) comprenant les techniques faisant l'objet de 

l'étude sont utilisés dans l'enseignement au groupe contrôle et au 

groupe expérimental.

2.4.4.a Le contrôle des stratégies d'enseignement
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2.4.4.b Le contrôle des rôles jcués par les assistants-professeurs

Au début de la réalisation du programme, après le prétest, une 

liste des critères du placement du corps (annexes C-5.a, C-5.b, C-5.c) 

est remise aux participants du groupe expérimental.

Un test "in vivo" est administré à la quatrième et à la sixième 

semaine afin de s’assurer de la capacité des sujets à transmettre du 

feedback juste et vérifier le niveau de connaissance des critères du 

placement du corps des participants. Une personne confirmée en danse 

classique présente les techniques à exécuter selon l'ordre préalablement 

établi de ce test. Les participants ont à indiquer sur une feuille de 

réponse si les critères appris sont respectés pendant la démonstration.

Ce test est corrigé sur la base d'une appréciation accordant un 

point pour une bonne réponse; 0,5 point pour une réponse incertaine et 0 

point pour une mauvaise réponse. Le score maximum possible peur un 

étudiant est de 25 points. On observe que les étudiants sont demeurés 

stables dans leur capacité à reconnaître les critères du placement du 

corps avec une moyenne de 16/25 pour chacun des deux tests.

2.4.4.C Le contrôle d'une variable corollaire

Pour des fins de différenciation des sujets et pour assurer le 

contrôle de certaines caractéristiques relatives au profil d'appren­

tissage, on administre deux tests en rapport avec des variables de 

présages. Le test sur les figures cachées (Oltman, Raskin et Witkin,



1978) porte sur le degré de dépendance/indépendance à l'égard du chairp 

d'apprentissage et le test de Lamontagne (1982) traite de variables en 

rapport avec les déterminants culturels, les orientations symboliques et 

les modes d'inférence. On retrouve les résultats à ces deux tests à 

l'annexe B-6 et l'annexe B-7. Ces instruments de mesure appartiennent 

respectivement à l'Institut de Recherche sur le Profil d'apprentissage 

Inc., de Québec (1982) et à l'Institut de Recherches Psychologiques 

Inc., de Montréal (1978).

2.5 COMPOSANTES DES VARIABLES DEPENDANTES

2.5.1 LES CRITERES D'ALIGNEMENT DU CORPS

L'étude vise à trouver un moyen d'aider l'étudiant à acquérir la 

connaissance des critères du placement du corps pour lui assurer un 

meilleur contrôle de l'alignement dans l'apprentissage des techniques de 

danse classique. Voici, en résumé, les critères du placement 

(alignement) du corps en relation avec chaque segment, tels qu'ils sont 

enseignés aux étudiants dans la présente étude:

Pieds: appui sur le talon, sur les cinq métatarsiens et sur la partie

externe du pied.

Genoux: alignés avec le deuxième doigt des pieds, en tout tenps.

Bassin: droit, dans une position intermédiaire entre 1'antéversion et

la rétroversion.

Tronc: "suspendu" au-dessus des hanches, muscles abdominaux allongés,

colonne vertébrale en extension, omoplates plaquées, épaules 

basses.
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Nuque: la colonne cervicale étirée vers le sonnet du crâne, menton

légèrement "entré" et parallèle au plancher.

Cette description des critères de 11alignement du corps indique de 

façon précise les points auxquels les étudiants ont dû se référer lors 

de l'apprentissage des techniques de danse classique.

2.5.2 LES CRITERES DESCRIPTIFS DES TECHNIQUES DE L'ETODE

En danse classique, les pas de base demi-plié, relevé et battement 

tendu sont considérés canne très importants parce qu'ils représentent 

les mouvements sur lesquels reposent toutes les autres techniques du 

ballet (Haimond, 1984, p. 63). Les mouvements élémentaires demi-plié, 

relevé et battement tendu (description en annexe A) sont contenus dans 

les trois techniques choisies pour l'étude et il est convenu de les 

narmer tenps lié, échappé-relevé et saut en 1/4 de tour. Des critères 

descriptifs ont été retenus pour l'apprentissage de chacune de ces 

techniques.

2.5.2.a Le tenps lié

Le tenps lié est une combinaison du battement tendu à la seconde et 

du plié. Son exécution se fait à partir de: a) battement tendu à la

seconde, pointe vis-à-vis pointe, tête ouverte du côté du battement 

tendu et les bras en première position simultané; b) demi-plié en 

deuxième position, poids du corps au centre, tête au centre et bras en 

première position simultanément; c) transfert de poids sur la jambe de
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départ, tête du côté opposé à la jambe de support et bras en deuxi&re 

position simultanénent; d) fermer le pied en première position, bras bas 

et tête de face simultané.

La méthodologie

Figure 9. Illustration de la technique temps lié.

2.5.2.b L ' échappé-relevé

L'échappé-relevé nécessite au départ: a) ün demi-plié sans lever 

les talons; b) pousser simultanément les deux pieds en deuxième position 

sur demi-pointe, le poids du corps réparti égalaient sur les deux jambes 

à une distance de 12 à 18 pouces entre les deux talons; c) retour 

simultané des pieds dans la position plié de départ et d) tendre les 

jambes.
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Figure 10. Illustration de la technique échappé-relevé.

2.5.2.C Le saut en 1/4 de tour

Le saut en 1/4 de tour ccmence avec: a) la tête qui exécute un

quart de tour; b) le demi^plié sans lever les talons; c) la propulsion 

dans les airs du corps qui se déplace d'un quart de tour en conservant 

les jambes allongées et les pieds pointés; d) la retombée au sol dans le 

demi-plié sans lever les talons et e) la tête retrouve sa position

initiale et le saut se termine en allongeant les jambes.
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Figure 11. Illustration de la technique du saut en 1/4 de tour.

2.6 IBS VARIABLES DEPENDANTES: LES INSTRUMENTS DE MESURE

Les effets de l'évaluation formative en enseignement réciproque et 

par ccrrmandement sont vérifiés sur les aspects cognitif, moteur et 

émotif des participants.
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En prétest, les sujets sont invités à répondre à un questionnaire 

portant sur la connaissance des critères du placement fondamental. 

L'épreuve écrite de connaissance des critères (annexe C-6) ccnprend une 

question itérative à développement court, permettant de mesurer l'état 

de la connaissance des participants sur les critères d'alignement en 

relation avec les segments du corps. Un exenple de réponse en rapport 

avec le segment pied, à la question: quels sont les critères qui 

permettent d'établir que le placement du corps est juste? a) l'appui 

sur le talon, b) l'appui sur les métatarsiens, c) l'appui sur la partie 

extérieure du pied. Ce test est corrigé sur la base d'une échelle 

d'appréciation de 0 à 2: 2 points représentant une bonne réponse; un

point pour une réponse imprécise; 0,5 point pour une réponse qui ne fait 

pas de sens avec la réalité et 0 point pour aucune réponse. Le score 

maximum possible pour un étudiant dans ce test est de 24 points. La 

validité de contenu du test repose sur les descriptions explicites de la 

littérature à ce sujet. Le test fut appliqué à la première rencontre, 

avant que ne débutent les séances sur les apprentissages moteurs.

-Ch deuxième test permet de vérifier les connaissances des sujets 

relativanent au placement juste du corps. Le choix des vingt-cinq 

positions retenues pour l'épreuve écrite d'identification des critères 

(annexe C-7) représentant les qualités ou les défauts de placement 

cour arment observés et tels que décrits dans la littérature, est fait en 

fonction des critères de placement des cinq segments du corps concernés

2.6.1 L'ASPECT COQ'UTIF



dans l'étude. A partir de photographies projetées sur un écran, les 

sujets ont à identifier, sur une feuille de réponses, le degré de 

respect des critères du placement juste du corps. Ce test est corrigé 

sur la base d'une appréciation accordant un point pour une bonne 

réponse; 0.05 point pour une réponse incertaine et 0 point pour une 

mauvaise réponse. Le score maximum possible pour un étudiant est de 25 

points. La validité de contenu de ce test repose sur les descriptions 

explicites de la littérature à ce sujet. L 'épreuve écrite de 

connaissance des critères et l'épreuve écrite d'identification des 

critères sont appliquées à nouveau en post-test.

2.6.2 L'ASPECT MOTEUR

En prétest, chaque sujet doit exécuter les trois techniques à 

quatre reprises. Les trois juges-analystes observent les performances 

et notent leurs appréciations sur une grille regroupant les critères 

descriptifs et les critères d'alignement du corps (description aux 

annexes C-4.A, C-4.B, C-4.C). Le code d'éthique pour les juges-

analystes ainsi que la définition et la valeur des symboles servant à 

évaluer la performance des participants apparaissent en annexe C-3. Les 

performances de tous les sujets sont filmées sur ruban magnétoscopique 

et servent de références pour aider les juges-analystes à compléter ou 

confirmer leur évaluation. En post-test, l'observation est répétée dans 

des conditions identiques.

L 'entraînement en vue d'obtenir la fidélité inter-analystes sur les 

critères du placement est fait au cours de l'automne 1985. Les trois
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juges ont observé et évalué, à partir de bandes vidéos, différents 

sujets exécutant les techniques de temps lié, d 'échappé-relevé et de 

saut en 1/4 de tour. Une fidélité inter-analystes de .87 est obtenue en 

moyenne pour 1'ensemble des critères à observer.

2.6.3 L'ASPECT AFFECTIF

La technique de l'incident critique, développée par Flanagan 

(1954), est essentiellement une procédure permettant de recueillir des 

observations de personnes directement impliquées dans une activité de 

façon à faire ressortir des incidents survenus lors de la pratique de 

cette activité et qui pourraient expliquer le degré d'atteinte d'un 

objectif préalablement identifié.

La cueillette des observations est faite par le biais d'une 

question ouverte (annexe C-8) en relation avec une situation trouvée 

plaisante (incident positif) et une situation trouvée déplaisante 

(incident négatif) au cours de l'apprentissage de la danse. Les 

étudiants sont invités à relater, le plus tôt possible après chaque 

séance, leurs incidents et à remettre les réponses au début de la classe 

suivante. A la fin de l'expérimentation, le contenu est colligé et 

analysé selon un processus inductif en respectant la taxonanie proposée 

par Brunelle et Tousignant (1986).

A la fin de l'expérimentation, un questionnaire de satisfaction 

générale (annexe C-9) qui vise à mesurer le degré de satisfaction des 

étudiants ayant participé aux cours est appliqué aux participants des
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deux groupes. Ce questionnaire est une adaptation du test d'évaluation 

générale d'un cours de Bemier. Placés dans le contexte de l'appren­

tissage de la danse, les vingt-et-un énoncés sont en rapport avec les 

thèmes couvrant l'attitude face au cours, la méthode d 'enseignement, le 

contenu de cours, l'intérêt et l'attention manifestés par les étudiants, 

ainsi que les caractéristiques du professeur (annexe C-9). Les items 

sont regroupés sous forme d'échelles d'après leur degré d'associaticn. 

La correction est faite par une échelle de Lickert selon un score établi 

par facteur.

2.7 TRAITEMENT ET ANALYSE STATISTIQUE

Le traitement des résultats est fait en deux étapes. D'abord, le 

traitement des résultats à caractère quantitatif se rapportant à la 

connaissance, à l'identification et a la maîtrise des critères du 

placement du corps; ensuite, le traitement des résultats à caractère 

qualitatif se rapportant à l'analyse des incidents critiques. La 

ccnparaison des résultats obtenus chez les étudiants du groupe 

d 1 enseignement par ccrrmandement et ceux du groupe d'enseignement 

réciproque est faite en utilisant la technique de l'analyse de variances 

multiples, à l'aide de la trousse statistique S.P.S.S.

L'analyse des résultats a pour but de vérifier l'hypothèse qu'en 

danse classique, une méthode d'enseignement utilisant l'évaluation 

formative dirigée à la fois par le professeur et les étudiants a, sur 

l'apprentissage des critères du placement fondamental du corps, un effet
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significativement différent d'une méthode d'enseignement où l'évaluation 

formative est dirigée exclusivement par le professeur.

L'analyse des informations recueillies par l'utilisation de la 

technique de l'incident critique permet de carpléter et d'alimenter 

l'interprétation des résultats quantitatifs. L'interprétation finale 

des résultats est faite parallèlement avec les trois aspects de 

l'hypothèse.

2.8 DEROULEMENT DE L'ETÜDE

La réalisation de l'étude entraîne une étape préliminaire appelée 

"phase de préparation" nécessaire à l'entraînement du professeur et des 

analystes ainsi qu'à l'organisation du matériel requis. Une deuxième 

étape appelée "phase d 'expérimentation” décrit les taches prévues pour 

chaque séance de danse.

2.8.a PHASE DE PREPARATION

Dans le déroulement de cette étude, les tâches suivantes sont 

associées à la phase préparatoire:

1. mise au peint des instruments devant servir à la vérification des 

variables de l'étude;

2. entraînement de l'enseignant à appliquer les deux styles d'ensei­

gnement;



3. entraînement des analystes à l'observation des critères d 'ali­

gnement;

4. sélection des sujets.

2.8.b PHASE D'EXPERIMENTATION

L'expérimentation se déroule sur une période de neuf semaines et 

chaque leçon est enregistrée sur ruban magnétoscopique. Les taches

prévues ont été effectuées dans l'ordre suivant:

1ère semaine:

1. explication au sujet des règles de fonctionnement pour le

déroulement de l'étude;

2. séance de prétests cognitifs: épreuve écrite de connaissance des 

critères et épreuve d'identification des critères;

3. apprentissage préliminaire et global des trois techniques à

1'étude.

2ème semaine:

1. séance de prétests moteurs: chaque participant exécute les trois

techniques devant les juges-analystes.
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1. début du prélèvement des incidents critiques;

2. remise de la liste des critères d'alignement au groupe d'ensei­

gnement réciproque;

3. début de l'application des deux stratégies d'intervention.

4âme semaine:

1. application des deux stratégies d'intervention;

2. vérification de la capacité des participants à émettre des feedback

justes;

3. vérification de la capacité de l'intervenant à respecter les 

caractéristiques de l'enseignement par ccirmandement.

5ème semaine:

1. application des deux stratégies d'intervention.

6ème semaine:

1. application des deux stratégies d'intervention;

2. vérification de la capacité des participants à émettre des feedback

justes.

3ème semaine:
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8ème semaine:

1. application des deux stratégies d'intervention.

9ème semaine:

1. séance de post-tests:

cognitifs: épreuve écrite de connaissance de critères d'alignement/

épreuve d'identification des critères 

moteurs: chaque participant exécute les trois techniques devant les

juges-analystes

affectifs: administration du questionnaire d'évaluation du degré de

satisfaction des participants

2.9 RESUME

En résumé, la présente étude s'applique à vérifier les effets de 

l'évaluation formative dirigée par le professeur et les étudiants dans 

le mode d'enseignement réciproque par rapport à celle dirigée exclu­

sivement par le professeur dans le mode d'enseignement par cormandement 

sur l'apprentissage des critères du placement fondamental du corps en 

danse classique.

7ême semaine:

1. application des deux stratégies d'intervention.



CHAPITRE 3

TRAITEMENT ET ANALYSE DES DONNEES QUANTITATIVES



Traitement et analyse

CHAPITRE 3 
TRAITEMENT E7T ANALYSE DES DONNEES QUANTITATIVES

Les effets de l'utilisation de l'évaluation formative en 

enseignement réciproque et par car-mandement sur 1 ' apprentissage des 

critères du placement du corps en danse classique soit observés sur les 

techniques du temps lié, de 1 'échappé-relevé et du saut en 1/4 de tour. 

Nous formulais l'hypothèse qu'en danse classique, une méthode 

d ' enseignement utilisant l'évaluation formative dirigée par le 

professeur et les étudiants a, sur l'apprentissage des critères du 

placement fondamental du corps, un effet significativement plus efficace 

qu'une méthode d'enseignement où l'évaluation formative est dirigée 

exclusivement par le professeur pour: a) l'acquisition de connaissances

en rapport avec le placement fondamental du corps en danse classique; b) 

la maîtrise des apprentissages moteurs en rapport avec le placement 

fondamental et c) le degré de plaisir et de satisfaction associés aux 

conditions d 'apprentissage.



Ce chapitre présente le traitement et l'analyse des données 

recueillies au cours des neuf semaines d'expérimentation avec vingt-sept 

participants adultes, ncn-initiés à la danse classique. La première 

section du chapitre porte sur la description et l'analyse des prétests. 

On y retrouve les résultats sur la connaissance des critères 

d'alignement, mesurée par l'épreuve écrite de connaissance des critères 

d'alignement, et l'épreuve d'identification des critères d'alignement du 

corps. Egalement, les résultats en rapport avec la maîtrise des 

apprentissages moteurs concernant la capacité à reproduire les critères 

de forme et à respecter les critères d'alignement du corps. Dans la 

deuxième section du chapitre, il sera question de la description et de 

l'analyse des résultats en post-test en rapport avec la connaissance des 

critères d'alignement du corps et en rapport avec la maîtrise des 

apprentissages moteurs. S'ajoutent à cette section les résultats 

quantifiables de la troisième variable dépendante en rapport avec le 

degré de plaisir et de satisfaction associés aux conditions 

d'apprentissage. La troisième et dernière section du chapitre porte sur 

l'interprétation des résultats.

Il faut rappeler que pour des fins de différenciation des sujets et 

dans - le but de recueillir le plus d'informations possibles sur les 

participants à l'étude, on administre deux tests sur le profil 

d'apprentissage. Le premier test porte sur les figures cachées (Oltman, 

Raskin et Witkin, 1978) et les résultats révèlent que les deux groupes 

de sujets appartiennent en majorité au style indépendant à l'égard du 

champ d'apprentissage. Quant au test de Lamontagne (1982) portant sur 

des variables en rapport avec les déterminants culturels, les

Traitement et analyse ...



orientations symboliques et les modes d'inférence, l'analyse révèle 

aucune différence significative entre les deux groupes. Les résultats à 

ces deux tests ne sont pas retenus pour l'analyse et 1 'interprétation, 

cependant, on peut retrouver les résultats aux annexes B-6 et B-7.

Traitement et analyse ...
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Avant de débuter la description et l'analyse des prétests, il est 

important de rappeler qu'il s'agit ici d'une étude comparative entre 

deux groupes et que, par conséquent, il est nécessaire de vérifier si 

les groupes sont équivalents au point de départ. Nous retenons came 

seuil de confiance .05. Ainsi, toute différence ayant une probabilité 

d'apparition égale ou inférieure à 5% est considérée canne signifi­

cative. Au niveau de la variable dépendante connaissance des critères, 

il s'avère que les deux groupes se différencient significativement 

(tableaux IV et V). Nous retenons donc les résultats au prétest conte 

co-variable dans l'analyse des résultats au post-test.

3.1.a LA CONNAISSANCE DES CRITERES D'ALIGŒMENT EN PRETEST

Pour cette variable, nous utilisons deux instruments d'évaluation 

de la connaissance des critères d'alignement du corps. La première 

épreuve écrite vérifie, par le biais d'une question portant sur les 

segments du corps, la connaissance des participants sur les critères du 

placement fondamental. Par l'observation de photographies projetées sur 

écran, la deuxième épreuve vérifie la capacité des participants à 

identifier les critères du placement juste du corps.

Epreuve écrite de connaissance des critères d'alignement

A l'épreuve écrite portant sur la connaissance des critères du 

placement du corps, l'analyse du tableau IV résumant les statistiques 

descriptives révèle avant expérimentation que le groupe d'enseignement

SECTION lî DESCRIPTION ET ANALYSE DES PRETESTS



Analyse de la variance 
Epreuve écrite de connaissance des critères

TABLEAU IV
RESULTATS DES DONNEES CONCERNANT LE DEVELOPPEMENT

DE CONNAISSANCE DES CRITERES EN PRETEST

Segments Nanbre Moyenne Médiane Ecart-type Valeur t Probabilité

Pieds (6 pts) gr. R 13 0.96 0.5 1.07 2.7 0.0181
gr. C 14 0.14 0 0.23

Genoux (2) gr. R 13 0.46 0.5 0.25 4.0 0.0006
gr. C 14 0.11 0 0.21

Bassin (8) gr. R 13 1.20 0.5 1.71 2.25 0.0428
gr. C 14 0.11 0 0.29

Tronc (4) . gr. R 13 0.58 0.5 0.57 3.78 0.0009
gr. C 14 0.00 0 0.00

INÏuque (4) gr. R 13 0.88 1 0.77 3.93 0.0018
gr. C 14 0.04 0 0.13

TOTAL (24) gr. R 13 4.12 4 3.10 4.25 0.0010
gr. C 14 0.39 0 0.66

gr. R = groupe d'enseignement réciproque
gr. C = groupe d'enseignement par ccrrmandement
* toutes les valeurs de t sont significatives à .05



Traitement et analyse

réciproque (groupe expérimental) affiche des moyennes plus élevées que 

le groupe d'enseignement par camandement (groupe contrôle), au niveau 

des cinq segments (pieds, genoux, bassin, tronc, nuque) et au total 

(gr. R, 4.12 et gr. C, 0.39) pour l'ensemble des segments. L'étendue de 

l'écart entre les sujets est également plus important dans ce groupe.

les résultats de l'analyse de la variance indiquent une différence 

significative entre les deux groupes pour toutes les variables 

(segments) ainsi que pour l'ensemble des segments. Ces résultats 

incitent à considérer les groupes canne non-équivalents au point de 

départ et conséqueiment à utiliser les résultats au prétest came 

co-variables dans l'analyse des résultats au post-test.

Epreuve d'identification des critères d'alignement (photographies)

Le tableau V résumant les résultats à l'épreuve d'identification 

des critères d'alignement du corps révèle pour les deux groupes des 

moyennes au total qui atteignent le seuil de (gr. R, 19.43) et de (gr. 

C, 20.71). Ces résultats représentent respectivement 78% et 83% de 

réussite et apparaissent élevés compte tenu d'une clientèle composée de 

débutants. Par contre, dans l'ensemble on observe que la dispersion 

entre les sujets est légèrement différente d'un groupe à l'autre.

L'analyse de la variance laisse apparaître une différence 

significative entre les deux groupes pour le segment genou (gr. R, 3.54) 

(gr. C, 4.21) et pour l'ensemble des segments (gr. R, 19.43) (gr. C, 

20.71). Pour les segments pieds, bassin, tronc et nuque, les deux



Analyse de la variance 
Epreuve d'identification des critères (photographiés)

TABLEAU V
RESULTATS DES DONNEES CONCERNAI LE DEVELOPPEMENT

DE (CONNAISSANCE DES CRITERES EN PRETEST

Segments Nombre Moyenne Médiane Ecart-type Valeur t Probabilité

Pieds (5 pts) gr. R 12 3.88 4 O.’M 0.20 0.8413
gr. C 14 3.82 4 0.61

Genoux (5) gr. R 12 3.54 4 0.75 -2.52 0.0190*
gr. C 14 4.21 4.25 0.61

Bassin (4) gr. R 12 3.04 3 0.62 -0.71 0.4826
gr. C 14 3.21 3.25 0.61

Tronc (8) gr. R 12 6.21 6 0.92 -1.33 0.1977
gr. C 14 6.68 7 0.89

Nuque (3) gr. R 12 2.88 3 0.43 -0.95 0.3506
gr. C 14 2.71 3 0.43

TOTAL (25) gr. R 12 19.43 20 0.98 -2.26 0.0335*
gr. C 14 20.71 21 1.73

gr. R = groupe d'enseignement réciproque 
gr. C = groupe d'enseignement par commandement
* valeurs t significatives à .05



groupes ne présentent pas de différence significative. Les groupes sont 

non-équivalents sur deux variables, ce qui nous amène à utiliser les 

résultats du prétest carme co-variables à l'analyse des post-tests.

3.1.b LA MAITRISE DES APPRENTISSAGES MOTEURS EN PRETEST

Pour vérifier en prétest le degré de maîtrise des critères du 

placement du corps, chaque participant doit effectuer devant les 

juges-analystes les techniques du temps lié, de 1'échappé-relevé et du 

saut en 1/4 de tour prévues à l'étude.

La capacité à reproduire les critères de forme

Le tableau VI résume les résultats relatifs à la capacité de 

reproduire les critères de forme. Les moyennes indiquent que les deux 

groupes présentent un degré d'habileté presque semblable pour 

l'exécution des trois techniques à l'étude, le groupe d'enseignement 

réciproque obtenant des résultats un peu plus élevés pour l'échappé- 

relevé (gr. R, 37.69 et gr. C, 35.93), le saut en 1/4 de tour (gr. R,
29.08 et gr. C, 25.71) et le total (gr. R, 108.38 et gr. C, 106.36) des 

critères de forme alors que le groupe d'enseignement par carmandement 

obtient des résultats un peu plus élevés pour la technique du temps lié 

(gr. R, 41.62 et gr. C, 44.71).

Pour la technique du temps lié, on observe une dispersion plus 

marquée chez le groupe d'enseignement réciproque alors que c'est

Traitement et analyse ...



Analyse de la variance 
Réalisation des critères de forme

TABLEAU VI
1 RESULTATS DES DONNEES CONCERNANT LE DEVELOPPEMENT MOTEUR

EN PRETEST

Techniques de danse Nombre Moyenne Médiane Ecart-type Valeur t Probabilité

Tenps (72) gr. R 13 41.62 41 8.80 -1.17 0.26
lié gr. C 14 44.71 45 3.93

Echappé (45) gr. R 13 37.69 40 5.79 0.65 0.52
relevé gr. C 14 35.93 38 8.09

Saut (45) gr. R 13 29.08 32 6.66 1.24 0.23
en 1/4 gr. C 14 25.71 24.5 7.38

TOTAL (162) gr. R 13 108.38 112 16.64 0.33 0.75
des critères gr. C 14 106.36 102.5 15.69
de formes

gr. R = groupe d'enseignement réciproque
gr. C = groupe d'enseignement par ccmnandement



l'inverse pour les techniques échappé-relevé et saut en 1/4 de tour, 

avec toutefois une différence peu importante.

L'analyse de la variance ne révèle pas de différences signifi­

catives entre les groupes, ils sont équivalents.

La capacité à respecter les critères d'alignement

Le tableau VII résume les résultats de la capacité à respecter les 

critères d'alignement. La colonne des moyennes indique des résultats 

plus élevés pour le groupe d'enseignement réciproque pour les trois 

techniques et au total (gr. R, 84.23 et gr. C, 70.79) des critères 

d'alignement. Dans l'ensemble, nous observons que l'écart entre les 

sujets est également moins grand chez le groupe d'enseignement 

réciproque.

L'analyse de la variance laisse voir que les différences entre les 

deux groupes ne dépassent pas le degré de probabilité établi à .05.

la capacité à respecter 1'ensemble des critères

Le tableau VIII présente un résumé des résultats relatifs à la 

capacité de respecter l'ensemble des critères dê forme et d'alignement. 

La colonne des moyennes affiche des résultats légèrement plus élevés 

chez le groupe d'enseignement réciproque pour les trois techniques et 

pour le total (gr. R, 192.61 et gr. C, 177.14) des critères observés. 

La dispersion entre les sujets est un peu plus grande chez le groupe

Traitement et analyse ...



Analyse de la variance 
Respect des critères d'alignement

TABLEAU VII
RESULTATS DES DONNEES CONCERNANT LE DEVELOPPEMENT MQTETJR

EN PRETEST

Techniques de danse Nombre Moyenne Médiane Ecart-type Valeur t Probabilité

Temps (54) gr. R 13 28.54 26 6.21 1.69 0.1042
lié gr. C 14 24.50 25.5 6.22

Echappé (54) gr. R 13 27.31 27 7.97 0.92 0.3655
relevé gr. C 14 24.07 23 10.06

Saut (54) gr. R 13 28.38 30 7.27 1.88 0.0724
en 1/4 gr. C 14 22.21 19.5 9.56

TOTAL (162) . gr. R 13 84.23 85 16.86 1.70 0.1013
des critères gr. C 14 70.79 72 23.39
d'alignement

gr. R = groupe d'enseignement réciproque
gr. C = groupe d 'enseignement par commandement



d'enseignement par ccrmandement, pour 11 échappé-relevé, le saut en 1/4 

de tour et pour 11ensenfcle des techniques.

Pour les trois techniques à l'étude, l'analyse de la variance pour 

l'ensemble des critères ne révèle au prétest aucune différence 

significative entre les deux groupes.

Résisné des résultats aux prétests

Les résultats aux prétests sur le plan de la connaissance des 

critères d'alignement indiquent des différences qui dépassent le seuil 

établi à .05, ce qui laisse entendre que les groupes concernés ne sont 

pas équivalents au point de départ. Ces résultats nous incitent à les 

utiliser canne co-variables pour l'analyse des résultats aux post-tests. 

Quant aux résultats sur le plan des apprentissages moteurs, une analyse 

de la variance suffira en post-test puisque les deux groupes sont 

équivalents au prétest.

SECTION 2: DESCRIPTION ET ANALYSE DES POST-TESTS

.De même qu'aux prétests, pour la comparaison des résultats 

concernant la maîtrise des apprentissages moteurs, l'analyse de la 

variance s'est avérée suffisairment révélatric’e aux post-tests. Par 

contre, nous utilisons l'analyse de la co-variance pour les résultats 

concernant la connaissance et l'identification des critères du 

placement, étant donné que pour ces variables les groupes ne se sont pas 

avérés équivalents aux prétests.
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TABI .EAU Vili
1 RESULTATS DES DONNEES CONCERNANT LE DEVELOPPEMENT MOTEUR

EN PRETEST

Analyse de la variance 
Respect de l'ensemble des critères

Techniques de danse Nombre Moyenne Médiane Ecart-type Valeur t Probabilité

Tesnps (126) gr. R 13 70.15 68 11.0 0.25 0.81
lié gr. C 14 69.21 70 8.6

Echappé (99) gr. R 13 65.00 64 10.1 1.00 0.32
relevé gr. C 14 60.00 59 15.0

Saut (99) gr. R 13 57.46 57 13.24 1.87 0.08
en 1/4 gr. C 14 47.93 47 13.42

TOTAL (324) . gr. R 13 192.61 201 28.12 1.28 0.21
pour 1'ensemble gr. C 14 177.14 174 33.92
des critères

gr. R = groupe d'enseignement réciproque
gr. C = groupe d'enseignement par ccnrnandement

Ln
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3.2.a LA CONNAISSANCE DES CRITERES D'ALIGNEMENT EN POST-TEST

Epreuve écrite de connaissance des critères d'alignement

En raison de la non-équivalence des groupes au prétest, une analyse 

de la co-variance s'avère nécessaire au post-test. Au tableau IX, les 

résultats de l'épreuve écrite de connaissance des critères indiquent que 

le groupe d'enseignement réciproque obtient une moyenne ajustée 

légèrement plus élevée que le groupe d'enseignement par ccnmandement à 

tous les segments et au total (gr. R, 15.25) (gr. C, 11.76). Dans

l'ensemble, la dispersion des sujets est très faible. Nous observons 

une différence significative entre les deux groupes pour les segments 

pieds et nuque, différence qui favorise, dans chaque cas, le groupe 

d'enseignorent réciproque. Cependant, pour l'ensemble des segments, il 

n'y a pas de différence significative entre les deux groupes en ce qui 

concerne la connaissance des critères d'alignement du corps (à l'annexe

B-l, on peut voir les résultats de l'analyse de la variance pour

l'épreuve écrite de connaissance des critères, alors que l'annexe B-2 

illustre les résultats obtenus par les deux groupes à cette même

épreuve).

Epreuve d'identification des critères d'alignement

Pour l'épreuve d'identification des critères d'alignement, les 

résultats du prétest servent de co-variable pour l'analyse de la 

co-variance en post-test. Au tableau X, les résultats révèlent pour 

l'ensemble des segments des moyennes ajustées semblables pour les deux



TABLEAU IX
RESULTATS DES DONNEES CONCERNANT LE DEVELOPPEMENT 

DE CONNAISSANCE DES CRITERES EN POST-TEST

Analyse de la co-variance 
Epreuve écrite de connaissance des critères

Segments Moyennes Moyennes Erreur-type des Différence entre les groupes
initiales ajustées moyennes ajustées Probabilité

Pieds (6 pts) gr. R 4.08 4.126 0.484 0.0180
gr. C 2.36 2.311 0.464

Genoux (2) gr. R 1.88 1.862 0.193 0.1168
gr. C 1.36 1.377 0.184

Bassin (8) gr. R 5.08 4.865 0.635 0.3296
gr. C 3.75 3.946 0.610

Tronc (4) . gr. R 1.92 1.840 0.241 0.9685
gr. C 1.75 1.826 0.230

Nuque (4) gr. R 3.04 3.097 0.297 0.0273
gr. C 2.07 2.016 0.283

TOTAL (24) gr. R 15.77 15.252 1.412 0.1271
gr. C 11.29 11.765 1.346

gr. R = groupe d'enseignement réciproque 
gr. C = groupe d'enseignement par conrandement

-j



TABLEAU X
RESULTATS DES DONNEES CONCERNANT LE DEVELOPPEMENT

DE CONNAISSANCE DES CRITERES EN POST-TEST

Analyse de la co-variance 
Epreuve d'identification des critères

Segments Moyennes
initiales

Moyennes
ajustées

Erreur-type des 
moyennes ajustées

Différence entre les groupes 
Probabilité

Pieds (5 pts) gr. R 3.88 3.999 0.198 0.7991
gr. C 3.93 3.929 0.184

Gencux (5) gr. R 4.42 4.385 0.183 0.7838
gr. C 4.25 4.312 0.168

Bassin (4) gr. R 3.31 3.308 0.185 0.1335
gr. C 2.96 2.914 0.171

Tronc (8) gr. R 6.46 6.404 0.237 0.5220
gr. C 6.68 6.617 0.218

Nuque (3) gr. R 2.88 2.877 0.089 0.9123
gr. C 2.89 2.890 0.082

TOTAL (25) gr. R 20.96 21.030 0.517 0.5797
gr. C 20.71 20.616 0.475

gr. R = groupe d'enseignement réciproque 
gr. C = groupe d'enseignement par ccmnandement



groupes (gr. R, 21.03) (gr. C, 20.62). La colonne de dispersion des 

sujets affiche égalaient des écarts très faibles entre les deux groupes. 

On observe aucune différence significative entre les deux groupes pour 

l'ensemble des segments, en ce qui concerne l'identification des 

critères d'alignement du corps (l'annexe B-3 montre ion tableau des 

résultats à l'épreuve d'identification des critères en post-test et, 

pour la même épreuve, l'annexe B-4 illustre les résultats obtenus par 

les deux groupes pour le segment genoux).

Scmnaire des résultats

Malgré une différence significative entre les deux groupes, en 

faveur du groupe réciproque, pour la connaissance des critères en 

relation avec les segments pieds et nuque, l'hypothèse que l'évaluation 

formative dirigée par le professeur et les étudiants en enseignement 

réciproque soit plus efficace que celle dirigée exclusivement par le 

professeur en enseignement par carmandement, en rapport avec la 

connaissance des critères d'alignement n'est pas retenue.

3.2.b LA MAITRISE DES APPRENTISSAGES MOTEURS EN POST-TEST

La capacité à reproduire les critères de fonte

Le tableau XI condense les résultats des groupes d'enseignement 

réciproque et par ccrmandement quant à leur capacité à reproduire les 

critères de forme. Un coup d'oeil sur le tableau laisse voir au total 

des critères (gr. R, 121.77 et gr. C, 120.86) des moyennes très 

semblables chez les deux groupes. Au niveau des écart-types, le groupe

Traitement et analyse ...



TABLEAU XI
' RESULTATS DES DONNEES CONCERNANT LE DEVELOPPEMENT MOTEUR

EN POST-TEST

Analyse de la variance 
Réalisation des critères de forme

Techniques de danse Nombre Moyenne Médiane Ecart-type Valeur t Probabilité

Temps (72) gr. R 13 55.77
lié gr. C 14 56.79

Echappé (45) gr. R 13 37.85
relevé gr. C 14 37.43

Saut (45) gr. R 13 28.15
en 1/4 gr. C 14 26.64

TOTAL (162) „gr. R 13 121.77
des critères 
de forme

gr. C 14 120.86

59 9.34 -0.36 0.7257
58 4.44

38 3.31 0.26 0.7998
38.5 4.93

29 6.39 0.64 0.5309
25.5 5.97

121 15.03 0.18 0.86
120.5 11.53

gr. R = groupe d'enseignement réciproque
gr. C = groupe d1 enseignement par commandement



d'enseignement réciproque affiche une dispersion des sujets un peu plus 

marquée pour la technique du temps lié ainsi qu'au total des critères de 

forme. Les écarts sont plus minces aux techniques de 1 'échappé-relevé 

et du saut en 1/4 de tour.

L'analyse de la variance pour 1'ensemble des trois techniques 

révèle qu'il n'y a pas de différence statistiquement significative entre 

les deux groupes concernant la capacité à reproduire les critères de 

forme.

La capacité à respecter les critères d'alignement

Le tableau XII résume les résultats de la capacité à respecter les 

critères d'alignement. La colonne des moyennes indique, pour l'ensemble 

des trois techniques, des résultats au total (gr. R, 82.77 et gr. C, 

74.21) légèrement plus élevés pour le groupe d'enseignement réciproque. 

Par ailleurs, une plus grande dispersion des sujets se remarque chez le 

groupe d'enseignement par corrrrandement pour la technique du temps lié et 

au total des critères d'alignement.

.L'analyse de la variance révèle, cependant, qu'aucune différence 

significative n'est observée entre les deux groupes en ce qui concerne 

la capacité des sujets à respecter les critères d'alignement dans 

l'exécution des trois techniques.
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Analyse de la variance 
Respect des critères d'alignement

TABLEAU XII
RESULTATS DES DONNEES CONCERNANT LE DEVELOPPEMENT MOTEUR

EN POST-TEST

Techniques de danse Nonbre Moyenne Médiane Ecart-type Valeur t Probabilité

Teirps (54) gr. R 13 31.85 31 6.61 0.90 0.3772
lié gr. C 14 29.14 32 8.77

Echappé (54) gr. R 13 26.85 30 8.66 0.82 0.4202
relevé gr. C 14 24.29 24 7.57

Saut (54) gr. R 13 24.08 25 8.28 1.01 0.3232
en 1/4 gr. C 14 20.79 20.5 8.66

TOTAL (162) gr. R 13 82.77 89 20.29 1.02 0.32
des critères gr. C 14 74.21 76 23.12
d 'alignement

gr. R = groupe d'enseignement réciproque
gr. C = groupe d'enseignement par crarmandernent



La capacité à respecter l'ensemble des critères de forme 
et d'alignement

Le tableau XIII présente les résultats des groupes d ' enseignement 

réciproque et par carmandement quant à leur capacité à respecter 

l'ensemble des critères de forme et d'alignement. A la colonne des 

moyennes, le groupe d 'enseignement réciproque affiche des résultats 

légèrement plus élevés que le groupe d'enseignement par carmandement, et 

ce, pour les trois techniques ainsi qu'au total (gr. R, 204.54) (gr. C, 

195.07). La dispersion des sujets est également un peu plus marquée 

chez le groupe d'enseignement réciproque.

L'analyse de la variance en post-test ne révèle aucune différence 

significative entre les deux groupes concernant la capacité à respecter 

l'ensemble des critères de forme et d 'alignement, lors de l'exécution des 

trois techniques à l'étude.

Satmaire des résultats

Malgré la dispersion des sujets dans la capacité à reproduire les 

critères de forme et malgré les moyennes un peu plus élevées chez le 

groupe d'enseignement réciproque pour le respect des critères 

d'alignement et pour l'ensemble des critères dé forme et d'alignement, 

pour les trois techniques à l'étude, l'hypothèse que l'évaluation 

formative dirigée par le professeur et les étudiants en enseignement 

réciproque soit plus efficace que celle dirigée exclusivement par le 

professeur en enseignement par carmandement, en rapport avec la maîtrise 

des apprentissages moteurs n'est pas retenue.

Traitement et analyse ...



Analyse de la variance 
Respect de l'ensemble des critères

TABLEAU XIII
' RESULTATS DES DONNEES CONCERNANT LE DEVELOPPEMENT MOTEUR

EN POST-TEST

Techniques de danse Nanbre Moyenne Médiane Ecart-type Valeur t Probabilité

Temps (126) gr. R 13 87.62 88 13.29 0.36 0.72
lié gr. C 14 85.93 88.5 11.29

Echappé (99) gr. R 13 64.70 67 8.28 0.89 0.38
relevé gr. C 14 61.71 60 9.14

Saut (99) gr. R 13 52.23 55 13.00 1.0 0.33
en 1/4 gr. C 14 47.43 48 11.91

TOTAL (324) gr. R 13 204.54 209 31.33 0.80 0.43
pour l'ensemble "gr. C 14 195.07 203 29.80
des critères

gr. R = groupe d'enseignement réciproque
gr. C = groupe d'enseignement par carmandement
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3.2.C LE DEGRE DE PLAISIR ET DE SATISFACTION EN POST-TEST

Pour vérifier le degré de plaisir et de satisfaction des 

participants au cours, nous utilisons la technique de l'incident 

critique et nous appliquons, en post-test, le questionnaire de 

satisfaction. Les deux instruments d'évaluation sont présentés au 

chapitre de la méthodologie. Les résultats concernant les incidents 

critiques sont traités au chapitre 4.

Le questionnaire de satisfaction

Le tableau XIV résume les résultats au questionnaire de 

satisfaction envers les cours. Un premier coup d'oeil laisse voir que 

pour 1 'ensemble des thèmes, les deux groupes obtiennent des moyennes 

supérieures à 80%, le groupe d'enseignement par carmandement ayant des 

résultats toujours un peu plus élevés que le groupe d'enseignement 

réciprogue. D'autre part, la dispersion des sujets est plus marquée 

pour le groupe d'enseignement réciproque. Soulignons que le thème 

'"professeur" affiche les moyennes les plus élevées avec corme résultats 

(gr. R, 87.69%) et (gr. C, 93.21%) alors que le thème "contenu de cairs" 

obtient les moyennes les plus basses (gr. R, 79.32%) et (gr. C, 81.69%).

Pour connaître avec plus de précision où se trouve les différences 

significatives, on a procédé à une analyse de la variance (2 groupes et 

5 thèmes) pour laquelle on observe les résultats suivants:



Analyse de la variance 
Questionnaire de satisfaction générale

TABLEAU XIV
RESULTATS EN RAPPORT AVEC LE DEGRE DE PLAISIR ET SE SATISFACTION

EN POST-TEST

Thèmes Nombre Moyenne Ecart-type Valeur t Probabilité

Attitude face au cours gr. R 13 85.57 14.52 -0.89 0.3768
gr. C 14 89.73 9.04

Méthode d'enseignement gr. R 13 82.69 10.25 -0.8302 0.4143
gr. C 14 85.71 8.64

Contenu de cours qr. R 13 79.32 14.96 -0.5085 0.6173
gr. C 14 81.69 7.93

Intérêt et attention gr. R 13 82.69 10.56 -2.5719 0.0195*
gr. C 14 91.07 5.32

Le professeur gr. R 13 87.69 13.63 -1.3640 0.1921
gr. C 14 93.21 5.40

L'ensemble des thèmes gr. R 13 83.59 11.23 -1.3605 0.1913
gr. C 14 88.28 5.51

gr. R = groupe d'enseignement réciproque
gr. C = groupe d'enseignement par carmandement
Le total des scores pour chacun des items a été compté sur 100.
* la valeur t est significative à .05
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TABLEAU XV

ANALYSE DE LA VARIANCE SELON UN PLAN FACTORIEL

F P

Groupe 6.79 0.0103

Thèmes 3.50 0.0096

Groupes et thèmes 0.35 0.8424

On observe qu'il y a une différence significative entre les groupes 

et les thèmes. Par contre, il n'y a pas d'interaction significative, 

les deux groupes se comportent de la même façon quel que soit le thème; 

lorsque pour un groupe l^s résultats sont plus ou moins élevés pour un 

thème, la situation analogue se retrouve chez l'autre groupe pour le 

même .thème.

Afin de savoir chez quel groupe et quel’ thème se trouvent les 

différences significatives, on a procédé à deux analyses plus 

détaillées. Les tests t (entre les groupes) et les tests de carparaison 

multiple 2 à 2 entre les thèmes de Duncan.



Les tests t entre les groupes (tableau XIV) révèlent une différence 

significative à 0.02 pour le thème "intérêt et attention" en faveur du 

groupe d'enseignement par cormanderrent. Pour les autres thèrres et 

l'ensemble du test, les deux groupes ne diffèrent pas significativement.

Les tests de comparaison multiple des thèmes de Duncan (tableau XV) 

signalent une différence significative entre les thèmes "professeur" et 

"méthode d'enseignement", avec un écart assez mince mais qui laisse tout 

de même croire que le professeur serait ion peu plus apprécié que ses 

méthodes d'enseignement. En ce qui concerne les thèmes "professeur” et 

"contenu de cours", l'écart ici est plus prononcé. Cependant, il semble 

bien que les deux groupes apprécient davantage le professeur que ses 

méthodes d'enseignement et le contenu de cours.

Sarmaire des résultats

Malgré des résultats légèrement plus élevés chez le groupe 

d'enseignement par carmandement pour l'ensemble du test et les thèmes 

qui affichent des différences statistiquement significatives, cela ne 

nous permet pas de conclure qu'un groupe soit plus satisfait que 

l'autre. D'une part, les moyennes pour chacun des thèmes reflètent un 

taux d'appréciation élevé chez les deux groupes et les résultats pour 

l'ensemble du test révèlent aucune différence ' significative. D'autre 

part, si l'on considère que dans l'approche d ' en se ignorent réciproque 

les élèves s'enseignent entre eux et que cette façon de faire n'est 

vraiment pas habituelle en danse, il est plutôt surprenant de constater 

que le groupe expérimental soumis à l'évaluation formative dans le style
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TABLEAU XVI
RESULTATS EN RAPPORT AVEC TE DEGRE DE PLAISIR ET DE SATISFACTION

EN POST-TEST

Questionnaire de satisfaction de B e m i e r

Test de ccrparaisons multiples de Duncan pour les thèmes, 
pour les deux groupes réunis

Contenu de cours Méthode Intérêt Attitude face Professeur
d 'enseignement et attention au cours

X X X X X

80.55 84.25 87.03 87.73 90.55

Note: Les thèmes réunis par une même ligne ne sont pas significativement différents (p < .05).

oo



d'enseignement réciproque manifeste un si haut niveau de satisfaction. 

L'hypothèse que l'évaluation formative dirigée par le professeur et les 

étudiants en enseignement réciproque soit plus efficace que celle 

dirigée exclusivement par le professeur en enseignement par ccrtmandement 

sur le degré de plaisir et de satisfaction associés aux conditions 

d'apprentissage, n'est pas retenue selon les résultats obtenus au 

questionnaire de satisfaction.

Résumé des résultats au post-test

Après le traitement statistique, les résultats au post-test 

révèlent qu'il n'y a pas de différence significative entre les deux 

groupes soumis à l'étude, tant sur le plan de la connaissance et de 

l'identification des critères d'alignement gue sur le plan de la 

maîtrise de ces critères dans l'apprentissage des techniques du temps 

lié, de 1 'échappé-relevé et du saut en 1/4 de tour. En ce qui regarde 

la variable en rapport avec le degré de plaisir et de satisfaction 

associés aux conditions d'apprentissage, les résultats ne nous 

permettent pas de conclure qu'un groupe soit plus satisfait gue l'autre 

nonobstant certains résultats (entre les thèmes) statistiquement 

significatifs au questionnaire de satisfaction.

SECTION 3: INTERPPETATICN DES RESULTATS

Les résultats de l'analyse des données indiquent d'une façon 

générale qu'il n'y a pas de différence significative entre les deux 

groupes soumis à l'étude pour l'apprentissage des critères du placement 

fondamental, tant sur le plan du développement de la connaissance des
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critères que sur le plan de la maîtrise des critères en apprentissage 

moteur. En ce qui concerne la variable relative au degré de plaisir et 

de satisfaction, le questionnaire utilisé mesure d'une façon globale 

et en fin d 'expérimentation seulement la satisfaction des participants. 

Les résultats obtenus ne donnent pas suffisamment d'information sur le 

pourquoi et les raisons qui amèneraient à croire qu'un groupe serait 

plus satisfait que l'autre.

Malgré ces résultats qui ne permettent pas de retenir les 

hypothèses avancées, certains faits méritent d 'être soulignés. Nous 

observons et notons que le groupe d 'enseignement réciproque obtient des 

résultats plus élevés sur tous les segments à 1 ' épreuve écrite de

connaissance des critères; que la même situation prévaut au niveau de la 

maîtrise des critères d'alignaient, et ce, pour les trois techniques de 

l'étude. Il est légitime de se demander si une meilleure connaissance 

des critères peut avoir eu une influence sur le processus

d'apprentissage moteur et de ce fait, suppléer au tenps d'engagement

moteur réduit par le rôle d ' observation et de co-évaluation des

participants dans le mode d 'enseignaient réciproque, pour obtenir des 

performances similaires.

De plus, toujours en rapport avec la connaissance des critères 

d'alignement, l'analyse de la co-variance (tableau IX) montre, aux 

segments pieds et nuque, une différence significative entre les groupes 

toujours en faveur du groupe d'enseignement réciproque. Le mode 

d'enseignement réciproque a-t-il eu une influence à ce niveau ou 

serait-ce le résultat du hasard? Nous scrrmes portés à croire que les 

feedback correctifs que se donnent les partenaires entre eux, au cours
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des séances, influencent possiblement l'apprentissage de la connaissance 

des critères du placement en rapport avec les segments pieds et nuque 

chez le groupe d'enseignement réciproque. Ces résultats amènent à faire 

un lien avec une situation qui existe dans l'enseignement de la danse. 

L'observation systématique de classes de ballet permet de constater que 

les feedback correctifs, de quelque nature qu'ils soient, sont règle 

générale, peu fréquents vis-à-vis ces deux segments (Laforge, 1986). La 

tendance générale dans l'enseignement traditionnel est de porter 

l'attention au placement du bassin et du tronc, au détriment des pieds 

et de la nuque.

Concernant l'épreuve portant sur l'identification des critères 

d'alignement, les résultats élevés au prétest indiquent une facilité à 

reconnaître les erreurs de placement. Il y a lieu de se demander si le 

niveau de difficulté du test est approprié à une clientèle adulte! Par 

ailleurs, il est tout de même surprenant de réaliser que des personnes 

non-initiés puissent identifier, avec autant de précision, les défauts 

de posture que présente l'épreuve d'identification des critères.

De plu s , nous observons chez les deux groupes que seule la 

technique du terrps lié donne des résultats satisfaisants sur le plan de 

1'apprentissage (voir annexe B-5). Cette technique semble être plus 

facile à maîtriser que les deux autres et porte à croire que

1 ' échappé-relevé et le saut en 1/4 de tour nécessitent une période 

d'apprentissage plus langue que celle offerte à l'intérieur de 

l'expérimentation, peur obtenir des résultats mesurables.
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Si l'étude, sur le plan statistique, ne démontre pas que 

l'évaluation formative en enseignement réciproque est plus efficace que 

celle véhiculée en enseignement par commandement, il est tout de mêire 

fort intéressant de réaliser que les deux groupes apprennent autant dans 

l'une et l'autre approche d'enseignement. Cette constatation est très 

pertinente dans une perspective d'amélioration des conditions 

d'apprentissage de la danse classique.
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CHAPITRE 4

TRAITEMENT ET ANALYSE DES DONNEES QUALITATIVES



CHAPITRE 4

TRAITEMENT ET ANALYSE DES DONNEES QUALITATIVES

Ce chapitre porte sur le traitement et l'analyse des données 

qualitatives. On y présente d'abord une vue d'ensemble des résultats 

obtenus par l'application de la technique des incidents critiques, en 

rapport avec le degré de plaisir et de satisfaction des participants, 

incluant une description globale des incidents critiques selon les 

aspects positif et négatif. Fait suite l'analyse des catégories 

d'incidents positifs et négatifs en relation avec l'enseignement 

réciproque et par conmandement, selon le domaine de la stratégie 

d'enseignement, le domaine du contenu et le domaine du contexte. Le 

chapitre se termine avec un résumé des résultats des données 

qualitatives et une conclusion générale de l'étude.
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TECHNIQUE DES INCIDENTS CRITIQUES, EN RAPPORT AVEC LE DEGRE 

DE PLAISIR ET DE SATISFACTION

L'utilisation de la technique de l'incident critique permst de 

recueillir de l'information dans le but de mieux comprendre la nature du 

plaisir et de la satisfaction éprouvés par les participants initiés à la 

danse classique, dans les styles d'enseignement par carmandement et 

réciproque. Il est important de rappeler que les résultats obtenus par 

cette technique ne visent pas à revendiquer une validité externe, mais 

plutôt à faire de la lumière sur une réalité vécue en s'appuyant de 

façon systématique sur le point de vue des répondants.

Se pourrait-il que les deux styles d'enseignement que nous avons 

choisis pour enseigner la danse classique offrent des conditions 

d'apprentissage qui soient perçues différerrment par les participants? 

Si le processus dans lequel se déroule l'apprentissage peut influencer 

plus ou moins favorablement l'acquisition de connaissances, la maîtrise 

d'habiletés motrices et la formation de l'attitude par rapport à la 

matière enseignée, il apparaît utile de faire ressortir, en respectant 

le plus possible les perceptions spontanées des participants, des 

caractéristiques de ce processus telles qu'elles sont vécues par les 

deux groupes de répondants.

L'intérêt soulevé auprès des répondants par l'application de la 

technique des incidents critiques se manifeste, d'une certaine façon, 

par le fait que sur .109 formulaires recueillis, offrant chacun au
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minimum la possibilité de relater un incident positif et un incident 

négatif, il ressort pas moins de 231 incidents. Ainsi, des répondants 

s'accordent manifestement la possibilité de raconter plus d'un événement 

à chaque question.

Pour la mise au point de notre système de classification, nous 

avons suivi la démarche suggérée par Spradley (1980). Il définit son 

modèle carme un ensemble de catégories regroupées, sur la base d'une 

même relation sémantique, à l'intérieur d'un domaine. L'analyse des 231 

incidents rapportés permet d'identifier, selon leurs aspects positifs et 

négatifs, les quatre danaines suivants: la "stratégie d'enseignement”,

le "contenu” enseigné, le "contexte” de déroulement et ”1'appréciation 

globale" (voir tableau XVII). Le raffinement de cette analyse permet 

ensuite d'identifier et de définir des catégories en rapport avec chaque 

domaine.

4.1.a INCIDENT CRITIQUE, ASPECT POSITIF

Un coup d'oeil sur le tableau XVII montre que les incidents 

positifs représentent 60% de l'ensemble des incidents rapportés par les 

répondants et qu'ils sont répartis presqu'également dans les deux 

groupes d'enseignement. Ces résultats confirment ceux obtenus au 

questionnaire de satisfaction générale où les moyennes pair l'ensemble 

des thèmes sont de (88.28% pour le gr. C et de 83.59% pour le gr. R, 

tableau XIV). Toujours dans la section des incidents positifs, le 

domaine du "contenu" qui totalise quatre-vingt-deux incidents pour les
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deux groupes d'enseignement, révèle que le contenu du cours préoccupe 

relativement beaucoup les étudiants.

Le dcmaine de la stratégie d'enseignement’* fait l'objet de moins 

d'incidents (n = 44) que le domaine précédant, mais révèle quand même 

que les répondants des deux groupes d'enseignement ne sont pas 

indifférents aux approches pédagogiques préconisées pendant les cours.

Vient ensuite le dcmaine du ’’contexte” où les répondants des deux 

groupes signalent quelques incidents (n = 7) qui sont associés aux 

émotions éprouvées en relation avec l'ambiance régnant pendant les 

cours. Il est intéressant de noter, dans un secteur naturellement 

associé au plaisir et la satisfaction d'apprendre, que les répondants 

des deux groupes se montrent intéressés à cet égard, en rapportant un 

nombre presqu'identique d'incidents. Mis à part cinq incidents où des 

répondants du groupe d'enseignement réciproque manifestent une 

appréciation positive globale, sans relater un incident en particulier, 

les répondants des deux groupes d'enseignement tiennent, quand il est 

question de faire état d'incidents positifs à identifier spécifiquement 

les événements qui déclenchent leur plaisir et leur satisfaction 

d'apprendre.

4.1.b INCIDENT CRITIQUE, ASPECT NEGATIF

L'examen du tableau XVII révèle que les incidents négatifs sont 

beaucoup moins nombreux que les incidents positifs. En effet, à 

première vue, le nombre d'incidents négatifs 93 représentent 40% de
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TABLEAU XVTI
TABLEAU SYNTHESE DES RESULTATS D 'INDIDENTS POSITIFS ET NEGATIFS

SELON LES DOMAINES

Indicents positifs Indidents négatifs
F.R. E.C. E.R. E.C.

Domaines N % N o.o N % N %

Stratégie d'enseignement 20 9 24 10 7 3 5 2

Contenu 43 19 39 17 11 5 11 5

Contexte 4 1 3 1 0 0 0 0

Appréciation globale 5 2 0 0 24 10 __ 35 15

TOTAL d'indidents pour chaque groupe 72 31 66 29 42 18
59

51 22

TOTAL d'incidents pour les deux groupes 138
60%

93 - 59 
¿0%

= 34
15%

GRAND TOTAL d'indidents 231 I

E.R. = enseignement réciproque 
E.C. = enseignement par commandement

co



l'ensemble des incidents qui ont été racontés par les répondants des 

deux groupes, cependant, si l'on déduit les 59 absences d'indidents 

négatifs relatées au domaine de "l'appréciation globale", on diminue 

considérablement le nombre d'incidents négatifs qui se chiffrent à 34 au 

lieu de 93, et représentent alors seulement 15% de l'ensemble des 

incidents qui ont été racontés par les répondants des deux groupes 

d ' enseignement.

En se basant sur la nature et le nanbre des incidents relatés, nous 

serions portés à croire, à ce stade-ci de notre étude, que l'application 

de la technique des incidents critiques amène les étudiants à être 

particulièrement "réactifs" dans la formulation d'incidents positifs en 

rapport avec le plaisir et la satisfaction d'apprendre. Peut-on 

conclure pour autant que les deux styles d ' enseignement apportent aux 

étudiants un tel plaisir et une telle satisfaction qu'ils ont de la 

difficulté à identifier des incidents négatifs à cet effet? Avons-nous 

des raisons d'être surpris du peu d'incidents négatifs relatés à 

l'endroit de l'enseignement réciproque, même si ce style d'enseignement 

est tout à fait inédit dans 1'enseignement de la danse?

Une chose est certaine, si l'on se fie au nanbre des incidents 

recueillis: les étudiants conservent sensiblement le mane nanbre de

réponses dans les deux groupes et ils font manifestement état de leurs 

perceptions de ces deux styles d'enseignement, en choisissant de 

raconter particulièrement des événements à caractère positif, dans des 

proportions presqu'identiques. L'analyse du contenu de ces incidents 

devrait nous aider à découvrir si les deux styles d'enseignement,
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d'après les perceptions des étudiants, offrent des plaisirs et des 

satisfactions d'apprendre qui portent sur des conditions d'apprentissage 

semblables ou différentes.

4.2 ANALYSE DES CATEGORIES D'INCIDENTS POSITIFS ET NEGATIFS 

EN RELATION AVEC L'ENSEIOÆMENT RECIPROQUE ET PAR OCEMANDEMEOT

4.2.a DOMAINE DE LA "STRATEGIE D'ENSEIGNEMENT** -  ASPECT POSITIF

L'examen du tableau XVIII attire l'attention sur deux faits

saillants. Le premier fait concerne les réactions des étudiants dans le 

groupe d'enseignement réciproque. Des 20 incidents positifs rapportés 

par les étudiants de ce groupe, pas moins de 17 incidents concernent les 

interactions qui s'établissent entre les 'partenaires' de la 'triade' 

pendant le déroulement de cette stratégie d 'enseignement. Ainsi, 15 

incidents portent sur le fait de “recevoir et donner du feedback entre 

partenaires", et deux incidents ont trait au fait de "recevoir le

feedback du professeur" en tant qu'assistant.

Les deux catégories identifiées par les étudiants dans ce style 

d 'enseignement présentent l'essence même des rôles que doivent jouer les 

participants dans 1 ' enseignement réciproque. Ce qui constitue la

particularité même de ce style, c'est-à-dire tour à tour, "recevoir et

donner du feedback entre partenaires" et "recevoir le feedback du 

professeur" en tant qu'assistant, est perçu, par la plupart des 

participants de ce groupe, carme un rôle qui est plaisant et 

satisfaisant à jouer.
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Appelés à justifier les incidents rapportés, des répondants 

mentionnent que l'exécution des exercices, sous le regard d'un 

partenaire, invite à se centrer sur la tâche et est perçue par plusieurs 

c a m e  une raison supplémentaire de s'appliquer davantage. La réaction 

du partenaire semble avoir poor effet de renforcer la perception de 

l'exécutant (n = 7) . Il faut ajouter que des participants apprécient 

spécialement travailler à deux (n = 5). Certains signalent leur 

satisfaction à prendre le temps nécessaire pour se corriger, un autre 

trouve que le travail à deux l'aide à d é v e l o p p e r  son sens critique. De 

plus, deux répondants signalent que le fait de s'enseigner entre eux 

sais la supervision du professeur stimule et encourage leur 

participation. Enfin, un participant tient à mentionner qu'il est plus 

à l'aise pour observer les mouvements exécutés sans déplacement 

carparativement à ceux exécutés avec déplacement.

Le deuxième fait porte sur les réactions des étudiants dans le 

groupe d'enseignement par ccrmandement. L'analyse du tableau XVIII 

montre que sur les 24 incidents positifs rapportés par les étudiants de 

ce groupe d'enseignement, 17 de ceux-ci sont en rapport indirect avec 

les rôles qu'ont à jouer les participants pendant le déroulement de ce 

style d'enseignement. En effet, les incidents relatifs au fait de 

"travailler devant le miroir", de "regarder faire les autres", de 

"danser sans miroir" sont des procédés carp 1 érren ta ire s qui ne sont pas 

intimement liés à l'essence de ce style. Ainsi, l'apprentissage de la 

danse sous la direction d'un professeur qui guide le moindre fait et 

geste pendant tout le terrps d'un cours en multipliant les explications, 

les démonstrations et en cherchant à être omniprésent à l'ensemble du
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TABLEAU XVIII

REPARTITION DES CATEGORIES D'INCIDENTS POSITIFS,
EN RAPPORT AVEC LE PLAISIR D'APPRENDRE LA DANSE CLASSIQUE

Domaine de la stratégie d'enseignorent

Groupe réciproque Groupe carrrvmdement

Catégorie d'incidents positifs N Catégorie d'incidents positifs N

Recevoir et donner du feedback 
entre partenaires:

15 Travailler devant le miroir: 11

- renforce la perception
- apprécier travailler à deux
- temps nécessaire pour se corriger
- développe le sens critique

- aide à s'améliorer
- s'observer facilite l'apprentissage

Recevoir le feedback du professeur 
(assistant):

2 Recevoir le feedback du professeur: 5

- plaisir de recevoir l'appui, 
l'encouragement du professeur

- corrections tactiles individuelles
- explications claires facilitent 

1'apprentissage

Utiliser le miroir;: 2 Regarder faire les autres: 4

- occasion de saisir une 
image de soi rassurante

- plaisir de voir ce que les 
autres font

Danser sans être critiqué: 1 Prendre le temps d'expérimenter 
le mouvement:

2

- sentiment d'être à l'aise 
pour s'exprimer

- facilite l'apprentissage

TOTAL 20

Danser sans miroir:

- plus propice à la concentration

TOTAL

2

24
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groupe et à chacun des étudiants, n'est pas rapporté prioritairement par 

les étudiants de ce groupe. Seuls quelques répondants manifestent 

spontanément leur appréciation à cet égard pour les feedback qu'ils 

reçoivent du professeur.

Une analyse plus approfondie des catégories qui regroupent le plus 

d'incidents dans les deux groupes d'enseignement permet de pointer un 

phénomène qui met en jeu des conditions eminenment importantes en 

apprentissage. En effet, les deux catégories d'incidents plus 

nombreuses “recevoir et donner du feedback entre partenaires" et 

"travailler devant le miroir" représentent plus de la moitié (n = 26) de 

tous les incidents de ce domaine. Ces préférences, exprimées 

spontanément par les étudiants, font ressortir les caractéristiques qui 

distinguent ces deux styles d'enseignement. L'enseignement par 

conmandement, corme nous l'avons déjà souligné, se déroule totalement 

sous la direction irrmédiate du professeur et celui-ci entretient une 

interaction avec chacun des étudiants sans que ceux-ci soient invités à 

ccrrrruniquer entre eux. Chaque étudiant est pour ainsi dire "câblé" sur 

le professeur et profite occasionnellement de 1 ' observation et des 

feedback de celui-ci. Une observation systématique des feedback reçus 

par les étudiants, dans les deux groupes d'enseignement, fait réaliser 

que dans l'enseignement par commandement le professeur dirige en moyenne 

trois feedback par séance à chaque étudiant considéré individuellement 

et donne en moyenne par séance 50 feedback dirigés à tout le groupe. De 

plus, il faut comptabiliser, à ce titre, la pratique courante qui a été 

développée au cours des dernières années par les professeurs de danse 

classique, qui consiste à faire exécuter les exercices en face d'un
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miroir de façon à permettre aux étudiants d'avoir une image d'eux-manes 

pendant l'exécution de certains mouvements. Cette technique de "l'image 

réfléchie" s 'accannode bien du style d'enseignement par carmandement où 

l'étudiant doit rester en "communication" avec lui-msne et avec l'inter­

venant. Il va sans dire que le miroir, utilisé à bon escient, 

représente un "assistant" de grande valeur pour le professeur. En 

réfléchissant l'image de l'étudiant, il lui offre une possibilité 

supplémentaire de prendre conscience "par l'extérieur" de son schéma 

corporel et de faire, selon les besoins, des réajustements proprio- 

ceptifs. Néanmoins, l'utilisation optimale du miroir se limite à 

l'apprentissage de position et d'exercices exécutés lentement, principa­

lement dans des plans de face et de profil. De plus, l'étudiant est 

confronté à ses critères personnels et l'évaluation qu'il fait de sa 

performance dépend principalement de sa propre perception et occasion- 

nellanent de celle du professeur.

L 'observation systématique des interactions des étudiants pendant 

qu'ils évoluent en diade dans l'enseignement réciproque révèle que 

l'exécutant reçoit en moyenne six feedback qui lui sont adressés 

directement par son partenaire pendant la durée d'un épisode. Le nombre 

de feedback de cette nature se chiffre en moyenne à 18 par séance, si 

l'on considère que les étudiants sont invités à vivre trois épisodes 

d'enseignement réciproque par séance. Les données recueillies par deux 

adjoints au professeur qui font de 1 ' observation participante pendant 

les séances, de manière à vérifier la qualité et la quantité des 

interactions entre les partenaires, montrent que dans 95% des cas
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observés, les réactions de l'assistant sont conformes aux directives des 

critères à observer qui sont mentionnés par le professeur.

L'observation en direct et en différé des comportements verbaux et 

non-verbaux du professeur et des participants pendant le déroulement de 

ces deux styles d'enseignement montre que dans les deux cas les 

étudiants sont exposés à des conditions d'apprentissage qui 

correspondent exactement à l'esprit de ces deux styles. Nous constatons 

également que, dans les faits, les rôles joués par les participants dans 

ces deux approches au processus d ' enseignement-apprentissage sont très 

différents.

Les incidents positifs, relatés par les étudiants du groupe 

d ' enseignement par carmandement, soulignent que les étudiants prennent 

particulièrement plaisir à participer à cet enseignement quand ils 

peuvent utiliser le miroir carme moyen complémentaire pour favoriser 

leur apprentissage. D'un autre côté, les étudiants du groupe 

d'enseignement réciproque prennent manifestement plaisir et tirent 

satisfaction à jouer les rôles prévus par Mosston dans ce style.

4.2.b DOMAINE DE LA "STRATEGIE D'ENSEIGNEMENT" - ASPECT NEGATIF

Carme nous l'avons déjà souligné, les étudiants relatent peu 

d'incidents négatifs en général. Néanmoins, nous pensons que les 

incidents identifiés ont leur importance en terme d ' implications 

pédagogiques, car ils révèlent un déplaisir et une non-satisfaction que 

peut engendrer l'un ou l'autre style quand une personne, pour une raison 

ou pour m e  autre, n'est pas ou est peu compatible avec m  style.
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L'examen du tableau XVIX montre que le fait de "travailler devant 

le miroir" ne présente pas que des avantages pour les étudiants. Ainsi, 

trois étudiants du groupe d'enseignement réciproque éprouvent 

pratiquement un choc à constater qu'ils sont "tout croche". Trois 

autres étudiants du groupe d'enseignement par carmandement réalisent que 

leur image réfléchie ne correspond pas à celle souhaitée, et cet écart 

est mal accepté par ceux-ci et serait mène, selon eux, une source de 

gêne.

Les autres incidents négatifs figurant au tableau XVIX sont peu 

nombreux mais quelques-uns attirent toutefois l'attention sur des 

écueils que peuvent éprouver des étudiants qui évoluent dans le style 

d'enseignement réciproque. Ainsi, un étudiant de ce groupe raconte 

qu'il trouve difficile d'observer. Un autre souligne qu'il éprouve un 

certain malaise à jouer le rôle de professeur. Le tarps passé par un 

professeur à expliquer l'exercice et à observer un partenaire est perçu 

trop long par un répondant. Enfin, il est facile de comprendre qu'un 

participant n'apprécie pas l'absence de son partenaire avec lequel il 

avait coutume de travailler.

Nous tenons à souligner que nous ne s o m e  s pas surpris de constater 

le peu d'incidents négatifs en rapport avec le groupe d'enseignement par 

ccrrmandement, car les participants s'attendent à ce type d'enseignement. 

De plus, quand cet enseignement est donné dans un climat serein où règne 

une ambiance propice à 1 ' application, les étudiants 1 ' apprécient et ne 

critiquent pas ce qui pourrait devenir irritant dans ce style s'il était 

enseigné autrement. D'ion autre côté, nous scmnes étonnés de l'accueil
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Domaine de la stratégie d 'enseignement

TABLEAU XIX
REPARTITION DES CATEGORIES D'INCIDENTS NEGATIFS,

EN RAPPORT AVEC LE PLAISIR D'APPRENDRE LA DANSE CLASSIQUE

Groupe réciproque Groupe commandement

Catégorie d'incidents négatifs N Catégorie d'incidents négatifs N

Travailler avec partenaire:

- difficile d'observer avec 
justesse

- manque de naturel dans le rôle 
de professeur

- partenaire absente
- période d'observation trop longue

4 Se voir dans le miroir:

- provoque une gêne
- image non souhaitée contribue 

à se dévaloriser

3

Travailler devant le miroir:

- reflet d'une image pas 
rassurante, décourage

- choc de se voir tout croche

3 Etre embarrassé d'avoir à servir 
de modèle:

- gêne à être le premier 
à exécuter

2

TOTAL 7 TOTAL 5



favorable fait par les répondants aux exigences de l'enseignement 

réciproque. L'on aurait pu s'attendre que les étudiants acceptent mal 

de suivre un cours de danse qui ne correspond pas à l'image tradition­

nelle que toute personne se fait de l'enseignement de la danse et des 

rôles que jouent habituellement le professeur et les élèves.

4.3.a DOMAINE DU "CONTENU** -  ASPECT POSITIF

Les étudiants du groupe d'enseignement par carmandement et ceux du 

groupe d'enseignement réciproque rapportent spontanément 82 incidents 

positifs et 22 incidents négatifs ayant trait au contenu véhiculé lors 

des séances d'enseignement. A  présent que nous saisissons un peu mieux 

cannent ils accueillent les rôles qui leur sont dévolus dans les deux 

styles d'enseignement, il est intéressant de connaître cannent les 

étudiants perçoivent la matière enseignée tout en jouant leur rôle 

respectif. Les exigences de chaque style d'enseignement les amènent-ils 

à apprécier différemment les contenus de cours? Les objectifs 

d'apprentissage moteur à atteindre qu'il est convenu d'appeler les 

"fondamentaux" en danse classique, ont-ils été perçus plaisants et 

satisfaisants à travailler par un plus grand nanbre d'étudiants en 

enseignement par commandement ou en enseignement réciproque?

L'analyse des résultats consignés au tableau XX montre que les 

étudiants des deux groupes indiquent par les incidents qu'ils relatent 

qu'ils éprouvent du plaisir et de la satisfaction quand ils font des 

exercices qui leur donnent le sentiment de danser et d'apprendre à 

danser. Une analyse des incidents rapportés par les étudiants du groupe
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en enseignement réciproque montre qu'un bon nombre parmi ceux-ci 

décrivent des événements dénotant qu'ils aiment réaliser des noivements 

dansants, élégants (n = 18). L'expression "grenouilles élégantes"

utilisée par une participante fait bien ressortir le plaisir et la 

satisfaction de se sentir beau même s 'il reste encore beaucoup de 

travail à faire pour maîtriser la gestuelle. Il est à noter que les 

étudiants se trouvent particulièrement élégants quand, parmi les 

techniques enseignées, ils exécutent des mouvements en déplacement (le 

gambadé, le galop) , et des exercices ou l'utilisation des bras est mise 

à contribution, corme dans la valse par exemple. Dans le même ordre 

d'idée, des étudiants du groupe d'enseignement par carmandement racontent 

huit incidents où ils avouent "qu'exécuter des mouvements de déplacement 

en utilisant les bras”, lors d'une variation par exemple, fait ressentir 

un engagement total du corps et est associé au plaisir de danser.

Le plus grand nanbre d'incidents positifs relatés par les étudiants 

du groupe d ' enseignement par carmandement dans le domaine du contenu 

concerne le "plaisir d'enchaîner des mouvements à la fin du cours" 

(n = 20) . Plusieurs étudiants éprouvent du plaisir et de la satis­

faction à exécuter sans arrêt des exercices regroupés parce que, à leurs 

dires, "ça bouge". D'autres soulignent que cette partie du cours leur 

plaît parce qu'ils peuvent se défouler et s'exprimer. Un étudiant 

mentionne relativement à cette partie du cours "il me semble que 

j ' apprends plus à ce mcment-là". Ce grand nombre d ' incidents positifs 

relatifs au plaisir de danser sans être sous la surveillance étroite du 

professeur est un indice, à mon avis, que le style d'enseignement par 

carmandement peut, chez certains étudiants en danse, engendrer une
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TABLEAU XX

REPARTITION DES CATEGORIES D'INCIDENTS POSITIFS,
EN RAPPORT AVEC LE PLAISIR D'APPRENDRE LA DANSE CLASSIQUE

Domaine du contenu

Groupe réciproque Groupe commandement

Catégorie d'incidents positifs N Catégorie d'incidents positifs N

Réaliser des mouvements dansants: 18 Enchaîner des mouvements à la fin 
du cours:

20

- impression d'être élégant
- se sentir gracieux
- impression de faire du ballet

- permet de se défouler, 
ae s'exprimer

- fait ressentir le plaisir 
de danser

- crée une détente qui élimine 
la gêne

Réussir des exercices exigeants: 12 Exécuter des mouvements de 
déplacement en utilisant les bras:

8

- satisfaction de relever un défi
- sentiront de valorisation

- impression d'être élégant
- engagement total du corps

Exécuter des mouvements dynamiques: 7 Travailler les exercices de la barre: 7

- provoque un relâchement des tensions
- se sentir libre

- plaisir de maîtriser l'exercice
- prépare à un meilleur équilibre

Travailler sur la prise de 
conscience corporelle:

6 S'entraîner avec des mouvements 
exigeants:

4

- développe ma conscience
- me fait rencontrer mon corps

- source de motivation, 
d 'encouragement

TOTAL 43 TOTAL 39



pression qui, quand elle diminue, provoque un soulagement. Il est 

révélateur de constater que seulement sept incidents ont été rapportés à 

cet égard par les étudiants du groupe d'enseignement réciproque. 

Pourtant, le fait "d'exécuter des mouvements dynamiques" en fin de 

classe semble provoquer, au dire de ces répondants, un relâchaient des 

tensions et contribue carme le mentionnent quelques-uns "à faire oublier 

le travail du contrôle du corps". Nous sonnes enclins à croire que les 

nombreux échanges qui se produisent entre les partenaires pendant le 

déroulanent de l'enseignement réciproque pourraient expliquer que les 

étudiants de ce groupe ressentent moins le besoin de se défouler que 

ceux de l'autre groupe lorsqu'ils arrivent dans la dernière partie du 

cours. Cependant, l'extrême "présence à soi" qu'exige l'apprentissage 

de la danse classique n'est pas sans occasionner une certaine fatigue 

mentale, même chez des étudiants du groupe d'enseignement réciproque qui 

apprécient des mouvements associés à la détente en fin de séance.

Il importe de faire remarquer que les étudiants des deux groupes 

d'enseignement rapportent 16 incidents qui sont directement en rapport 

avec l'une des conditions jugées essentielles pour réaliser des gains en 

apprentissage moteur: pratiquer des exercices déclencheurs de la "douce 

incertitude", c'est-à-dire assez difficiles pour susciter un défi chez 

l'apprenant et pas trop difficiles pour provoquer un découragement. Un 

fait est à souligner à cet égard: les étudiants du groupe d'enseignement 

réciproque relatent 12 incidents relativement à ce thème et ceux du 

groupe d'enseignement par commandement n'en rapportent que quatre. Il 

semble bien que le rôle qu'ont à jouer les étudiants pendant 

l'enseignement réciproque ne les empêche pas d'avoir du plaisir à tenter
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de maîtriser des exercices présentant un bon degré de difficulté. Au 

contraire, l'on pourrait même dire que ce style d'enseignement favorise 

l'affrontement des exercices jugés particulier oient difficiles par les 

participants, tels que 1'échappé-relevé qui demande ion très bon contrôle 

et le saut en 1/4 de tour suivi d'une retombée en souplesse.

Une autre catégorie d'incidents qui montre bien la compatibilité de 

l'enseignement réciproque peur l'apprentissage de la danse classique 

concerne celle où il est question des exercices qui offrent l'occasion 

de "travailler sur la prise de conscience corporelle". En effet, un 

étudiant signale à ce sujet qu'il a pu "rencontrer son corps". Un autre 

mentionne que ce fut "une occasion d'améliorer sa posture". Il semble 

que le style d'enseignement réciproque ne soit pas étranger au plaisir 

d'apprendre des exercices qui sont jugés habituellement difficiles par 

les étudiants et également au plaisir de raffiner des exercices déjà 

maîtrisés. La prédominance des incidents de ce domaine associés au 

plaisir de se dépasser est une indication intéressante qui milite en 

faveur de l'intégration de l'enseignement réciproque dans le répertoire 

des conditions d'apprentissage offertes aux danseurs.

4.3.b DOMAINE DU "CONTENU" - ASPECT NEGATIF

Le contenu du tableau XXI montre que les étudiants des deux groupes 

ne relatent pas une grande variété d'incidents. De plus, 18 de ces 22 

incidents portent sur le même thème. Des étudiants des deux groupes 

d'enseignement éprouvent du déplaisir et de l'insatisfaction à exécuter 

des exercices qui leur apparaissent trop difficiles pour leurs
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TABLEAU XXI
REPARTITION DES CATEGORIES D'INCIDENTS NEGATIFS,

EN RAPPORT AVEC LE PLAISIR D'APPRENDRE LA DANSE CLASSIQUE

Dcmaine du contenu

Groupe réciproque Groupe ccnmandement

Catégorie d'incidents négatifs N Catégorie d'incidents négatifs N

Avoir à faire des exercices 
difficiles à maîtriser:

11 Exécuter des exercices 
difficiles à maîtriser:

7

impression de manquer de 
précision et d'élégance 
sensation de douleur 
sentiment de frustration 
d'avoir à maintenir le bon 
placement
sensation de gêne parce que 
les mouvements ne sont pas 
contrôlés

- si on ne connaît pas bien 
le mouvement

- on se sent ridicule
- le corps est figé, on ne 

peut pas s'exprimer

Travailler l'assouplissement:

- ressent de la douleur
- frustration devant l'insuccès

TOTAL 11 TOTAL 11



capacités. Ainsi, les étudiants du groupe d'enseignement réciproque 

avouent que le fait d'avoir à faire des exercices où ils doivent 

coordonner l'exécution du mouvement, tout en conservant le contrôle de 

l'alignement corporel ou de l'équilibre, crée pour certains exercices, 

une insatisfaction pouvant aller jusqu'à "déclencher la déprime”.

Une réaction de même nature est relatée dans les incidents négatifs 

du groupe d'enseignement par carrmandement. Cinq incidents portent sur 

des problèmes de coordination que ces étudiants trouvent trop difficiles 

à résoudre. De plus, trois incidents rappellent qu'en plus des 

problèmes de coordination, certains étudiants peuvent ressentir une 

impression très désagréable en exécutant des exercices d'assouplissement 

à la barre qui les font littéralement souffrir.

Ce constat d'impuissance devant des tâches à accomplir qui

dépassent, d'après les points de vue des participants, leur propre 

potentiel, est source d'anxiété pour ceux-ci. Il est intéressant que 

les étudiants des deux groupes fassent ressortir, à des degrés 

légèrement différents, que pour éprouver du plaisir et de la 

satisfaction à apprendre les exercices, ils doivent avoir un défi à 

relever (contenu des incidents positifs). D'un autre côté, ils

mentionnent que si les exercices sont trop difficiles, ceux-ci ne leur 

apparaissent plus comme un défi qu'ils ont le goût de relever, mais

conre une barrière qui les empêche d'éprouver du plaisir d'apprendre la

danse (contenu des incidents négatifs).
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En dépit du fait que le domaine du "contexte" relate une seule et 

même catégorie positive pour les deux groupes d'enseignement, elle n'en 

demeure pas moins intéressante à signaler.

Il est révélateur de constater au tableau XXII l'intérêt accordé 

par les participants à la catégorie "apprécier l'atmosphère chaleureuse" 

(gr. C.3), (gr. R.4). les répondants parlent de la sensation agréable 

que procure l'atmosphère chaleureuse de la classe en raison de sa 

participation à créer un climat de détente qui facilite la ccrminication 

entre les participants. Par exemple, une personne du groupe 

d'enseignement réciproque apprécie spécialement que les "corrections se 

fassent dans la bonne humeur", entretenant ainsi un climat de confiance 

qui sécurise les participants. Il est indiqué notamnent qu'un éclairage 

tamisé incite au calme et contribue à créer une ambiance douceâtre; son 

caractère intimiste favorise la disposition psychologique qu'il faut 

ressentir pour danser, et ne semble pas étranger à l'effet théâtral que 

produit la mouvance dans le semi-obscur. De plus, le faible éclairage a 

pour effet de réduire le sentiment de gêne, et favorise pair ainsi dire 

une exécution plus naturelle, entraînant par voie de conséquence une 

augmentation du plaisir de participer au cours de danse.

En sanne, le danaine du "contexte" fait part de situations ayant 

pour lieu cartnun l'atmosphère de la classe. Le plaisir d'apprendre la 

danse dans un climat de détente, à l'occasion sous l'effet d'une lumière

4.4.a DOMAINE DO "CONTEXTE" - ASPECT POSITIF



Domaine du contexte

TABLEAU XXII
REPARTITION DES CATEGORIES D'INCIDENTS POSITIFS,

EN RAPPORT AVEC LE PIATSIR D'APPRENDRE LA DANSE CLASSIQUE

Groupe réciproque Groupe ccmrandement

Catégorie d'incidents positifs N  Catégorie d'incidents positifs N

Apprécier l'atmosphère chaleureuse: 4 Apprécier l'atmosphère calme 
et détendue:

3

- ambiance de la classe détendue
- les corrections se font dans 

la bonne humeur
- lumière tamisée

- aide à me concentrer
- agréable de travailler calmement
- lumière tamisée

TOTAL 4 TOTAL 3



adoucie, et où le travail se fait dans la bonne humeur, semble réjouir 

et apporter beaucoup de satisfaction à quelques participants.

Par ailleurs, le fait qu'aucun incident négatif n'est signalé par 

les répondants des deux groupes d'enseignement porte à croire qu'il 

s'agit d'un indicateur de satisfaction partagée par tous les 

participants vis-à-vis les circonstances entourant l'apprentissage des 

critères du placement fondamental en danse classique.

4.5 RESUME DES RESULTATS

En plus d'un nombre imposant d'incidents positifs, l'analyse des 

incidents fait apparaître que l'enseignement par cannandement et 

l'enseignement réciproque offrent des conditions d'apprentissage qui 

sont perçues très différemment à certains égards par les danseurs.

Le groupe d'enseignement par carmandement montre 1 ' importance 

qu'accorde les participants pour le travail devant le miroir, même si 

celui-ci est peu utilisé au cours de l'expérimentation. Les danseurs 

semblent majoritairement trouver leur satisfaction dans les situations 

où ils sont invités à s ' exécuter dans des enchaînements de mouvement en 

fin de cours, où il y a moins d'insistance sur le contrôle de 

l'alignement du corps, et une plus grande liberté d'action.

Le jeu du faire et du faire faire, qui place les participants en 

situation d'interaction et qui fait appel à  une présence d'esprit 

continuelle, est associé au plaisir d'apprendre à danser par le groupe
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d 'enseignement réciproque. Les danseurs semblent éprouver plus de 

plaisir à évoluer dans des situations qui réfèrent à la maîtrise du 

schéma corporel, alors qu'ils ont 1' impression d'être impliqué 

pleinement, aussi bien sur le plan physique que sur le plan cognitif. 

Les participants ressentent aussi du plaisir dans la réalisation de 

mouvements élégants, où respecter les critères demandés ne semble pas 

une exigence contraignante. Le besoin de se percevoir beau est perçu 

carme prioritaire, et réussir à maîtriser les exercices représente un 

défi et une conséquence logique de la préoccupation du participant 

vis-à-vis les critères d'esthétique de la danse classique.

Dans 1'ensemble, les participants au groupe d'enseignement par 

carmandement trouvent davantage leur plaisir et leur récompense dans la 

répétition des exercices face au miroir et dans l'exécution de 

variations qui n'imposent pas de contrainte, alors que les étudiants du 

groupe d'enseignement réciproque semblent trouver leur plus grande 

satisfaction dans le travail d'apprentissage en diade, en alternant dans 

les rôles de professeur et d'étudiant.
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L'hypothèse émise en début d'étude présente l'évaluation formative 

dirigée par le professeur et les étudiants dans le mode d ' enseignement 

réciproque c a m e  étant significativement plus efficace que celle dirigée 

exclusivement par le professeur dans le mode d ' enseignement par 

oarmandesnent pour l'apprentissage des critères du placement fondamental 

du corps en danse classique. Cette hypothèse a fait l'objet d'une 

vérification sur l'acquisition de connaissances en rapport avec le 

placement du corps, sur la maîtrise des apprentissages moteurs en 

rapport avec le placement du corps et sur le degré de satisfaction 

associé aux conditions d'apprentissage. Les techniques élémentaires du 

tenps lié, de 1 'échappé-relevé et du saut en 1/4 de tour ont été 

retenues c a m e  moyens pxxir vérifier la nature des apprentissages 

réalisés par les deux stratégies d'enseignement.

Le traitaient et l'analyse des résultats permettent de dégager les 

conclusions de l'étude et de soulever des questions qui pourraient 

constituer des pistes intéressantes à considérer pour orienter des 

études ultérieures sur le même sujet.

Par rapport aux hypothèses énoncées au début de l'étude, les 

résultats observés au niveau de l'apprentissage chez nos deux groupes ne 

permettent pas de dire que l'évaluation formative, utilisée dans le 

cadre de l'enseignement réciproque, est plus efficace que celle 

véhiculée dans le cadre de 1 ' enseignaient par ccrmandement pour 

l'apprentissage des critères du placement du corps en danse classique.



Statistiquement, il ne peut être déduit qu'une approche soit meilleure 

qu'une autre. Cependant, il ressort que les participants des deux 

groupes ont appris autant dans une approche d'enseignement que dans 

l'autre.

Malgré des conditions d'apprentissage perçues différemment par les 

danseurs des deux groupes, leur plaisir et leur satisfaction d'apprendre 

la danse classique apparaissent évidents. Pour les participants au 

groupe d 1 enseignement par ccrrmandement, l'utilisation du miroir pendant 

le processus d'apprentissage retient davantage leur attention que les 

prestations du professeur. En effet, les étudiants apprécient la 

possibilité de s'observer dans le miroir pendant l'exécution d'une 

technique. L'image réfléchie semble leur donner la possibilité de 

réajuster ou de rectifier par eux-mêmes une position gui ne 

correspondrait pas aux critères demandés. Aussi, l'enchaînement de 

mouvements à la fin de la classe, sans que le professeur réfère aux 

critères d'alignement, seinble favoriser la réduction des tensions et 

l'augmentation du plaisir de s'exprimer librement.

Par ailleurs, ccmpte tenu de 1 'importance que les maîtres de la 

danse, classique accordent au respect de l'alignement du corps, il est 

intéressant de constater que l'application du mode d'enseignement 

réciproque suscite à la fois du plaisir et un intérêt particulier pour 

la connaissance des critères de placement du corps ainsi que le goût de 

s'appliquer à maîtriser ces critères lorsque l'apprentissage se fait 

avec un partenaire.
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Quoique statistiquement non-significatifs, certains résultats 

obtenus aux épreuves de connaissance et d'identification des critères du 

placement du corps (annexes B-l et B-2) permettent de croire que 

l'évaluation formative dirigée par le professeur et les étudiants en 

enseignement réciproque peut apporter une contribution particulière au 

développement de l'aspect cognitif et moteur et contribuer également à 

l'acquisition d'une attitude positive envers l'apprentissage des 

critères du placement fondamental du corps.

Dans l'apprentissage moteur, 1 'importance du feedback immédiat est 

connu et prend la forme d'un diagnostic instantané. Les styles 

d ' enseignement réciproque et par cormandement permettent ce type 

d'évaluation formative sur le champ. Cependant, l'enseignement 

réciproque présente les conditions pour intensifier l'effet de 

l'évaluation formative du fait que chaque élève reçoit une attention 

spéciale par un pair. En effet, le dialogue qui se crée entre les 

partenaires d'une diade permet de transmettre rapidement des 

renseignements concernant l'état de la performance et d'assurer ainsi la 

régulation continue de l'apprentissage moteur. De plus, il apparaît 

clairement que ce type d'évaluation formative est bien vécu par les 

participants. Un tel constat est fait également par Mosston (1981) dans 

pratiquement toutes les disciplines de l'éducation physique, et amène 

cet auteur à faire état des multiples façons- d'appliquer ces styles 

d'enseignement à toutes les autres matières scolaires.

Avant de passer aux questions ultimes que suscitent notre étude, il 

apparaît indispensable de rappeler que pour une première fois, il est
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démontré que l'évaluation formative en enseignement réciproque par 

rapport à celle véhiculée en enseignement par cormandement permet 

d'atteindre les mêmes résultats que ceux obtenus par cette dernière 

stratégie pour 1 ' apprentissage des critères du plaçaient fondamental du 

corps en danse classique. Ce résultat présente, à notre avis, un 

intérêt capital dans l'enseignement de la danse classique et ouvre la 

voie à de multiples expérimentations, aussi bien en enseignement qu'en 

recherche, afin d'approfondir les effets de ces nouvelles conditions 

d'apprentissage offertes aux danseurs. Ce constat étant fait, cornent, 

néanmoins, expliquer dans le cadre de notre étude, que les connaissances 

et la performance des élèves ne sont pas supérieures pour ceux qui 

reçoivent l'évaluation formative en enseignement réciproque?

Une première interrogation concerne la période de temps consacré à 

l'apprentissage du rôle "d'assistant-professeur" que l'étudiant doit 

assumer dans le mode d'enseignement réciproque. la familiarisation des 

étudiants à ce rôle nécessite une période d'adaptation plus ou moins 

longue. Il se pourrait que la période d'expérimentation de ce style 

d'enseignement-apprentissage ne soit pas suffi saunent longue et que 

certains étudiants n'atteignent pas un niveau de maîtrise de leur rôle 

assez élevé pour être efficace, même si dans le cadre de notre étude ils 

rencontrent les exigences fixées à cet égard. Il serait intéressant que 

des recherches ultérieures considèrent ce facteur et étudient le 

processus de développement qui permet aux étudiants d'accéder à un tel 

rôle.

D'un autre côté, dans le cadre d'une recherche où le temps est un 

facteur limitatif important, il n'est pas facile de prévoir avec
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précision, même pour l'apprentissage de techniques élémentaires, le 

temps qu'il faut pour arriver à maîtriser ce vocabulaire. Il pourrait 

être révélateur à cet égard d'augmenter le nombre des séances 

d 'apprentissage afin de vérifier 1 ' importance relative de ce facteur. 

Il serait opportun également de vérifier l'effet des deux stratégies 

d'enseignement utilisées dans cette étude en faisant varier le nanbre de 

séances d 'enseignement par semaine.

Une autre interrogation porte sur les caractéristiques 

morphologiques des étudiants. Il est impossible, dans le cadre de cette 

étude, de tenir conpte des différences individuelles morphologiques. 

Cette variable a vraisemblablement avantage à être contrôlée dans une 

étude subséquente car l'influence que peut exercer la présence d'une 

hyper lordose pour entraver le placement juste du bassin, par exemple, 

n'est certainement pas à prendre à la légère.

Il pourrait être approprié également de contrôler des variables de 

présage tels que des traits de personnalité, l'image de soi, l'intérêt 

ou la motivation des élèves envers la danse afin de pouvoir faire 

ressortir si certains de ces facteurs peuvent être associés aux 

résultats obtenus pendant le déroulement du processus d'apprentissage ou 

à la fin de celui-ci. Ainsi, pour ce qui est des styles cognitifs, par 

exemple, il n'est pas possible de vérifier -cette influence car la 

majorité de nos sujets appartiennent au style "indépendant à l'égard du 

champ". Néanmoins, il y a lieu de se demander jusqu'à quel point la 

capacité de s'adapter à des rôles différents dans l'apprentissage de la 

danse n'est pas associée au fait d'être "dépendant ou indépendant à 

l'égard du champ".

Conclusions générales



N'aurait-il pas lieu également de refaire une telle étude en 

contrôlant l'âge des sujets? Cannent réagiraient des groupes de 

participants de divers âges aux rôles qu'exige 1 1enseignement 

réciproque?

Certains résultats obtenus aux épreuves de connaissance 

critères d'alignement aux prétests soulèvent notre questionneront. 

L'identification des critères d'alignement juste du corps, par des yeux 

néophytes en la matière, est peut-être plus simple que nous sonnes 

portés à le croire. Par ailleurs, la sensibilité des tests mérite 

possiblement d'être remise en cause. On peut aussi se demander quelle 

pourrait être la réaction des étudiants si les critères d'alignement 

étaient observés "in vivo" ou encore en référant à l'image d'un vidéo?

D'un autre côté, le plaisir qu'éprouvent particulièrement les 

étudiants du groupe d'enseignement réciproque à apprendre invite à 

vouloir vérifier, dans un suivi à donner à un tel type de recherche, si 

ces étudiants continuent davantage à pratiquer la danse comparativement 

à ceux qui reçoivent un enseignement traditionnel.

_Enfin, des études futures sur le sujet de notre dissertation 

auraient avantage à continuer et à intensifier l'utilisation de 

méthodologies de recherche à caractère quantitatif et qualitatif de 

manière à cerner, par la voie de la démarche rationnelle et par celle du 

senti et du ressenti, un phénomène aussi corplexe que celui de 

l'apprentissage de la danse.
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DESCRIPTION DES TECHNIQUES ELEMENTAIRES 

DE LA DANSE CLASSIQUE

Au milieu du XVTIIème siècle, Noverre fixe les règles de 

l'esthétique du ballet. Depuis ce temps, les écoles académiques suivent 

rigoureusement le principe de l'en-dehors et s'appuient sur les 

mouvements de base en danse classique: le demi-plié, le relevé et le 

battement tendu (ou dégagé). Cependant, le demi-plié demeure le plus 

important: "without adequate demi-plie, ballet dancing is reduced to 

rigidly assuming one classical position after another" (Lee, 1983, p. 

227).

Le demi-plié

Le demi-plié est simplement une 

flexion des genoux en profondeur, 

suivi d'une extension des jambes.

Qu'il s'agisse du demi-plié ou du 

grand plié, il doit être exécuté de 

manière très liée, à un rythme 

régulier, sans saccade.

Il est à noter que durant 

l'exécution du demi-plié, les talons

ANNEXE A

F igu re  12. I l lu s t r a t io n  du

mouvement d e m i-v lié .
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demeurent au sol, sans tension dans les orteils. Le poids du corps est 

bien réparti sur les deux jambes et les genoux se dirigent en ligne 

au-dessus du deuxieme doigt de pieds. Le haut du corps se maintient 

verticalement allongé au centre des pieds et la distance qui sépare les 

côtes des os iliaques ne change pas. "If the spine is correctly 

aligned, the control of the leg muscles is secure so that the faulty 

relaxing or 'sitting' in the grand plie is avoided." (Lee, 1983, p. 

224)

Le premier but du demi-plié est d'étirer le tendon d'Achille et de 

préparer le bas du corps pour la propulsion (ballon) et la retombée lors 

des sauts. "Without a pliable Achilles tendon, no lyrical quality of 

movements is possible." (Lee, 1983, p. 223) L'exécution d'un bon 

demi-plié est possible grâce à une pratique régulière et à un contrôle 

minutieux du mouvement. Enfin, il faut retenir que le demi-plié est le 

mouvement de base qui prépare à la plupart des techniques du ballet.

Le relevé

Le relevé est une élévation de l'arche des pieds précédée et suivie 

d'un demi-plié. Il consiste à soulever les talons le plus haut possible 

au-dessus des chevilles en allongeant au maximum la partie supérieure 

des pieds afin de ressentir l'étirement complet. "It is crucial to 

achieve the maximum releve so that the entire tops of the feet feel the 

whole stretch." (Lee, 1983, p. 260) Lorsqu'il n'y a pas de demi-plié, 

ce pas s'appelle 'élevé' et s'enseigne avant le relevé. Le relevé peut 

être fait avec les deux jambes ou encore avec une seule jambe. Le but
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du relevé est de fortifier les chevilles et le bas de jambes, et de 

renforcer les pieds pour les demi-pointes, les équilibres et les tours 

(Laane, 1983; Lee, 1983; Hanmond, 1984).

Le relevé prépare au travail des pointes qui vient un peu plus tard 

dans l’apprentissage du ballet. Le relevé requiert beaucoup de 

coordination et un bon contrôle du placement du corps. Il est d'abord 

enseigné à la barre dans les cinq positions et ensuite exécuté au centre 

de la salle. Durant l'exécution du relevé, l'en-dehors est maintenu, 

les genoux sont allongés lorsque les talons quittent le sol et sont 

pliés pour le retour en abaissement. Tout le corps travaille à
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repousser son propre poids du plancher de manière à ressentir la 

légèreté. Le relevé peut se faire calmement ou énergiquement, mais 

toujours sans tension ni rigidité dans les jan±>es. 'The larger leg 

iruscles are energized rather than strectched." (Lee, 1983, p. 235) Il 

existe deux sortes de relevés: le 'sus-sous' et 'l'échappé'. Nous avens 

retenu 1'échappé-relevé pour les besoins de notre étude.

Le battement tendu

Le battement tendu est l'un d'une série de battements qui 

représente un pré-requis à l'exécution de plusieurs autres techniques et

il est considéré "ccrme un mouvement essentiel de la danse classique" 

(Iaane, 1981, p. 47). Exécuté de la première ou de la cinquième 

position, il consiste en un mouvement de va-et-vient d'une jambe qui 

glisse jusqu'à la pointe dans les directions devant, de côté ou 

derrière.

F i g u r e  1 4 . I l l u s t r a t i o n  d u  m o u v e m e n t  b a t t e m e n t  t e n d u t d e v a n t 3 d e  c ô t é  

e t  d e r r i è r e .
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Le battement tendu a pour but d'assouplir, de développer et de

fortifier les ligaments et muscles de l'articulation de la hanche, de la

cheville et du pied. Ainsi, "on assurera aux mouvements la sécurité des 

appuis, l'aisance dans les déplacements et le dynamisme nécessaire à la 

propulsion" (Laane, 1981, p. 47). Pour les fins de l'étude, le

battement tendu est utilisé dans la technique du temps lié.



ANNEXE B-l

RESULTATS DES DONNEES CONCERNANT LE DEVELOPPEMENT 
DE CONNAISSANCE DES CRITERES EN POST-TEST

Analyse de la variance 
Epreuve écrite de connaissance des critères

Segments Nombre Moyenne Médiane Ecart-type Valeur t Probabilité

Pieds (6 pts) gr. R 13 4.08 4 i . n 2.81 0.0095
gr. C 14 2.36 2.25 1.47

Genoux (2) gr. R 13 1.88 2 0.42 2.31 0.0295
gr. C 14 1.36 1.5 0.72

Bassin (8) gr. R 13 5.08 5.5 1.90 1.58 0.1258
gr. C 14 3.75 3.5 2.40

Tronc (4) gr. R 13 1.92 2 0.49 0.61 0.5505
gr. C 14 1.75 2 0.94

Nuque (4) gr. R 13 3.04 3 0.97 2.76 0.0106
gr. C 14 2.07 2 0.85

TOTAL (24) gr. R 13 15.77 17 3.49 2.74 0.0113
gr. C 14 11.29 10.75 4.85

gr. R  = groupe d'enseignement réciproque 
gr. C = groupe d'enseignement par ccmnandement
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FIGURE ILLUSTRANT LES RESULTATS A  L'EPREUVE ECRITE 
DE CONNAISSANCE DES CRITERES DU PLACEMENT FONDAMENTAL 

POUR L'ENSEMBLE DES SEGMENTS

ANNEXE B-2

Scores obtenus

24 - 

21 -  
18 - 

15 -

12 -  
9 -

6 -  
3 - 

0

Prétest Post-test

INTERPRETATION DE LA FIGURE

X X X ajustées

Groupe R 4.12 15.77 15.25

Groupe C 0.40 11.29 11.76

Groupes PR > 0.0003 Il v a une différence significative entre les 
moyennes des deux groupes en prétest et en 
post-test.

Prépost PR > 0.0001 Il y a une différence significative

Groupe prépost 
PR >'0.6652

entre les résultats au prétest et 
les résultats au • post-test pour les 
deux groupes.

Il n'v a pas de différence significative entre 
les deux groupes au niveau de l'interaction.

gr. R = groupe d'enseignement réciprocrue 
gr. C = groupe d'enseignement par carrrandement
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RESULTATS DES DONNEES CONCERNANT LE DEVELOPPEMENT 
DE CONNAISSANCE DES CRITERES EN POST-TEST •

Epreuve d'identification des critères 
Analyse de la variance

Segments Nombre Moyenne Médiane Ecart-type Valeur t Probabilité

Pieds (5 pts) gr. R 13 3.88 4 0.82 -0.16 0.8755
gr. C 14 3.93 4 0.62

Genoux (5) gr. R 13 4.42 4.5 0.57 0.76 0.4558
gr. C 14 4.25 4 0.61

Bassin (4) gr. R 13 3.31 3 0.60 1.21 0.2364
gr. C 14 2.96 3 0.84

Tronc (8) gr. R 13 6.46 6.5 0.85 -0.65 0.5243
gr. C 14 6.68 7 0.89

Nuque (3) gr. R 13 2.88 3 0.30 -0.07 0.9426
gr. C 14 2.89 3 0.29

TOTAL (25) gr. R 13 20.96 21 1.33 0.39 0.7006
gr. C 14 20.71 21 1.90

gr. R = groupe d'enseignement réciproque 
gr. C = groupe d'enseignement par ccrmandement
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FIGURE ILLUSTRANT LES RESULTATS A  L'EPREUVE D 'IDENTIFICATION 
DES CRITERES DU PLACEMENT FONDAMENTAL 

POUR LE SEGMENT GENOUX

ANNEXE B-4

Scores obtenus

5 -

4 - 

3 -

2 -  
1 -  
0

Prétest Post-test

INTERPRETATION DE LA FIGURE

X X X ajustées

Groupe R 3.54 4.42 4.38

Groupe C 4.21 4.25 4.31

Groupes PR > 0.1074 Il n'y a pas de différence significative entre
les moyennes des deux groupes en prétest et en
post-test.

Prépost PR > 0.0244

Groupe prépost 
PR > 0.0352

Il y a une différence significative entre les 
résultats au prétest et les résultats au 
post-test pour le groupe réciproque.

Il y a une différence, significative entre les 
deux groupes au niveau de l'interaction.

gr. R  = groupe d 'enseignement réciproque 
gr. C = groupe d'enseignement par carmandement
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FIGURE ILLUSTRANT LES RESULTATS DES DONNEES 
CONCERNANT LE DEVEDOPPEMEOT MOTEUR 

PCUR L ' ENSEMBLE DES CRITERES DE LA TECHNIQUE TEMPS LIE

ANNEXE B-5

Scores obtenus 

100 -

Prétest Post-test

INTERPRETATION DE LA FIGURE

X X

Groupe R 70.15 87.62

Groupe C 69.21 85.93

Groupes PR > 0.7252 II n'y a pas de différence significative entre
les moyennes des deux groupes en prétest et en 
post-test.

Prépost PR > 0.0001 II y a une différence, significative entre les
résultats au prétest et les résultats au post­
test pour les deux groupes.

Groupe prépost II n'y a pas de différence significative entre
PR > 0.8945 les deux groupes au niveau de l'interaction.

gr. R  = groupe d'enseignement réciproque 
gr. C = groupe d'enseignement par comandement
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FIGURE ILLUSTRANT LES RESULTATS AU TEST DE DEPENDANCE/INDEPENDANCE
A  L'EGARD DU CHAMP 

(Test de Witkin, 1971)

Nombre

7 -

6 -

5 -

ANNEXE B-6

3 -  : •• ° I• •
• t

2 -  : ........... ................

1 "  --------------------------- ---------------------------

0 _______ _______1 _ _ _ J _____ ______ L1________

0 3 6 9 12 15 18

Scores

INTERPRETATION DE LA FIGURE

X  S t P

Groupe R 14.20 4.47

-0.3025 0.7673
Groupe C 14.67 2.15

Différence non significative entre les deux groupes au niveau des
moyennes.

Différence significative entre les deux groupes au niveau de la
dispersion (niveau) et 1 ' homogénéité est plus grande dans le groupe
contrôle.

Les deux groupes ne diffèrent pas de façon significative.

gr. R  = groupe d'enseignement réciproque __N (10)
gr. C = groupe d'enseignement par camandement .... N  (12)



RESULTATS DU TEST SUR LE PROFIL D'APPRENTISSAGE 

Test de Lamontagne

ANNEXE B-7

Variables Nombre Moyenne Ecart-type Valeur t Probabilité

Déterminants culturels gr. R 13 38.3 3.98 1.8276 0.0796
gr. C 14 35.4 4.18

Orientations symboliques gr. R 13 62.8 12.12 1.0790 0.2909
gr. C 14 57.8 11.86

Modes d'inférences gr. R 13 46.5 9.42 1.0676 0.3058
gr. C 14 43.7 1.54

gr. R = groupe d'enseignement réciproque
gr. C = groupe d'enseignement par conmandeinent
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ANNEXE C-l 

PROFIL DE L'ETUDIANT

DEPARTEMENT D'EDUCATION PHYSIQUE 
UNIVERSITE LAVAL

NOM:

AGE: ___ SEXE: ___

GROUPE: A __ B _

ETUDES: Collège _____ Université

Expé- Nombre
riences de
en danse sessions

Classique:

Moderne:

Jazz :

Folklore:

Sociale:

Nombre Nombre Certi- Ecole Profes»
d'heures/ d'années ficat seur
session obtenu

RECHERCHE EN DANSE

Profession:

Autres:
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ENTENTE ENTRE LE PARTICIPANT ET LA RESPONSABLE 
D'UN PROJET DE RECHERCHE EN DANSE

ANNEXE C-2

Conditions;

1. Participer à une session d'initiation à la danse classique, qui va 
s'étendre sur neuf semaines, à raison d'un cours par semaine, d'une 
durée maximale d'une heure trente (lh30).

2. Assister à la première rencontre prévue pour les informations sur le 
déroulement des classes. Les huit autres devant servir pour les 
apprentissages de la danse.

3. Accepter d'être filmé sur ruban magnétoscopique, au cours de la 
session.

4. Porter le costume habituel en danse, soit le collant et le léotard.

5. S'abstenir de participer à d'autres classes de danse durant cette 
période.

Engagement:

Par la présente, je m'engage à être présent(e) à tous les cours, à moins 
d'une raison majeure.

J'accepte les conditions ci-haut mentionnées.

Participant Professeur-responsable

N.B. : Il est entendu que toute information à caractère personnel sera

gardée confidentiel.
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CODE D'ETHIQUE POUR LES ANALYSTES 
QUI OBSERVENT EN PRETEST ET EN POST-TEST 

LES TROIS TECHNIQUES A L'ETUDE

ANNEXE C-3

Procédures d'observations

Les critères descriptifs permettent de vérifier si l'étudiant exécute 
toutes les phases de la technique tel que prévu, alors que les critères 
d'alignement permettent de vérifier si l'étudiant a bien intégré le 
placement fondamental dans l'exécution des techniques à l'étude.

Temps lié

le temps lié est exécuté 4 fois de face et 4 fois de profil.

les analystes cotent une fois les critères d'alignement après 
l'exécution de face.

Les analystes cotent une fois les critères descriptifs après l'exécution 
de profil.

Echappé-relevé

L ' échappé-relevé est exécuté 4 fois de dos et 4 fois dans un angle de 
45°.

Les analystes cotent une fois les critères descriptifs après l'exécution 
de dos.

Les analystes cotent une fois les critères d'alignement après 

l'exécution dans l'angle de 45°.

Saut en 1/4 de tour

Le saut en 1/4 de tour est exécuté 4 fois en changeant de direction à

chaque reprise.

Les analystes cotent une fois les critères descriptifs après l'exécution 

du premier bloc de 4 sauts.

Les analystes cotent une fois les critères d'alignement après
l'exécution du deuxième bloc de 4 sauts.

. . . 1 2
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ANNEXE C-3 (Suite)

Constant:

Définition des symboles pour 1 1analyste-cbservateur

L'étudiant maintient le critère de façon régulière durant 
l'exécution de la technique.

On observe aucune erreur, cote 3

Occasionnel: L'étudiant n'observe pas le critère de façon régulière 
durant l'exécution de la technique.

On observe une ou 2 erreurs, cote 2

Parement: L'étudiant éprouve des difficultés avec le contrôle du 
critère durant l'exécution de la technique.

On observe 3 erreurs, cote 1

Jamais: L'étudiant n 'observe jamais le critère durant l'exécution 
de la technique.

On observe 4 erreurs répétées, cote 0



ANNEXE C-4.a

GRITJiE D 'EVALUATION DE LA MAITRISE DES CRITERES D'ALIGNEMENT
POUR LA TECHNIQUE

DU TEMPS LIE

EXECUTANT: DATE:
GROUPE: A B ANALYSTE:

TEMPS LIE Face Profil Total 
C O R J  C O R J

Face Profil Total 
C O R J  C O R J

Critères descriptifs

1. Tendu à la sec. (pointe vis-à-vis pointe).
2. Tête ouverte du côté du tendu et bras en 1ère 

position simultané.
3. Plié en 2ème position, poids du corps au centre.
4. Tête au centre, bras en 1ère position.
5. Transfert de poids sur la jambe de travail.
6. Tête du côté du tendu simultané au transfert 

de poids.
7. Fermer pieds en 1ère position.
8. Bras bas et fermeture des pieds simultané.

Critères d'alignement

1. Poids réparti sur 3 points d'appui (pieds) 
(position fixe).

2. Genoux en ligne avec le ?ème doigt de pieds.
3. Bassin droit, sans antéversion, ni rétro­

version U.
4. Tronc aligné au-dessus des hanches (sans 

cambré ni penché).
5. Epaules en place sans contraction ni 

élévation.
6. Nuque tirée vers l'arrière et menton 

détendu (début et fin).



ANNEXE C-4.b

GRILLE D ' EVALUATION DE LA MAITRISE DES CRITERES D 1 ALIGNEMENT
POUR LA TECHNIQUE

DE L'ECHAPPE-RELEVE

EXECUTANT: DATE:

GROUPE: A B ANALYSTE:

ECHAPPE-RELEVE Dos 45° Total Dos 45° Total
C O R J C O R J C O R J C O R J

Critères descriptifs

1. Demi-plié sans lever les talons (début).
2. Pousser simultanément les 2 pieds en 

2ème position sur demi-pointe.
3. Poids réparti également sur les deux 

jambes (poids au centre).
4. Respecter une distance de 12 à 18 pouces 

entre les deux talons.
5. Retour simultané des pieds.

Critères d'alignement

1. Poids réparti sur 3 points d'appui (pieds) 
(position fixe).

2. Genoux en ligne avec le ?ème doigt de pieds.
3. Bassin droit, sans antéversion, ni rétro­

version U.
4. Tronc aligné au-dessus des hanches (sans 

ccmbré ni penché).
5. Epaules en place sans contraction ni 

élévation.
6. Nuque tirée vers l'arrière et menton 

détendu (début et fin).
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GRILLE D 'EVALUATION DE LA MAITRISE DES CRITERES D 'ALIGNFMENT
PaiR TA TECHNIQUE

DU SAUT EN 1/4 DE TOUR

EXECUTANT: DATE:

GROUPE: A B ANALYSTE:

SAUT EN 1/4 DE TOUR 1ère exéc. 2ème exéc. Total 1ère exéc. 2ème exéc. Total
C O R J C O R J C O R J C O R J

Critères descriptifs

1. La tête exécute 1/4 de tour précédant 
le saut.

2. Demi-plié, sans lever les talons.
3. Elévation dans les airs; le corps 

exécute 1/4 de tour. La tête garde sa 
direction.

4. Jambes allongées dans les airs.
5. Retombée au sol dans un demi-plié sans 

lever les talons.

Critères d'alignement

1. Poids réparti sur 3 points d'appui 
(pieds) (pendant le demi-plié).

2. Genoux en ligne avec le 2ème doigt 
de pieds.

3. Bassin droit, sans antéversion 0, ni 
rétroversion U.

4. Tronc aligné au-dessus des hanches 
(dans les airs seulement).

5. Epaules en place sans contraction ni 
élévation.

6. Nuque tirée vers l'arrière et menton 
détendu (début et fin).



ANNEXE C-5.a

LA DESCRIPTION DES CRITERES D'ALIGNEMENT
POUR LA TECHNIQUE
DU TEMPS LIE

DEPARTEMENT D ' EDUCATION PHYSIQUE RECHERCHE EN DANSE
UNIVERSITE LAVAL

Critères descriptifs

1ère étape: 1. Tendu à la sec. dans le mène angle d'ouverture
que la jambe de travail (pointe vis-à-vis 
pointe).

2. Tête ouverte du côté du tendu et bras en 1ère 
position (simil.).

2ème étape: 3. Plié en 2ème position, poids du corps au
centre.

4. Tête au centre, bras en 1ère position.

3ème étape: 5. Transfert de poids sur la jambe de travail.
6. Tête du côté du tendu simultané au transfert de 

poids.

4ème étape: 7. Fermer pieds en 1ère position.
8. Tête au centre; bras bas et fermeture des pieds 

simultané.

Critères d'alignement

1. Poids réparti sur 3 points d'appui (pieds).
2. Genoux en ligne avec le 2ème doigt de pieds.
3. Bassin droit, sans antéversion, ni rétroversion.
4. Tronc suspendu au-dessus des hanches.
5. Epaules en place sans contraction ni élévation.
6. Nuque tirée vers l'arrière et menton détendu.
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LA DESCRIPTION DES CRITERES D'ALIGNEMENT 
POUR LA TECHNIQUE 
DE L'ECHAPPE RELEVE

ANNEXE C-5.b

DEPARTEMENT D ' EDUCATION PHYSIQUE RECHERCHE EN DANSE
UNIVERSITE LAVAL

Critères descriptifs

1ère étape: 1.

2ême étape : 2.

3.

4.

3ême étape: 5.

Critères d'alignement

1. Poids réparti sur 3 points d'appui (pieds).
2. Genoux en ligne avec le 2ème doigt de pieds.
3. Bassin droit, sans antéversion, ni rétroversion.
4. Tronc suspendu au-dessus des hanches.
5. Epaules en place sans contraction ni élévation.
6. Nuque tirée vers l'arrière et menton détendu.

Demi-plié profond sans lever les talons.

Glisser simultanément les 2 pieds en 2ème 
position sur demi-pointe, avec genoux tendus. 
Poids réparti également sur les deux jambes 
(poids au centre).
Respecter une distance de 12 à 18 pouces entre 
les deux talons.

Retour simultané des pieds en 1ère position, 
dans la position de départ.
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LA DESCRIPTION DES CRITERES D'ALIGNEMENT 
POUR LA TECHNIQUE 

DU SAUT EN 1/4 DE TOUR

ANNEXE C-5.c

DEPARTEMENT D'EDUCATION PHYSIQUE RECHERCHE EN DANSE 
UNIVERSITE LAVAL

Critères descriptifs

1ère étape: 1.
2.

La tête exécute 1/4 de tour précédant le saut. 
Demi-plié profond, sans lever les talons.

2ème étape: 3.

4.

Elévation dans les airs: le corps exécute 1/4 
de tour. La tête garde sa direction.
Jambes allongées dans les airs et pieds 
pointés.

3ème étape: 5. Retombées au sol dans un demi-plié profond, 
sans lever les talons.

Critères d'alignement

1. Poids réparti sur 3 points d'appui (pieds).
2. Genoux en ligne avec le 2ème doigt de pieds.
3. Bassin droit, sans antéversion, ni rétroversion.
4. Tronc suspendu au-dessus des hanches.
5. Epaules en place sans contraction ni élévation.
6. Nuque tirée vers l'arrière et menton détendu.



ANNEXE C-6

EPREUVE ECRITE DE LA CONNAISSANCE 
DES CRITERES D'ALIGNEMENT

DEPARTEMENT D'EDUCATION PHYSIQUE 
UNIVERSITE LAVAL

NOM: ______________________________

COURS: __________________________

PROFESSEUR: ____________________

DATE:

Peux-tu identifier des points de référence qui te font croire que le 
placement de ton corps est juste lorsque tu t'apprêtes à exécuter un 
exercice technique en danse? Les points de référence sont en rapport 
avec les segments suivants :

PIEDS:

GENOUX:

BASSIN:

THORAX:

RECHERCHE EN DANSE 
HIVER 1986

AGE: ___ SEXE: ___

GROUPE: A B

NUQUE:
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EPREUVE D ' IDENTIFICATION DES CRITERES 
D'ALIGNEMENT

ANNEXE C-7

DEPARTIRENT D'EDUCATION PHYSIQUE RECHERCHE EN DANSE
UNIVERSITE LAJ7AL

NGM: ____________________________
GROiTPE: A ___ B _

DATE:

Parmi les photos présentées, pouvez-vous identifier si les critères 
d'alignement que vous connaissez sont présents? (Répondre oui, non, je 
ne sais pas)

Photo No Segments à observer Oui Non Je ne sais pas

1 Genoux
2 Bassin
3a Nuque
3b Epaules
4a Pieds
4b Bassin
4c Tronc
5 Epaules
6a Pieds
6b Genoux
7 Tronc
8a Epaules
8b Bassin
8c Genoux
8d Pieds
9 Pieds
10 Tronc
lia Pieds
11b Genoux
12a Bassin
12b Tronc
12c Epaules
12d Nuque
13 Genoux
14 Nuque

TOTAL: / 25



ANNEXE C-8 

INCIDENT CRITIQUE

DEPARTEMENT D ' EDUCATION PHYSIQUE 
UNIVERSITE LAVAL

NOM: ________________________ __

GROUPE: A ___ B _

DATE: _____________________________

PROFESSEUR: M. Laforge

RECHERCHE EN DANSE 
HIVER 1986

A. Dans la classe de ce matin, décris une situation que tu as trouvée 
plaisante dans l'apprentissage des exercices qui ont été proposés. 
Pour decrire ton événement, réfère le plus possible aux mots-clés 
suivants:

Ouoi? (l'exercice); Quand? (le nonent); Oü? (endroit); Cannent? 
(description); Pourquoi? (raison).

B. Décris une situation que tu as trouvée déplaisante dans l'appren­
tissage des exercices qui ont été proposés. Réfère aux mots-clés 
précédents.

Directives

Tu prends soin de toujours indiquer la date et le groupe dont tu 

fais partie.
Tu utilises une feuille différente pour chague cours.
Tu réponds à la question le plus rapidement possible après avoir 
vécu la classe (dans la journée même).
Tu remets ton résultat au début du cours à chaque semaine, en 
cormençant une semaine après le début de la session.



ANNEXE C-9

INITIATION A LA DANSE CLASSIQUE
EVALUATION FINALE

QUESTIONNAIRE DE SATISFACTION DE BERNIER

DEPARTAIENT D ' EDUCATION PHYSIQUE RECHERCHE EN DANSE
UNIVERSITE LAVAL HIVER 1986

NOM: _____________________________ _

GROUPE: A ___ B _

DATE: _____________________________

PROFESSEUR: M. Laforge

Cannent répondre aux questions 1 à 21: Encerclez la/les lettre (s) de la
colonne de droite correspondant à votre choix.

Si vous êtes tout à fait d ' accord avec 11 énoncé ........................ TA
Si vous êtes sinplement d'accord avec l'énoncé .................... A
Si vous êtes en désaccord avec l'énoncé ............................ D
Si vous êtes tout à fait en désaccord avec l'énoncé .............. TD

1. Ce cours en valait vraiment la peine. TA A D TD

2. Je suivrais un autre cours donné de cette TA A D TD

manière.

3. Le professeur était intéressé aux étudiants TA A D TD
en tant que personnes avant tout.

4. Ce cours était trop difficile. TA A D TD

5. Il était facile de demeurer attentif. TA A D TD

6. Ce cours ne m'a pas été très profitable. TA A D TD

7. J'aurais préféré une autre méthode TA A D TD
d'enseignement de ce cours.
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8. Les ressources utilisées dans ce cours TA A D TD
étaient valables.

9. Le professeur n'a pas vraiment fait de TA A D TD
synthèse ni de résumé de la matière.

10. C'était vraiment intéressant. TA A D TD

11. Le professeur favorisait le développement TA A D TD
et l'expression de nouveaux points de vue.

12. J'apprends davantage quand un professeur TA A D TD
utilise une autre méthode d'enseignement.

13. Certaines choses n'étaient pas très bien TA A D TD
expliquées.

14. Le professeur connaissait bien la matière TA A D TD
du cours.

15. Ce cours fut l'un des moins bons que TA A D TD
j'ai suivi.

16. Le cours avait un excellent contenu. TA A D TD

17. Quelquefois, je n'étais pas très TA A D TD
intéressé à ce cours.

18. Je pense que le cours a été vraiment bien TA A D TD
donné.

19. C'était vraiment ennuyant. TA A D TD

20. Ce professeur m'a semblé considérer TA A D TD
1'enseignement carme un fardeau ou une
tâche de routine.

21. A tout considérer, ce fut un bon cours. TA A D TD

ANNEXE C-9 (suite)



LE VOCABULAIRE UTILISE 
POUR LE COURS DE DANSE CLASSIQUE

ANNEXE C-10

Techniques en rapport avec le:

Terrps lié: Le demi-plié, le grand-plié en 
première, deuxième et troisième 
positions.

Tendu battement à la seconde, de 
première et troisième positions.

Les ports de bras.

Echappé-relevé: Elevé en première et deuxième
positions.

Relevé en première et deuxième 
positions.

Le demi-plié.

Saut en 1/4 de tour: Le demi-plié, les sauts en première- 
position.

Techniques complémentaires :

Penché, cambré, coupé, retiré, gambader, galop, polka, valse. Egalement 
quelques exercices de détente pour aider à la prise de conscience du 
schéma corporel (selon la methode de Bartenieff).


